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Le samedi après-midi 28 jan- 
vier, la salle académique du 
Collège St-Boniface fut l'arène 
et le témoin d'un rassemblement 
qui marquera peut-être une date 
de la vie française du Manitoba. 
Quelque 61 jeunes de 38 centres 
accompagnés de curés, maîtres et 
maltresses d'écoles, se sont réu- 
nis en un premier congrès pro- 
vineial 

Après quelques heures d'en- 
quête et de discussions sur la vie 
française des jeunes, ils ont dé- 
cidé de s'organiser en association 
portant le nom de “Relève”, 
prenant ainsi le nom symbolique 
déjà accepté par l'association des 
jeunes de l'Alberta 

Les organisateurs, comme les 
invités, contenaient difficilement 
leur contentement devant le suc- 
cès de leur entreprise; le nombre 
et l'enthousiasme des délégués 
témoignaient que la jeunesse est 
une force inépuisable pour les 
causes qu'on lui propose 


Origine du mouvement 
Depuis longtemps de nom- 
breux meneurs canadiens-fran- 
cais songeaient à une telle or 
ganisation de jeunes. L'Associa- 


Depuis quelques semaines la 


population vatholique du Mani- 


toba fait son possible pour atti- | 


rer l'attention des législateurs 
eur le problème du financement 
des écoles dites paroissiales, Les 
lettres personnelles arrivent 
d'un peu partout sur les 
reaux de l'hon. Duff Roblin, de 
l'hon. Stewart McLean, ministre 
de l'Education, et des membres 
de la Législature. 

Les laïques ont aussi organisé 
des réunions d'études, auxquel- 
les furent invités les députés de 
l'endroit. La presse a accordé 
un large écho à quelques-unes 
de ces assemblées, celles de 
Transcona, d'East Kildonan, de 
St, James, en particulier, D'au- 


bu- | 


tion d'Education souhaitait que 
se forme une relève, L'idée trou- 
va un terrain de germination fa- 
vorable dans l'Association des 
Instituteurs canadiens-français. 

Etant les témoins comme les 


agents influents de la mentalité | contenta de sourire devant l'ani- ! du président ne fut pas de trop 


de la jeunesse, ils résolurent 
d'appliquer leur intérêt, leur 
force, leur argent même à cet 
effet. Un comité de vie françai- 
se, présidé par le Frère Breton, 
S.M., mena la besogne à terme, 
Préparation 

Un questionnaire fut envoyé à 
chaque école portant sur la lan- 
xue parlée dans les différents 
milieux de la vie: la maison, l’é- 
cole, la rue, la récréation. La 
réaction générale fut que ‘la si- 
tuation n'est pas satisfaisante”. 
Chaque école fut alors invitée à 
envoyer des représentants à une 
réunion générale à St-Boniface 
le samedi 28 janvier. 

On y vint en grand nombre, 
Presque toutes les communautés 
religieuses y étaient représen- 
tées. Plusieurs curés apportè- 
rent aussi leur appui. Les Fré- 
res enseignants de St-Boniface 
et d'Otterburne et plusieurs mai- 
tres laïques dévoués furent très 


Notes de la semaine 


tion spécifique aura l'avantage 
| de circonscrire le débat. 
| Une attente acrimonieuse ris- 
querait aussi d’entraver le pro- 
grès commercial et industriel de 
la province et de susciter des 
interventions extra-provinciales. 
Ainsi le groupe minoritaire 
| donne, non seulement l'exem- 
\nle de l'exercice du droit d'ex- 
pression, mais aussi travaille à 
promouvoir une décision qui 
dans les circonstances contri- 
| buerait au bien commun. 
| On a écouté pendant une an- 
| née, Il est temps d'agir. 
| . 
| La Cie Supercrete, entreprise 
| importante ayant son bureau 
chef à St-Boniface, a été le 


tres ont eu lieu avec moins de : F 

t d des chroniqueurs 
fanfare, et dans certaines pa- do soie URSS rs jour- 
roisses on a préféré un genre de naux, cette semaine, On a fait 
rencontre ‘moins spectaculaire, |essortir que des immobilira- 


où l'invité pouvait s'exprimer 
librement. L'association dés re- 
présentants des écoles paroissia- 
les a stimulé cette activité, en 
plus de faire publier une décla- 
ration et une mise au point, 

Il importe de signaler les pri- 
ses de position des organismes 
de langue française, qui jusqu'a- 
lors gardaient un silence dis- 
cret, Les résolutions des asso- 
ciations de Parents et Maitres et 
des commissaires furent couron- 


nées par la lettre ouverte Ge 
l'Association d'Education elle- | 
même, expression franche et 
nuancée de la réaction cana- 


dienne-française devant ce pro- 
blème. 

Enfin on s'attend à plusieurs 
autres manifestations, un peu 
partout dans la province, 
l'ouverture de la session provin- 
ciale, le 14 février. 

Toute cette activité fait voir 
clairement que la population ca- 
tholique s'attend à un geste po- 


sitif de la part du gouvernement | 


à l'occasion de cette session. 
Plusieurs représentations ont 
fait ressortir qu'un tel geste 
êté rendu urgent par l'effet de 
la mise en vigueur des recom- 
mandations du rapport intéri- 
maire MacFarlane qui à décien- 
ché une hausse de salaires des 
nstituteurs et plusieurs autres 
Cela vient intensifier 
les difficultés de toute entrepri- 
se scolaire privée dans ces temps 
les gouvernements 
de plus en plus 
dans le 
Sans 
choix des pa- 
fic 


octrois 


odernes où 
jouent un rôle 
prépondérant finance- 


des 


1 
lib 


ment écoles subven- 


erté de 
de 


vient nos Jours, 


leu ae croire que 1€ re- 


È à 


» dans le 


réglement de cette uestion en 


gendrera plus de ch r que de 


mière, tandis qu'une proposi 


Air Canada bilingue 
depuis un mois 


MONTREAL (La 
Au départ de Winni 
jour In voyageur 
français fut surpris (agréable- 
ment) d'entendre l'hôtesse &'Air 
Canada s'exprimer d'abord en 
langue angla is dans un 
mpeccable frança 
qui souli 
un habitué de 
nationale d'a- 
| ax ait Le 
hât 
Et ne se 
| la \ de 
Winnipeg 
Enchanté et curieux > voya 
geur va aux informations et c'est 
ainsi qu'il apprendra q ne con 
sig! ussi éloquente que précise 
joint avec plus de vigue que 


Jamais ‘@ uis un ns ics 


inentak 


vurs transcont 


d'ici | 


a | 


tions massives de fonds avaient 
privé la compagnie temporaire- 
| ment de l'actif liquide nécessai- 
| re pour les opérations au jour le 
|jour. A l'heure de presse, une 
! solution de la difficulté s'annon- 
cait, Heureuse nouvelle, car l’a- 
| venir de plusieurs foyers de la 
| ville cathédrale y est impliqué. 


L2 Li LZ 

L'ACFC tiendra un congrès 
régional à North Battleford le 
| dimanche 5 février. Ce genre de 
réunion a été favorisé en Sas- 
katchewan à cause de la disper- 
géographique du groupe 
| d'expression française, A l'occa- 
| sion du congrès de l'AECFM ré- 
| cemment M. Raymond Marcotte, 
délégué de l'ACFC, a souligné 
en outre combien ies assernblées 
régionales stimulaient la parti- 
| cipation active d'un grand nom- 
bre de délégués et resserraient 
les liens entre l'organisation of- 
| ficielle et la population qu'elle 
représente, La menace de la ré- 
organisation municipale dans le 
sens des comtés, dont le conseil 
aurait juridiction sur les écoles, 
donne à ce congrès une impor- 
tance extraordinaire. Les déli- 
bérations seront utiles aussi aux 
Manitobains qui prévoient une 
lutte semblable dans un avenir 
rapproché. Comme le disait l'ar- 
chevêque de St-Boniface récem- 
ment: ‘Nous ne pouvons jamais 
nous asseoir et dire , . . c'est 
fait.” 


sion 


Ouverture e 


Le premier cons .<s prov 
l'association de la Relève franco-manitobaine 


con, L ; 
rogramme de l'assemblée 


ture et à partir de ce moment se 
mation des activitéset la chaleur 
des discussions des écoliers. 

Les délégués de chaque parois- 
se se dispersèrent pour former 
des groupes hétérogènes et ainsi 
prendre contact avec leurs com- 
patriotes d'ailleurs. On y discuta 
divers aspects de la vie française 
des jeunes. 

Ensuite, M. Léo Rémillard, 
président de l'Axsociation d'Edu- 

| cation, dirigea la discussion gé- 
nérale, Un porte-parole de cha- 
que localité donna un rapport 
sur la situation dans son école. 
Un vif débat s'engagea entre 


Cette photo 
gagérent dans un vif débat 
terminer; l’un soutenait la lé 
voulait qu’on s'occupe davan 
les soci 
ler une solution. MM. 
pris iei en amical désaccord. 


QUEBEC -— A l'occasion de 
sa mensuelle, sur Ja 
proposition de Me Yves À 


Le 2 so et de M. gr 

Mes de Scope Te 
trophée au concours de français 
de l’Association catholique fran- 
co-çanadienne de la Saskatche- 
wan. 
M. le Dr LaFlèche 
Un de ses directeurs, M. le 
Dr LaFlèche, de Winnipeg, a 
exposé les grandes lignes de la 
Fédération des Associations C.- 
F. des quatre provinces de l'Ou- 
est canadien. Cette Fédération a 
été formée récemment afin de 
coordonner le travail de nos 
200,000 compatriotes de cette 
partie du Canada sur le plan re- 
ligieux et culturel. Le Conseil 
de la vie française se réjouit de 
ce groupement des forces fran- 
|çaises et il entend bien lui ac- 
|corder son appui. 


Le recensement 
| Le Conseil de la vie française 
a exprimé se satisfaction de la 
solution apportée par le Gou- 
vernement fédéral au lème 
du recensement. Ses directeurs 
ont étudié avec soin la déclara- 
{ion faite en Chambre par l'hon, 
George Hees. ministre du Com- 
merce, de qui relève la prépara- 
tion du recensement. Le prési- 
dent de Vie française, Me Paul 
Gouin, a déclaré que les chan- 
gements voroposés rendraient 
probablement au recensement la 
| valeur scientifique et pratique 
qu'il avait un peu perdue en 
1951, M. Gouin a ajouté que le 
Conseil se réjouissait de l’attitu- 
| de du Chef de l'Etat, de ses col- 
|lègues du cabinet et de la dépu- 
tation. Il a précisé que des mes- 
|sages transmettraient ces senti- 
ments aux autorités fédérales. 
{Le Conseil est aussi heureux du 
vote unanime du Parlement de 


actifs dans l'organisation de ce deux délégués, l'un optant pour 


tives, dre 6 des acti- 
| L'abbé P. Raymond, visiteur | vités à la mode, plus populaires, 
d'écoles, récita la prière d'ouver- | qui 


; 


incial des jeunes lance 


des activités culturelles, distine- 


ndent davantage aux 
goûts des jeunes. La prestance 
pour mener le débat à terme, 
car l'heure du goûter avait son- 
né. ; 
La France dynamique 

M. Damien Giordani, co 
de France, dans une vibrante al- 
locution souligna que la Fraree 
n'est pas qu'un pays de richesses 
historiques, mais aussi un paÿs 
jeune, dynamique, puissant, 
rayonnant dans la technique 
comme dans la culture, un payÿs 
d'inventeurs tout autant LL 
d'artistes. Mots bien à propos q 
aideront à disperser certains pré- 
jugés. 


ges #, Se. 


représente deux délégués de Provencher qui s’en- 
= M, Léo Rémillard eut peine 

e de la masse; problème de toutes 

auquel les philosophes n’ont pas encore réussi à formu- 

alter Kleinschmit et Gabriel Dufault sont 


ité des groupes de choix; l’autre 


Le CVF donnera un trophée pour 


le concours en Saskatchewan 


Québec sur le sujet. I1 souhaite 
que chaque Canadien réponde 
exactement aux recenseurs, 

Les inscriptions J 
-. 1 y æ quelques mois, le - 
seil de la vie française soumet- 
tait aux ministres fédéraux un 
mémoire sur le bilinguisme des 
édifices du gouvernement à Ot- 
tawa. IL y classait ces édifices 
en trois catégories: ceux où le 
bilinguisme était totalement 
respecté, ceux où il l'était par- 
tiellement, ceux enfin où la 
langue française était ignorée. 
La dernière catégorie était la 
plus considérable malheureuse- 
ment. A la suite du mémoire et 
d'une correspondance suivie, la 
place faite au français est plus 
considérable et il y a lieu d'es- 
pérer que cette amélioration va 
se continuer. 
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Des programmes 


|de télévision 


transocéaniques 


WASHINGTON -— Un porte- 
parole des Etats-Unis a annoncé 

e l’on tentera vers le milieu 

1962 de transmettre des ima- 
ges télévisées à travers l’Atlan- 
tique au moyen d'un satellite 
servant de poste de relai. 

Ce projet comprend aussi la 
transmission de messages radio- 
télégraphiques entre l'est des 
Etats-Unis et l'Europe occiden- 
tale au moyen d’un satellite cir- 
culant à une altitude de 3,400 
milles au-dessus de la surface 
de la terre. 

L'on a eu vent de ce projet 
quand le CSA (Civilian Space 
Agency) a fait savoir qu'il avait 
demandé des soumissions pour 
la construction d’un nouveau 
satellite destiné à faire partie 
d’un système de communications 
mondiales pour usage commer- 
cial. 


t bénédiction de la 


nouvelle école secondaire à Lorette 


LORETTE -— Une foule de vi- 
siteurs envahit la nouvelle école 
secondaire de Lorette, le diman- 
che après-midi 29 janvier. Ils 
rendaient au gymnase pour 
prendre part à l'ouverture offi- 
cielle dv nouvel édifice, ainsi 
qu’à la bénédiction et au thé qui 
suivirent 


M. Georges Guilbault agissait 
, comme maitre de cérémonies et 
dirigeait avec adresse un pro- 
gramme imposant de discours et 
de chants 
Invites d'honneur 
Prirent place parmi les visi- 
teurs de marque: l’hon. Stewart 
E. McLean, \inistre d'Educa- 
tion, M. l'abbé Rodolphe Bélan- 
ger, curé, M. l'abbé Rémi-J. De 
Roo, représentant de Son Exec. 
Mgr M. Baudoux, M. Fred Klym, 
député provincial de Spring- 
field, MM. et Mmes Louis Mar- 
coux, René Préfontaine, Paul 
Lord, Léo Rémillard, Arthur 
Corriveau et Joseph Grossman 


En plus de MM. Lord et Gross- 


an, on voyait les commissaires 
de la Division scolaire: M. le Dr 
F. P. Doyle, de Ste-Anne, MM 
Louis Legal, de St-Adolphe, De- 


nis Dorge, de Lorette, Noël Hupé, 
Woodridge, Joseph Tétrault, 


de La Broquerie, et Gilbert Pré- 
fontaine, de Ste-Anne. 

On signalait aussi la présence 
de M. et Mme Céleste Muller, 
de M. R. W. Lightly et de plu- 
sieurs autres personnages du Dé- 
partement d'Education. 


Plusieurs membres du clergé Jean-Baptiste, présidente du lo- | 
lesquels | cal 


étaient venus parmi 
MM. les abbés U. Lafond, M. Gi- 
roux et R. Bouchard, vicaire, et 
le R. P. L. Guy, S.J. 

La bonne entente 


M. Paul Lord, président de la 


| 


Division scolaire de la Seine,| 
souhaitait la bienvenue aux vi-| 


siteurs. 11 signalait que cette ou- 
verture solennelle était la pre- 
mière d'une série de quatre qui 
auraient lieu d'ici peu de temps. 
La Broquerie aura son ouvertu- 
re le 12 février, suivie de St- 
Adolphe et de Ste-Anne 
“C'est dire qu'une 
ère s'est ouverte dans l'éduca- 
tion depuis deux ans”, conti- 
nuait-il, Il faut en remercier le 
Département «Education qui a- 
vait accordé et son appui finan- 
cier et ses conseils pour le suc- 


nouvelle 


cès de ce nouveau développe- 
ment 
M. Lord terminait en remer- 


ciant tous les résidants de la ré- 
gion pour la 


belle entente qui: 


avait régné, et la magnifique 
coopération qu'ils avaient accor- 
dée à leurs commissaires. 

M. Guilbault fit ensuite lec- 
ture d'une belle lettre de féli- 
citations de la part de la Rév. 
Sr M.-Corinne, S.N.J.M., de St- 


de la Rivière-Rouge de la 
Manitoba Teachers' Society. 


Au premier rang 

M. René Préfontaine, président 
de la Manitoba School Trustees 
Association, se disait fier ‘de 
voir un autre centre français se 
doter d'un si bel édifice”. Puis 
il continuait en anglais, men- 
tionnant entre autres choses que 
les commissaires de la Division 
de la Rivière Seine avaient été 
les premiers à présenter leur 
programme de construction au 
Département d'Education. Cette 
école de Lorette serait un monu- 
ment à la gloire des commissai- 
res qui s'étaient dévoués pou 
le bien des enfants 


Mme Hélène De Lyonnet of-|Jeannine Magne; St-Laurent (3) | Mme Ke 


frait à l'auditoire deux solos: 
“Le rouet de la vie” d'Albertine 
Labrecque, et le morceau de 
Rodgers, “Oh, What a Beautiful 
Morning”. 


(Suite à la huitième page) 


midi fut consacrée à La 


Goûter 
5 0 dans tout are À ee" 
programme com 
un r, servi la isserie 
Pe et pa par l'Associa- 
tion des instituteurs. 
Choix d'un exécutif 


La seconde partie de l’après- 
création 


unanimes pports 
daient la formation d'une te 
2 — "0 

exécutif fut formé sur une 
base régionale. Chaque grande 
division scolaire de campa 
nomma deux délégués, la divi- 
sion de la viile en nomma quatre, 
les écoles paroissiales de la ville 
eurent droit à deux, les écoles 
des différents centres français 
isolés en nommérent un. a- 
cune des institutions indépen- 
dantes, le Collège St-Boniface, le 
Juniorat, le Collège d'Otter- 
burne, aura aussi droit à un dé- 
é. Puis, le Sacré-Coeur de 
ipeg reçut aussi le droit à 


L'exécutif 
Voici les noms de ceux qui 
furent élus: Patricia Gauthier, 


de Lorette, et Georgette Legal, 
tants de 


de Fannystelle, e 
la division Cheval Blanc; Paul 
Dupuis, de St-Jean-Baptiste, et 
Jeannette Lemoine, de Ste-Aga- 
the, représentants de la Rivière 
Rouge; Thérèse Paquette, de 
Transcona, et Gilbert Laurin, du 
Rontux Pare, pour les écoles 
paroissiales, Gabriel Dufault et 


à | Armand McCarthy, de Proven- 


et Louise 


de St-Boniface, non représenté, 
pourra aussi envoyer un délé- 


gué. 

Hector Vincent, de St-Georges, 
représentera les écoles des cen- 
tres isolés, Jacqueline William 
représente le Sacré-Coeur, René 
Chartier le Collège d’'Otterburne 
et Jean-Yves n le Juniorat. 

Comité central 

L'exécutif se réunit enfin pour 
nommer un comité central char- 

à des constitutions 

. un programme 
d'action. 
Gabriel Dufault de Provencher 
fut élu ident, Georgette Le- 
gal, de St-Adolphe, Armand Mc- 
Carthy et Rachel Degagné, de 
St-Boniface, furent élus comme 
vice-président, secrétaire et tré- 
sorier. 

Retour et impressions 

Puis la gent écolière manito- 
baine se di a, Les organisa- 
teurs, instituteurs et institutrices 
se déclarèrent très heureux de 
cette réunion. Un rêve est en 
train de se réaliser. 

Le président de l’association- 
mère, M. Léo Rémillard, assista 
à tout le congrès des jeunes et 
se dit enchanté du congrès qui 
| suivait d’une semaine le congrès 
|ladulte comme il en était aussi 

l'exécution d’un des souhalts. 

| Les religieuses même rete- 
paient difficilement leur hilarité 
à la vue de l'enthousiasme de 
leurs élèves. Plusieurs Frères en- 
seignants et professeurs laïques 
besognaient discrètement, fiers 
de leurs efforts. 

Le consul de France assista à 
tout le congrès, tout joyeux de 
constater qu'il y ait autant de 
petits consuls du Français au 
Manitoba. 

Vive la Relève 

La salle académique du Col- 
lège, prêtée gratuitement, avait 
ces mots écrits en grosses lettres 
argentées accrochées aux ri- 
deaux du théâtre, mots qui sym- 
bolisent bien la journée et les 
participants: “Vive la Relève!” 

Voici le nom des écoles re- 
présentées, leur nombre de délé- 
gués et le nom du chef de file du 
groupe: 

St-Malo 


(2) Mariette Gau- 


thier; St-Adolphe (3) Georgette | peg 


Legal; St-Eugène (3) René Gau- 
|tron; St-Pierre Centre (4) Mo- 
nique Robidoux; Provencher 
(15) Gabriel Dufault; St-Hyacin- 
the, La Salle (6) Patricia Cor- 
mier; St-Jean-Baptiste (4) Roger 
Vermette: Lorette (4) Félix 
Jeanson; Ste-Agathe (3) Lucille 
Lemoine: Dandurand, Haywood 
(4) Hélène Picton; St-Eugène 
(3) René Gautron: Sacré-Coeur 
(5) Jacqueline William; St- 
François-Xavier (4) Jeannette 
Régnier: Elie (3) Yvette Leclerc; 
Assomption, Transcona (8) Ar- 
mand Lamoureux; Fannystelle 
(4) Juliette Dheilly; St-Georges 
|(2) Michel Bouvier; Powerview 
{(1) Hector Vincent; Inverness, 
| Letellier (4) Horace Dansereau; 
| Aubigny (4) Jean Chartier; Co- 
|quart, Ile-de-Chênes (4) Agnès 
hour à S:-Joseph (2) Jocelyn Bé- 
rara. 

La Broquerie (4) Jean Bal- 
caen; Ste-Marie (5) Gérald Vien; 
| Mariapolis (5) Denise Morin; 
Précieux-Sang (7) Gilbert Lau- 
rin: St-Eustache (3) Carole La- 
| chance: Ste-Anne (3) Roger Le- 
gal: N.-D.-de-Lourdes (4) Robert 
Roch; St-Norbert (6) Denise 
Joyal: Somerset (3) Robert Gi- 
|rouard; St-Charles (3) Louise 


|rent Desaulniers; St-Claude (3) 


Junicrat (2) 
Collège St- 


Ronald Chartier; 
Jean-Yves Rochon; 


| Joseph (4) Robert Dionne; Aca- 
|démie St-Joseph (4) Rachel De- 
gagné. 

Qui l'aurait cru en 1916? 


ST-BONIFACE, MANITOBA, VENDREDI 3 FEVRIER 1961 


grès des jeunes Franco-Manitobains 
En haut à gauche, la délégation de 
de 130 milles. On voit ici les cinq délégués 
en avant: El 
ymond Morin et Lucien Desrochers. 
on voit ici la délégation de St-Laurent 
exécutif de la nouvelle association. 
ee rouler leurs idées! Ce sont, 
r 


sont, de gauche à droite, 
rière: Thérèse Morin, Ra 
En haut à droite, 


En bas à 
en suivant l’ordre de l'horloge: 


En bas à droite, cette équi 
nald Rouire, de Haywood, Géral: 
Rougeau, Gilbert La 
Christiane Bazin et 


Me Laurier Régnier 


OTTAWA — La Chambre des 


QUEBEC -— “Ce que l'Asso- 
ciation peut et doit apporter à 
chaque province”, tel sera le 
thème du congrès national de 
l'Association des commissaires 
d'écoles catholiques de langue 
française du Canada, les 7, 8 et 
9 juin, au Château Laurier, à 
Ottawa. 

M. Paul Desrochers, de Rose- 
mère, Québec, président de 
l'Association, dirigera les déli- 
bérations lors du c ès. 
nouvelle a été annoi à l'issue 
d'une réunion que vient de te- 
nir, dans la capitale, l'exécutif 
de ce groupement. 

Au cours de ce congrès, cha- 
que province va soumettre un 
mémoire, Ces prises de ition 
indiqueront à coup sûr la mar- 
che ascendante que poursuit cet 


sacré évêque 


Son Exc. Mgr Malanchuk, 
C.Ss.R., que le Pape a nommé, 
en novembre dernier, évêque 
des Ukrainiens catholiques de 
France, sera sacré évêque le 19 


février en la cathédrale des 
Ukrainiens catholiques à Winni- 


L'évêque consécrateur sera 
Son Exc. Mgr Maxime Herma- 
niuk, C.SsR., archevêque de 
Winnipeg pour les Ukrainiens, 
qui sera assisté de Son Exc. Mgr 
Ambrose Senyshyn, évêque 

Stamford pour les Ukrainiens 
aux Etats-Unis, et de Son Exc. 
Mgr Isidore Borecky, évêque de 
Toronto pour les Ukrainiens. Le 
délégué apostolique au Canada, 


Des cadeaux 


Kennedy ont été envoy aux 
Etats-Unis par la petite localité 
|méridionale de Pont-Saint-Esprit 
dont l2 famille de Mme Kennedy 
est originaire. 

Parmi ces cadeaux figureront 
ceux qui ont été adressés par 
M. Maurice. Lepon, délégué de 
|M. A. André, député permanent 
[ou conseil provincial du Hainaut 
| (Belgique), à M. Marcel Bou- 
|vier, lointain parent de la “Pre- 
|mière Dame’? des Etats-Unis. Ou 
Ître une missive que M. Marcel 


oo 


rl Arcand: Ste-Elisabeth (4) Lau-|Bonuvier devra remettre à la 


Maison Blanche à l'intention de 
nnedy. 

Une assiette 
11 s'agit d’une assiette faite en 


|terre du Hainaut et portant le|\g 


|monogramme des hennuyers qui 
{tranchirent les premiers, avant 
les Hollandais et les Anglais, 


rapports. M. Ronald Chartrand fut élu à l” 
gauche, ces délégués-ci 


bert, de St-Malo, Gilbert Savard, 
Charles, Mariette Gauthier, de St-Malo, 
Boniface, Paul Fournier, du Juniorat de la Ste 
d'étude réunissait les délégués suivants, 
de St-Claude, Yvonne Rouire, de Haywood, Philippe 


eilie Chabbert, 


en-|du député conservateur 
undi | Boniface 


Cette | vinces”’, 


2 


NCA, a" 
27 


OV 


vues animées pour capter 
samedi 


l’école de Mariapolis fut 


semblent s'être organisés 
Legal et Lucille Lariv 


Geo: 
Germaine Ve 


de St-Boniface, 


Gauthier, 


de St- 
, M. Laurier Régnier, 
en vue de tenir un référendum 
d'un drapeau. Dix- 

sont succédé 


Congrès des commissaires 
catholiques de tout le Canada 


organisme depuis sa fondation 
qui remonte à l'année 1958. 

L'Association des commissai- 
res d'écoles catholiques de lan- 
gue française du Canada a tenu 
son premier congrès général en 
1959. Des travaux d'importance, 
dont un traitant ‘des qualités 
requises chez un commissaire 
d'école catholique de jiangue 
française du Canada’ et un au- 
tre expliquant ‘“‘la situation sco- 
laire dans chacune des dix pro- 
avaient alors retenu 
l'attention. ) 

Cette année encore, les défé- 
gués, qui viendront de toutes 
les provinces du Canada, étu- 
dieront ensemble des problèmes 
majeurs qui sont communs aux 
commissaires d'écoles catholi- 
me de langue trançaise du Ca- 
nada. 


Son Exc. Mgr Malanchuk 


à Winnipeg 


Son Exc. Mgr Sebastiano Baggio, 
assistera à la cérémonie. 

La nomination de Mgr Malan- 
chuk comme évêque titulaire 
d'Epiphania, en Syrie, et d’exar- 

ue apostolique des Ukrainiens 

de France avait été annoncée 
le 2 novembre par la délégation 
apostolique, à Ottawa. 

Le nouvel évêque vit au Ca- 
nada depuis la fin de la deuxiè- 
me guerre mondiale, Il a été pro- 
fesseur aux séminaires ukrai- 
niens catholiques de Wook- 
stock et de Meadowale, en On- 
tario. 11 était depuis 10 ans supé- 
rieur des Rédemptoristes ukrai- 
niens de la vice-province de la 
Saskatchewan, dont le siège est 
à Yorkton. 


de France 


pour Mme Kennedy 


NIMES — De nombreux ca-| 
deaux offerts à Mme Jacqueline | lèrent New-Avernes et qui, plus 


l'Ile de Manhattan qu'ils appe- 


tard, devait devenir New-York, 
des échantillons de dentelles de 
Binche faites à la main, d’une 
très grande valeur, et une photo 
représentant le monument des 
Belges de la province de Hai- 
naut qui se trouve en plein cen- 
tre de New-York. è 

Dans le colis se trouvait éga- 
lement une assiette de porce- 
laine de Baudour à l'intention 
de M. Marcel Bouvier et une 
invitation pour ce dernier à fai- 
re un séjour en Belgique. 

De son côté, le maire de Pont- 
Saint-Esprit enverra au nom de 
la ville un très beau paysage 
commandé à un peintre en re- 
nom. Enfin, un journal de la ré- 
ion a ouvert une souscription 
afin d'offrir un cadeau d'hon- 
neur à la présidente des Etats- 
Unis. 


dernier. Voici quelques vignettes prises 


avec une des Soeurs de St-Joseph qui dirigent 1 
ise Tardiff, Soeur St-Gilles, S.J.S.H., et Denise Morin; en ar- 


suivant avec intérêt la lecture des 


Claudette Guay, de St-Cha 
-Famille, et Hector Vinrent, de Powerview. 


Montpetit, trois du Précieux- 
deux de Notre-Dame-de-Lourdes. 


l'activité qui marquait le premier eon- 


sur le vif: 
plus loin, soit 


celle qui vint de 
‘école. Ce 


, de St-Adolphe, Estelle Lam- 
eghe et Louise Arcand, de St- 
… Philippe Gauthier, de St- 


de gauche à droite: Ro- 


Sang, Paul Musso, d'Otterburne, 


La question du drapeau 
est poliment ensecelie 


I1 s'agissait d'une résolution, pour 


louer cette résolution jus- 
qu'à épuisement du temps al- 
loué pour son adoption. 

Cette manoeuvre parlementai- 
re, importée d'Angleterre, est 
lune dés plus lâthes et des plus 
hypocrites qu'on puisse rêver: 
honteux des sentiments qui les 
animent, les parlementaires n'o- 
sent pas avouer leur opposition 
à certains projets. Ils renchéris- 
sent donc sur les dithyrambes 
faisant en sorte d'ensevelir sous 
les fleurs le projet gênant. 

Cette tactique est évidemment 
au service exclusif des mauvai- 
ses causes. On s'en sert réguliè- 
rement pour empêcher l'imposi- 
tion d'une limite au taux d'inté- 
rêt ou les chèques bilingues. 


La résolution 

Dans sa résolution, le député 
de St-Boniface réclamait la te- 
nue, simultanément avec les 
prochaines élections, d'un réfé- 
rendum sur le choix entre les 
deux drapeaux retenus par le 
comité parlementaire institué à 
cét effet en 1945, et dont les 
recommandations sont restées 
lettre morte. Ces deux drapeaux 
seraient le Red Ensign et le pa- 
villon de la Ligue du drapeau, à 
feuille d'érable verte sur champ 
rouge et blanc. 

Le résultat du référendum ne 
ferait, d'après lui, aucun doute. 
“Je suis convaincu, a-t-il dit, 
que la province de Q n'a 
pas le monopole du patriotisme 
et je suis certain que les Cana- 
diens choisiront un drapeau avec 
une feuille d'érable, sans autre 
emblème de quelque autre pays”. 


M. Lesage se fait 
coller 3 interventions, 


et les paie . .. 

QUEBEC — Le premier mi- 
nistre, M. Jean Lesage, s'est vu 
coller récemment trois ‘billets 
de stationnement’ à sa voiture, 
à Montréal: un chaque lundi, 
pendant trois semaines consécu- 
tives. Ê 
11 l’a révélé, au cours de l'é- 
tude du bill de Montréal, au co- 
mité des bills privés de l’Assem- 
blée législative. Non pour s'en 
plaindre toutefois. 

M. Lesage commentait une 
demande de la Ville de Mont- 
de hausser les amendes 
pour certaines infractions aux 
règlements municipaux. Soit 
après une première infraction, 
au plus $100; pour une 2e in- 
fraction, au moins $100 et au 
plus $500: et pour une 3e, au 
moins $500 et au plus $1,000. 

M. Lesage explique que son 
chauffeur avait écopé d'un bil- 
let après avoir stationné son 
auto près du Palais de Justice à 
Montréal, et en être descendu 
pour aller le chercher, à l'inté- 
rieur, 

— Ils vous les ont arrangés? 
demande le député de Maison- 
neuve, M. Lucien Tremblay. 

— Non, je les ai payés. 

M. Lesage ajoute que selon 
l'amendement demandé par 
Montréal il aurait été passible, 
après la 2e infraction, d'une 
amende d'au plus $500 et apres 
la 3e d'au moins $500. 

Aussi a-t-il suggéré aux re- 
|présentants de Montréal de spé- 
cifier plus clairement pour 
quelles infractions ils désiralient 
obtenir des amendes plus fortes, 
mais de ne pas mettre les in- 
fractions mineures sur le même 
pied que les majeures. 


réal 


sur ément l'amour 
emissions de WPFT, 
SPruce 4-2511, local 249, 
écrivez au Service (Français) | du; 
d'information Société Radio-Ca- jeune fille 
nada, C.P. 160, Winnipeg. Adres- femme, C 
sez-vous en Français. 


Théâtre du dimanche 


“Théâtre du dimanche” met- * k 
tra à l'affiche, le 5 février, à 9 | sement traitée dénigrée es 
h. 40, au réseau français de té- | 

lévision de Radio-Canada “Quand Gabrielle Roy 

la moisson sera courbée” de Ro- | Vers 1944, de retour d'Eu 

ger Sinclair, pièce qui avait valu )ot seule à Montréal, Gabrielle 
à son auteur le trophée accordé | Boy, fervénte de la marche, ar- 
à la meilleure oeuvre dramati- 


les 
on 1 


que de l'ouest du Québec, au des à travers ce | « 
festival d'art dramatique de Quartier populeux de la Métro- 
1957. pole que naît “Bonheur d'occa- 


L'auteur met en scène cinq sion”, 
Au cours d'une entrevue qui 


A 
:| d'étudier ! d ti 

a mère parce qu'elle vit dans : D 'nrroirés. 
e regret du mari qu'elle a per- 
ony parce qu'elle est une 


Eee St-Henri. Et c'est de ces 
ongues 


de son 
gi enfance au 


en Angleterre en vue 


téléspectateurs apprendront 
comment elle en esi venue à se 


Lumière dans la muit 


Des aventures jpitantes se 
déroulant en Louisiane vers 
1730 sont présentées aux jeunes 
téléspectateurs à l'émission “Ou- 
|ragan”. chaque mardi à8 h 
| prochain épisode (7 fé- 
vrier) est intitulé “Une lumière 
dans la nuit”. On verra alors le 
petit nègre Nimus avec un grand 
problème à résoudre. Où pren- 
drat-il l'argent pour acheter 
. .. bonne galette, pistolet neuf, 

grande pipe, mocassins 
solides solides . . ’? Il n'y a 
qu'une chose à faire: c'est prier 


le grand dieu noir qui l'a tou-| 


femmes, émigrés. Le fans | : : P: 
sur une ferme ‘Ouest cana-|passera à “Premier plan” un- : 
dien, dévorée par le soleil im-|di 6 février, à 9 h. 30, Gabrielle | Jens en prières seront ef- 
u Nimus, guidé par “une lumière 
De dans la nuit”, fera en effet la 
. . découverte d'une mine d'or .,. 


] 


meme. 
| C'ast um compte courant qui mat Le plus utile! 
| Moi, cast un compte de chèques paruouls | 

| Moi, cat um compl& d'épangm | | 
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Lequel des trois comptes 
vous serait le plus utile? 


Tirez-vous le meilleur parti possible de votre 
compte de banque ? 

Votre compte est-il celui qui convient le mieux 
à vos besoins ? 

A la Banque de Montréal, les comptes d'épar- 
gne, les comptes de chèques personnels et les 
comptes courants offrent tous des avantages parti- 
culiers, selon la façon dont vous comptez employer 
l'argent que vous déposez. 

La façon la plus sûre de choisir le ou les comptes 
qui vous conviennent exactement est de lire la 
petite brochure de la B de M intitulée “Les bons 
comptes font les bonnes économies”. Elle explique 

la différence entre ces divers 
comptes et la façon idéale de les 
employer. Il suffit de la demander, 


LATE 72 ES A 


k Mon argent, ( 
} je le dépose ! 


À MEME 


à... PORN! AUS À (ARMOR 


DT nd 


Demandez votre exemplaire à 
votre succursale de la B de M 


BANQUE DE MONTRÉAL 


da Première Banque au Canada 


DUNCAN BLACK, 
IR? « COTE, gérant 
DAVID D. WELK, gérant 
DONALD WICKENS, gérant 
WILLIAM MacLAREN, gérant 
ROLLIE RICHARDSON, gérant 
Suceursale de Porcupine Plain: ROBERT LAIDLAW, gérant 
Succursale d'Arborfeld : EDWARD F. COX, gérant 
Succursale St-Boniface, 172 Marion St. : 
MAURICE VACHON, méram 


AU SERVICE DES CANADIENS DANS TOUTES LES SPHÈRES DE LA VIE DEPUIS 1817 


Succursale de Prince Albert: gérant 
Succursale de Domremy : 
Succursale de Duck Lake: 
Succursale de Lake Lenore: 
Succursale de Nipawin: 
Succursale de Tisdale: 


\ Ti-Mé est chassé 


Durant l'absence de son père, 
Ti-Mé et son ami, Ben Campeau, 
ont repris leurs habitudes de büû- 
cherons et c'est en plein cam- 

ment, dans sa maison nouvel- 
ement meublée au goût d'Amé- 
lie, que le père Gédéon les a 
surpris à son retour de voyage 
de noces. j 

Furieux, il veut déshériter son 

fils. Ce dernier, tout à fait dé- 
semparé, essaie alors de remet- 
tre de l'ordre dans la maison, 
ensant ainsi réparer sa faute. 
Mais Gédéon ne veut rien en- 
tendre et ordonne à Ti-Mé de 
plier bagage. 

Le pauvre Ti-Mé aura alors 
recours à son nouveau frère, 
Fred Chevalier, et ensemble ils 
organiseront un complot que l'on 
connaitra au cours du prochain 
épisode d'‘‘En haut de la pente 
douce’, le mercredi 8 février, 
à 9 h. p.m. 


Petites notes 


A souligner cette semaine: un 
“Concert'”’ par le réputé virlonis- 
te Calvin Eieb, dimanche. L'ar- 
tiste a inscrit au programme des 
oeuvres de Dvorak, Borodine, 
Jean Vallerand, Tchaikowsky et 
Smétana. 11 sera accompagné par 
l'orchestre de Laszlo Gati. 

A l'émigsion “Par le trou de 
la serrure”, mardi à 7 h. 45, Ni- 
cole Germain rendra visite à 
Henri Poitras, le jambe-de-bois 
des belles histoires. 
jour à 10 h. 30, Lili Kraus, pia- 
niste, donnera un ‘Récital” 
d'oeuvres de Bach et Bartok. 

Jeudi soir à 10 h. 30, immé- 
diatement après “La musique qui 
fait Popp’’, on verra un docu- 
mentaire intitulé ‘La France est 
un jardin”. 

Parmi les longs métrages de 

{la semaine, signalons ‘‘Néron, 
tyran de Rome’, une reconstitu- 
tion historique, lundi à 10 h. 30; 
“Nord Atlantique’, avec Albert 
Préjean et Pierre Renoir, mer- 
credi à 10 h. 30: et une agréable 
comédie avec Yves Deniaud et 
Noël Rocquevert, intitulée “On 
déménage le colonel” et présen- 
tée jeudi soir à 11 h. 


FRANÇOISE GRATON incarne le 
personnage de Madeleine Labelle 
dans le téléroman de Jean Desprez, 


JOIE DE VIVRE, qui passe au ré- 
seau français de Radio-Canada, tous 


les mardis à 8h. 30 du soir, Made- 
leine, qui est presque fiancée à 
Roger Senécal, continue de ne pas 
voir d'un très bon oeil la présence, 
à Saint-Léon, de la riche américaine 
Betty Patterson. 


Du plus simple hors-d'oeuvre au plus savant des- 
sert, chaque repas est préparé suivant les meilleures 


traditions de l'authentique cuisine française et ar- 
rose d'excellents vins de France, offerts par la 


TRANSAT, Table succulente ...service impeccable .… 
ambiance bien française... voilà pourquoi les Cana- 
diens préfèrent ln TRANSAT, 


LIBERTÉ ET FLANDRL... Départs fréquents de New. 
York pour Le Havre. 

TARIFS RÉDUITS entre le 22 août et le 15 awril er, en 
plus, réduction de 10% sur les aller-retour. PLAN Ds 
CRÉDIT “SON VOYAGE” LIès avantageux. 

VOYEZ VOTRE AGENCE DE VOYAGE. ..pour vos billets 
sur la rRANSAT et toutes vos réservations (trains, hôtels, 
eic.), Ses services 500! précieux,..el graluits) 


2 consacrer entiérement au métier 
ui devient jeune de romancière 

€ parce qu'elle | 
* immensément besoin de ten- 
dresse; Karina parce qu'elle veut 
s'évader; et Martha parce qu'elle 
de travaille: comme 


Le même | 


LA LIBERTE ET 


Au poste 


SAMEDI 4 FEVRIER 


| 

| 620-Histoire à suivre 
| 645—Nouvelles 

| 7100—Orientation 


1435-12 Club des Autographes 


45—Ou chan 
00—Lorg métrage 
“C'est arrivé demain* 
stifieur 


+ re 


metrace 
jeune tolle” 
DIMANCHE 5 FEVRIER 
200-Les travaux et les jours 
| 12aimes de vie 
400—L'heure des quilles 
5006—L2 bonne nouvelle 
520-—Frontières de la science 
6.00— apprentis 
6.30— in des bois 


Em © … raison 
71.30— Edition iale 
8.00—Music-Ha 
900—Passe d'armes 
9230-— Théâtre du dimanche 
1030- Tribune libre 
1100-Courrier du cinéma 
| LUNDI 6 FEVRIER 
400—Bonjour Madame 
430—Bobino 
5.00—Courrier du Roy 
7 es be re à surprises 
d ration mystère 
620 Histoire a 
6.45— Nouvelles 
100—Les uns les autres 
7.30-Cinéfeuilleton 
745-Collégiens Troubadours 
8.00—Les belles histoires 
830—La poule aux oeufs d'or 
900—La pension Velder 
9.30— Premier 
10.00—Histoire d'amour 
10230—Lone métrage 
| “Néron, tyran de Rome” 


Î MARDI 7 FEVRIER 
400—Bonjour Madame 
430—Bobino 
500—La vie qui bat 
5.30—La boite à surprises 
6.00—Ouragan 
630—Histoire à suivre 
6.45— Nouvelles 
71.00—Caméra ‘61 
7.30—Cineéteuilleton 


suivre 


lan 


LE PATRIOTE 


————_—_— 


8.00—Le t d'interrogation 
FRE haut de ia pente douce 

u le e 
830—J ls de 


103%0-—Long métrage 
“Nord Atlantique" 


JEUDI $ FEVRIER 
400—Bonjour Madame 
30—Bob 


L°2 
rend duc 


8.45— Nouvel 

100-Le monde du sport 
1.30—Cinéfeuilleton 

745—Vu 

800-Clé de sol 
| 839-Filles d'Eve 
900—Rendez-vous avec Michelle 
930-Concert populaire 
10.30—La France est un jardin 
|1100—Long métrage 

“On déménage le colonel” 


| VENDREDI 10 FEVRIER 
| (RER Madame 

| 4.30—Bobino 

500—Sir Lancelot 

5.30—La boite à surprises 
600—Opinions 
6.30—Histoire à suivre 
6.45—Nouvelles 

| 700—Les idées en marche 
| 

! 


7.30—Cinéteuilleton 
145—Pour elle 
800—Sur demande 
8.30—Jeunes visages 
9.00—Cinéma International 
“Scandale à Milan” 
1045—Abat de rigueur 
et "| 
“Enquête spéciale” 


Réunion interconfessionnelle pour 


promouvoir l'unité des chrétiens 


OTTAWA — La Semaine de 
prières pour l'unité des chrétiens 
s’est terminée à Ottawa par une 
réunion interconfessionnelle à 
laquelle ont participé environ 
500 personnes appartenant à dif- 
férentes confessions religieuses. 
Cette réunion était la première 
du genre à se tenir à Ottawa. 

La rencontre, qui a eu lieu en 
la salle de la cathédrale angli- 
cane d'Ottawa, le 25 janvier, 
létait présidée par le Très Révé- 
(rend J. O. Anderson, pasteur de 
cette église, Elle réunissait des 
laïcs et des membres du clergé 
des Eglises anglicane, baptiste, 
{catholique, luthérienne, ortho- 
doxe, presbytérienne et unie. 


Un don de Dieu 


Quatre orateurs ont exposé la 
position de leur Eglise en face 
du mouvement oecuménique ac- 
tuel. Ce sont le chanoine Her- 
bert Waddams, de l'église angli- 
cane St-Jacques de Manotick, le 
R. P. Allan Melnnis, O.M.I., su- 
périeur du scolasticat du St-Ro- 
saire à Ottawa, le Rév. Emile 
Hanna, pasteur de l'église ortho- 
doxe syrienne de St-Elie, et 1 
Dr Norman Coll, ministre dé 
l'église unie de Parkdale à Ot- 
tawa. Ils ont tous affirmé que 
l'unité des chrétiens était un 
don de Dieu et que, pour l’obte- 
nir, il était nécessaire de prier 
et d'aimer. 

Pour ouvrir la réunion, le 
Très Révérend Anderson a invité 
l'assistance à se lever et à réci- 
ter le ‘Notre Père”, après quoi 
il a lu le chapitre 17 de l’évan- 
gile selon saint Jean. La réunion 
s'est terminée par la récitation 


de la prière pour la paix que! 
disent les catholiques avant la] 


communion. 


Soumission à Dieu 


Le chanoine Waddams a sou- 
ligné que seul un esprit d'amour 
et de prière pourrait dissiper 
les divisions entre chrétiens. Il 
a dit que les chrétiens se con- 
naissent mal, entretiennent des 
préjugés les uns à l'endroit des 
autres et haïssent parfois leurs 
frères chrétiens. 

Nous ne savons pas, a-t-il a- 
jouté, ce que sera la future unité 
des chrétiens, mais notre devoir 
est de travailler, dans un esprit 
de charité et de prière, à mettre 
fin à nos divisions. Nous devons 
nous soumettre à Dieu et ne pas 
lui imposer nos vues, et cela ne 
se fera que si nous travaillons 
|à notre sanctification personnel- 
le et devenons des saints. Telle 
était la prière de Jésus, et ce 
doit être la nôtre aussi. 
| Les 


voulue par le Christ, mais elle 
croit aussi que les autres confes- 
sions religieuses ont beaucoup 
en commun avec elle, soit au 
point de vue doctrinal, discipli- 
naire et culturel. 

Même si l'Eglise ne participe 
pas officiellement à des réunions 
oecuméniques comme celles que 
tient le Conseil oecuménique + 
Eglises, elle suit ces assises avec 
le plus haut intérêt et ne cesse 
| de prier pour que tous ceux qui 
Le au Christ retrouvent l'u- 
nité. 

Nouvelle encourageante 

Le Rév. Emile Hanna a décla- 
ré que l'Eglise orthodoxe n'a ja- 
mais modifié son enseignement 
ou ses traditions depuis que l’E- 
iglise a été fondée par le Christ. 
Elle travaille et doit continuer 
de travailler avec tous les chré- 
tiens afin que tous les chrétiens 
se connaissent et se comprennent 
mieux. 

La plus encourageante nou- 
| velle de notre époque, a affirmé 
le pasteur orthodoxe, est l'appel 
| lancé par le Pape pour l'unité 
des chrétiens. C’est là une ini- 
tiative remarquable qu’appwent 
tous les chefs orthodoxes. Per- 
sonne n’a le droit de rester sourd 
aux besoins moraux et spirituels 
de notre monde, et nul ne peut 
rester en marge du mouvement 
vers l'unité des chrétiens. Mais, 
en conscience, nous devons por- 
ter témoignage à notre foi, et 
nous ne pouvons pas abandon- 
ner ce que nous considérons être 
l'authentique héritage apostoli- 
que, la vraie tradition apostoli- 
que. Cette fidélité est pour notre 
bien et pour celui de tout le 
monde chrétien. 

Avant d'engager des discus- 
sions pour refaire l'unité des 
chrétiens, à ensuite souligné le 
Rév. Hanna, chaque confession 
religieuse devrait préciser cer- 
tains points de sa doctrine et 
mettre d'accord ses théologiens. 

La division est facile 

Le Révérend Coll a déclaré 
qu'il est beaucoup plus facile de 
susciter des divisions que d’être 
l'architecte de l'unité. 

L'union, a-t-il ajouté, est la 
vulonté de Dieu. Elle est aussi 
l'enseignement des Ecritures. 
Nous ne faisons pas l'unité. Elle 
nous est donnée. Mais l'unité 
n'est pas l’uniformité, c'est une 
unité dans le Christ. 
| Le Rév. Coll a précisé que, 
|pour retrouver l'unité, il fallait 
| dialoguer avec amour, calme et 
|honnêteté. C'est alors seulement 
lque Dieu sera avec nous et nous 
|guidera comme il l'entend, non 


anglicans reconnaissent | comme nous le voulons. Mais si 


leurs fautes contre les autres |les perspectives d'unité sont en- 


chrétiens, a poursuivi le chanoi- | 


ne Waddams, et ils applaudissent 


à ce nouveau mouvement ins- | 


|piré par l'Esprit, l'Esprit d'a- 
mour, qui seul a le pouvoir de 
laver le péché et d'ouvrir la voie 
à l’accomplissement de la volon- 
{té de Dieu; et Dieu veut la réu- 
nion de tous les chrétiens. 


Pas des adversaires 


Le R. P. Maclnnes a déclaré 
qu'il importe de considérer ses 
frères séparés non pas comme 
des adversaires à vaincre, mais 
bien plutôt comme des frères 
qui ont beaucoup de choses en 
commun. Il existe une foule de 
chrétiens ignorant les origines 
lhistoriques de nos divisions et 
les problèmes théologiques en 
|cause. Chez d'autres chrétiens, | 
on trouve encore beaucoup de 
préjugés, de crainte, de méfian- 
ce et d’agressivité, Puis il y a! 
l'attitude de ceux, plus rensei- 
gnés, qui adoptent une attitude 
de polémique et de débat ne con- | 
tribuant qu'à durcir des si- | 
tions théologiques et dégén rant | 
|souvent en accusations et en 


‘|contre-accusations de manque de | == 


sincérité et d’ignorance théolo- | 
gique | 
| Enfin, il y a ceux qui se pré- 
occupent du problème de l'unité 
des chrétiens et qui font un sé- 
rieux effort pour éviter les dé- 
bats stériles et éliminer les pré- 
jugés d'ordre émotif, et pour 
étudier le problème de la divi- 
sion des chrétiens avec le calme 
non passionné du savant et la 
délicatesse de la charité qu'on 
est en droit d'attendre de chré- 


tiens. 
L'Eglise catholique, d'affir- 
|mer Je Père Maclnnes, a tou- 


jours soutenu qu'elle n'a jamais 
iperdu l'unité visible essentielle 


courageantes, à la suite noïiam- 
ment de la rencontre du Dr 
Fisher et du Souverain Pontife, 
l'unité des chrétiens n'est pas 
pour demain. L'unité est un don 
de Dieu, et nous ne l’obtiendrons 
qui si nous continuons de prier 
ct d'aimer. 


L'enseignement du 


français à Toronto 
TORONTO — Le “Star” an- 
nonce que les éducateurs de To- 
ronto attendent les résultats d’u- 
ne enquête des autorités du Co- 
mité des recherches sur l’'éduca- 
tion afin de déterminer si l’en- 


seignement du français aux élè-| 


ves des écoles primaires fait plus 
de tort que de bien. 

Cette année, des cours de fran- 
çais ont été donnés dans quel- 
ques écoles publiques de la Ville 
Reine 

Le quotidien explique que des 
professeurs et des éducateurs ont 
semblé douter des résultats de 
l'enseignement de la seconde 
langue officielle au niveau élé- 
mentaire. 


Avec les compliments de 


VOLCANO 


LIMITÉE 


WILFRID GIROUARD, prés. 
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chauffage automatiques 


8635, boulevard St-Laurent 
Montreul 


Les Leafs délogeront-ils les 


FCsbllses de le 


par Jocques 


première. place? 


LEMOYNE 


Exclusif & ‘’La Liberté et le Patriote” 


_ Les Maple Leafs de Toronto, | 
| inspirés Us dsonnnie Bower,! 
{Frank Mahovlich, Red Kelly et! 
| toute une pléiade de joueurs! 
lexpérimentés et rapides, mena- | 
|cent dangereusement les Cana-| 
|diens de Montréal. L'équipe de 
|la métropole, décimée par les! 
(blessures, est incapable de se 
sauver de l'étreinte du club de! 
{Punch Imlach. Les Leafs ont! 
|joué alors que quelques-uns de! 


pionnat, et nous ne voyons pas 
pourquoi ce club n'y parvien- 
drait pas, le prestige du Canada 
sera de nouveau à la hausse. 
L'an dernier, les Etats-Unis a- 
vaient causé une formidable sur- 
prise en battant tout le monde, 
yY compris notre pays. Mais cette 
année il ne faut pas s'attendre 
à une répétition cet exploit 
de la part des Américains. Les 
Russes resteront difficiles à vain- 


t-Boniface, le 3 février 1961 


Ottawa fixerait 


un minimum 
pour la pendaison 
OTTAWA La condamna- 


tion à la peine capitale du jeu- 
ne Anthony Yensen, 14 ans, de 
Capréol, pour le meurtre de 
Mme Rose Nettie Kennedy, 24 
ans, du même endroit, a eu ses 
répercussions à Ottawa. 

n effet, il est maintenant en- 
[ion qu'un âge minimum, au- 
dessous duquel la peine capita- 
le ne pourta être imposée, sera 
déterminé dans la nouvelle lé- 
gislation fédérale concernant le 
code criminel 

Un amendement de ce code 
criminel concernant la peine ca- 
pitale a été annoncé, dans le 
discours du Trône, en novembre 
| dernier, et le ministère de la 


{leurs meilleurs joueurs étaient|cre, mais si on se base sur ce!Justice est à préparer présente- 


|à l'infirmerie et ils ont été ca-| 
| pables de gagner. Les Canadiens, | 
|privés de Geoffrion, de Harvey, 
| de Richard et de Béliveau, éprou- 
|vent de la difficulté à gagner 
|et on devine que les jeunes mem- 
|brés de l'équipe ne sont pas en- 
|core prêts à prendre complète- 
|ment la relève. C'est donc dire 
|que la fin de la saison sera inté- 
| ressante dans la ligue Nationale. 
{Plus la lutte est chaude, plus 
| l'intérêt est grand. La rivalité | 
Montréal-Toronto ne date pas 
d'hier et les Leafs ne font ja-| 
|mais tant plaisir à leurs parti-| 
|sans que lorsqu'ils triomphent | 
|des Canadiens et vice-versa. On 
{se souvient du reste de la célè- 
| bre boutade attribuée à Gordie! 
| Howe: “J'aime mieux battre les | 
|Leais que recevoir mon chèque 
de paye’. C'est un sentiment qui 
fut général jadis, mais qui a 
changé aujourd'hui. | 

Si l'équipe de la Ville Reine 
vogue à une belle allure, les| 
autres positions semblent assez 
bien décidées dans le classement. 
Les Red Wings distancent de 
plus en plus les Rangers et ils 
sont presque certains de partici- 
per aux éliminatoires. leur 
côté, les Eperviers de Chicago 
aiméraient terminer au troisiè- 
me rang, surtout si les Canadiens 
finissent en deuxième place. Les 
Hawks croient qu'ils ont plus 
de chances de battre’ les Leafs 
dans les éliminatoires et il ne 
leur déplairait pas de rencontrer 
les Canadiens dans la série fi- 
nale., En parlant de série finale, 
bien des amateurs se demandent 
ce qui est arrivé aux Habitants 
pour qu'ils éprouvent tant de 
difficultés cette saison, après a- 
voir si magistralement défait 
leurs adversaires l’an dernier. 
Avant de chercher à répondre 
à cette question, attendons que 
la saison régulière soit terminée 
| pour voir ce que les Habitants 
sont vraiment capables de faire. 


Sport et télévision 


On est étonné d'apprendre que 
dans une grande ville comme 
Montréal la télévision et les 
courses de chevaux tiennent une 
place si importante dans la vie 

gens que le baseball pro- 
fessionnel est incapable de sub- 
sister. Quand on songe que la 
pre de Montréal dépasse 
e million, que dans un rayon 
de 50 milles elle atteint près de 
deux millions, on se demande ce 
qui arrivera d'ici quelques an- 
nées dans des villes de moindre 
importance. Déjà le sport de la 
lutte, jadis si populaire, a perdu 
des milliers d'adeptes dans la 
métropole. Les matchs sont dis- 
putés dans un studio de télé- 
vision et ils sont filmés et mon- 
trés sur le petit écran vers mi- 
nuit le vendredi soir. 11 faut donc 
être un mordu de ce “sport” 
pour le suivre à la télévision. 
On dit aussi Le le hockey souf- 
fre de cette lutte que lui livre 
la télévision. Personne ne peut 
[répondre plus facilement à cela 
[ge les dirigeants des Warriors | 
Winnipeg, affirmera - t - on, 
Mais nous nous demandons à no- 
tre tour: est-ce tellement le cas? 

Les autres clubs du circuit 
doivent eux aussi lutter contre 
{ l'influence de la télévision. Les 
assistances ne semblent pas di- 
minuer ailleurs et, s’il y a quel- 
ue chose, elles sont meilleures. 

ns la ligue de l'Est du pays, 
on dit, et les chiffres le prou- 
vent, que tous les clubs ont de 
meilleures assistances, sauf les 
Royaux de Montréal qui, après 
avoir dominé la ligue l'an der- 
nier, occupent le dernier rang 
dans le classement, même avec 
Jacques Plante dans les buts. 
Malgré cela, les Royaux attirent 
souvent plus de 4,000 rsonnes | 
et, en fin de semaine, il y avait 
12,800 personnes ur les voir | 
se faire battre. Ceci prouve peut- 
être qu'il faudrait un Jacques 
Plante dans les buts des War- 
riors, ce qui n'est pas une si 
mauvaise idée, puisque Harry 
Lumley éprouve de la difficulté 

[à s'entendre, paraît-il, avec la 
direction des Warriors. À pro- 
pos, qui n’éprouve pas de la dif- 
ficulté à s'entendre avec la di- 
rection d'un club perdant? Le 
tonique pour redonner de l’en- 
thousiasme aux foules de Win- 
nipeg serait peut-être quelques 
PT 


Que feront-ils? 

Les Smoke Eaters de ‘Trail 
partiront bientôt pour l'Europe 
afin de participer au tournoi 
pour le championnät mondial du 
hockey amateur, Il serait témé- 
raire de leur souhaiter d'obtenir 
autant de succès qu'ils en ont 
connu lors de leur première tour- 
née à travers l’Europe, avant la 

uerre. C'était l’époque où les 

uipes canadiennes n'avaient 
qu’à se montrer sur la glace pour 
que les autres clubs s'enfuient. 
Mais, heureusement, le hockey | 
amateur a bien changé depuis! 
et si le Canada est le seul pays 
où l'idée de l’amateurisme per- 
siste sous les mêmes données que 
durant les années 1930, les au- 
tres pays ont réalisé d'immenses 
progrès dans la pratique de ce 
sport. Nous ignorons la force des 
Smoke Eaters. 11 est cifficile de 
[prévoir à l'avance ce qu'une 
équipe peut faire. Prenons les 
Maroons. Qui aurait osé prédire 
qu'ils remporteraient en Europe 
une si belle série de succès? Est- 
ce que les Maroons sont aussi, 

uissants que leurs victoires 
! l'indiquent, ou est-ce les Tchè- 
ques qui sont faibles? Question 
|injuste si l'on veut, mais ques- 
Ition à lguere il est impossible 
| de répon à cause de la nature | 
june de ces tournées | 


qu'ils ont fait au tournoi de la 
saison dernière, ils ne devraient 
pas offrir aux Smoke Eaters un 
obstacle infranchissable, comme 
ce fut le cas il y a quelques an- 
nées. Les Canadiens sont main- 
tenant plus habitués au jeu in- 
ternational et reconnuissons-le, 
même avec des amateurs, nous 
demeurons encore les inventeurs 
du hockey et nous fopmons les 
meilleurs joueurs. 
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ment cette nouvelle législation. 

Limitation de cette pelne 

La nouvelle législation n'a- 
bolira pus la peine capitale mais 
en limitera son usage. On éta- 
blira différents d de meur- 
tre à la suite desquels la peine 
capitale pourra être imposée, 
tout comme la chose se fait déià, 
len Angleterre. On déterminera 
aussi un âge minimum, 18 ans 
let peut-être même 21 ans, au- 
dessous duquel cette peine ne 
pourra être appliquée. 

La condamnation du jeune 
Yensen, tout comme celle d'un 
autre adolescent de l'Ontario, 
at cours de l'année dernière, 
auraient incité le gouvernement 
‘à apporter cet amendement de 
limitation de l'âge. 
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de l'Association d'Education 
aux membres | 
de l'Assemblée législative 


Depuis 45 ans, l'Association 
d'Education des (Canadiens- 
Français du Manitoba a joué 
un rôle de premier plan pour 
préserver et faire fleurir dans 
la province la langue, la cul- 
ture et la religion que le Ca- 
nada et le Manitoba ont reçues 
en héritage des pionniers d'o- 
rigine française 

Durant cette période, la pa- 
tience, la dignité et un effort 
constant ont non seulement 
permis de maintenir les posi- 
tions acquises par ce groupe 
au Manitoba, mais de plus con- 
tribué à améliorer l'attitude 
du public en général envers 
cette langue. Le bilinguisme 
canadien, autrefois impopului- 
re, est tenu aujourd'hui en 
très haute estime par une par- 
tie toujours grandissante de 
nos concitoyens. 

Le désir de renforcir la bon- 
ne entente au Canada et de 
résister aux influences étran- 
gères, particulièrement à l'in- 
fluence américaine, à grande- 
ment favorisé la survivance et 
le progrès du bilinguisme qui, 
après tout, est un signe d'unité 
dans la diversité 

Est-ce trop espérer de croi- 
re que ce même climat amé- 
lioré puisse conduire à traiter 
de façon plus satisfaisante les 
différences d'opinion au sujet 
de la place qui revient en pro- 
re à la religion dans les éco- 
Les Pourquoi le progrès dans 
une question ne pourrait-il pas 
indiquer que les temps ont 
changé et qu'on peut trouver 
de nouvelles méthodes pour 
solutionner d'anciens problè- 
mes? 

Place au progrès 

11 y a certainement une pos- 
sibilité de progrès en ce qui 
concerne l'influence religieuse 
ns 7 nos pps. LA ‘ 

L] e scolaire, u 
s'est développé depuis 1840, 
a cherché à donner à tous une 
éducation commune en distin- 
guant entre l'enseignement 
non-confessionnel et l'ensei- 
gnement confessionnel, et en 
accordant à ce dernier une- 
demi-heure de la journée sco- 
laire 

L'expérience a démontré 
cependant que cette demi-heu- 
re d'enseignement religieux 
ne peut être mise à profit que 
dans les centres où la popula- 
tion professe en grande ma- 
jorité le même credo et la mê- 
me culture. 

Dans les autres communau- 
tés, particulièrement dans les 
grands centres, le système su- 
bit un échec. Le résultat en 
est que la religion véritable 
a peu ou pas de place dans 
ces écoles publiques, et que 
les parents qui attachent une 
grande importance à celte sor- 
te d'éducation doivent retirer 
leurs enfants de ces écoles et 
leur fournir, grâce à la géné- 
rosité privée ou les fonds d'E- 

glise, une éducation qui satis- 
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fait à la fois le gouvernement 
et leur conscience 
Situation injuste 

C'est ainsi qu'on a créé au 
Manitoba une situetion où le 
pouvoir et l'argent du gouver- 
nement servent uniquement 
certains citoyens qui accueil- 
lent favorablement un type 
d'éducation non religieuse, 
tandis que les autres qui dé- 
sirent que la religion soit au 
centre de l'éducation doivent 
se débrouiller eux-mêmes à 
force de sacrifices 

Il nous semble que la con- 
ception plus moderne du rôle 
de l'Etat, qui consiste à ap- 
puyer les efforts volontaires, 

ue le respect contemporain 

es minorités et des éléments 

faibles en pays démocratique, 
que le respect de la responsa- 
bilité des parents dans l'édu- 
cation de leurs enfants sont 
autant de points qui invitent 
à porter remède, aussitôt que 
possible, à cette sorte de fa- 
voritisme dans l'emploi des 
fonds publics. 

La séparation de l'Eglise et 
de l'Etat n'élimine aucunement 
la coopération. Elle ne devrait 
certainement pas être poussée 
jusqu'au point où jies fonds 
publies ne sont offerts qu'aux 
entreprises qui se divorcent 
totalement de l'influence reli- 
gieuse. Ce n'est pas là faire 
preuve d'impartialité envers 
la croyance, mais bel et bien 
favoriser l'incroyance. 

Favoritisme: un défi 

L'Association d'Education 
pourrait facilement se reposer 
sur ses lauriers, en croyant 
naivement que l'attitude tou- 
jours plus favorable envers 
notre langue pourrait servir 
de bouclier et défendre les au- 
tres valeurs qui nous sont 
chères. 

Cogendant, . nous . croyons 
que la politique actuelle de 
partialités contre les convic- 
tions les plus sacrées de ci- 
toyens loyaux nous est lancée 
comme un défi, non seulement 
à notre sens de la justice, mais 
aussi à la sagesse qui nous 
permet de trouver d'autres 
modes d'action. 

Le traitement accordé aux 
Indiens de Grand Rapids et le 
conflit industriel de Brandon 
étaient sans doute des problè- 
mes locaux, mais personne n'a 
douté un seul instant que les 
principes en cause invitaient 
justement le gouvernement à 
s'y intéresser au nom de tous 
les citoyens. 


Voilà pourquoi, lors de no- | 


Nous avons publié la semai- 
ne dernière, en dernière heu- 
re, un texte de cette lettre, en 
anglais, langue de la grande 
majorité des destinateurs. On 
aimera la relire cependant 
dans cette version française 
de La Liberté et le Patriote. 

LA REDACTION. 


Souverain Pontife 


tre récent 24e congrès biennal, 
nous avons manifesté à haute 
voix le mécontentement des 
70,000 Franco-Manitobains 

ce sujet. La plupart d'entre 
nous pouvons tirer avantage 
des clauses favorables de Ja 
loi, mais au moins six de nos 
groupes loca:x doivent lutter 
chaque jour afin de payer pour 
la construction et le maintien 


de leurs écoles paroissiales, 
sans les subventions publi- 
ques 


Temps nouveaux, 
méthodes nouvelles 


Si les écoles publiques ne 
peuvent être adaptées aux lé- 
gitimes exigences de tels ci- 
toyens, au moins une partie 
des fonds qui devraient servir 
à l'éducation de leurs enfants 
dans ces écoles publiques de- 
vrait être versée aux écoles 
qu'ils soutiennent en confor- 
mité avec les exigences du 
gouvernement et de leur pro- 
pre conscience. 

Il y a cinjuante ans, il n'é- 
tait pas trop difficile d'exer- 
cer la liberté de construire et 
de maintenir des écoles de ca- 
ractère distin®t, sans fonds pu- 
blics. Mais aujourd'hui, alors 
que les octrois provinciaux 
comptent pour cinquante pour 
cent ou plus du coût de l'édu- 
cation et que ce coût a doublé 
et redoublé, les écoles privées 
et paroissiales doivent jouir 
de tels octrois si l'on veut res- 
pecter la liberté de choix en 
éducation. 

* La voie du progres 

Nous croyons que la pensée 
sage et noble qui a guidé la 
Commission MacFarlane dans 
ses études et ses recommanda- 
tions, au sujet de ces écoles, 
devrait servir de modèle à 
chaque citoyen responsable et 
à chaque législateur de la pro- 
vince. Nous exprimons cette 
opinion avec d'autant plus de 
confiance que nous avons as- 


sisté au progrès susmentionné 
dans le domaine de la langue 
française. 


Nous affirmons aussi notre, 


croyance en ayant conscience 
que nos concitoyens d'expres- 
sion française du Québec ont 
depuis longtemps donné à ce 
pays et au monde entier un 
magnifique exemple de vraie 
tolérance religieuse en éduca- 
tion. 

Que notre position ne laisse 
aucun doute dans vos esprits. 
Nous croyons que l'heure a 
sonné où le Manitoba doit re- 
considérer son système scolai- 
re. Mettans-le à date. 

L'Association d'Education 

des Canadiens-Français 
du Manitoba. 


N.B. Cette Association, fon- 
dée en 1916, est l'organisation 
officielle &®s 70,000 Franco- 
Manitobains dans tous les do- 
maines qui touchent à l'édu- 
cation et à la culture. 


à l'épiscopat canadien 


ROME — Le Souverain 
Pontife vient d'adresser une 
lettre à l'épiscopat canadien 


pour le féliciter de l'aide qu'il 
a fournie jusqu'ici à l'Améri 
que latine 

Le Pape énumère les prin- 
cipales initiatives prises par 
les évêques du Canada. Des 
prêtres et des laïques cana- 
diens se dépensent déjà en 
Amérique latine, une oeuvre 
de bourses a été établie à l'in- 
tention des séminaristes lati- 
no-américains; l'épiscopat ca- 
nadien s'apprête à construire 
et à soutenir un séminaire au 
Honduras; enfin, ajoute le 
Souverain Pontife, ‘vous n'o- 
mettez rien pour que des com- 
munautés religieuses des deux 
sexes ouvrent dans ces régions 
des maisons, des écoles et des 
institutions" 

“Ces faits donc, que Nous 
n'avons voulu mentionner que 
brièvement, poursuit le Pape, 
Nous démontrent avec quelle 
affectueuse obéissance filiale 
vous vous empressez de ré- 
pondre aux désirs que Nous 
avons maintes fois exposés. En 
vous adressant Nos félicita- 
tions bien méritées, comme un 
hommage à la clairvoyance de 
votre zèle, Nous formons des 
voeux paternels pour que vo- 
tre charité ne cesse de croître 
chaque jour, qu'elle continue 
de produire d'excellents fruits 
dans la sainte Eglise et qu'elle 
s'enrichisse et abonde en cé- 
lestes consolations.” 

Voici donc, traduit du latin, 
le texte intégral de la lettre 
du Souverain Pontife 

“Nous nous réjouissons vi- 
vement et rendons à Dieu de 
vives actions de grâces, cha- 
que fois que Nous voyons Nos 
Fils, se dépensant partout dans 
le monde pour le très Saint 
Nom de Jesus-Christ et Son 


règne, produire des fruits 
exemplaires d'une charité a- 
gissante. 11 convient, en effet, 
que soient enflammés d'un 
amour sincère ceux surtout 
qui ont l'honneur de porter le 
nom de chrétiens, car ‘parmi 
tous les préceptes de Dieu, 
c'est l'amour qui tient la pre- 
mière place’ (S. Pierre Chry- 
sologue, Serm. 94; Migne PL 
52,466). 

“Très chers chefs spirituels 
du Canada, vous avez donné 
un témoignage éclatant de cet 
amour inépuisable et empres- 
sé, Nous causant par là-mé- 
me une joie immense, lorsque 
durant votre Conférence épis- 
copale annuelle tenue à Otta- 
wa, entre autres affaires de 
première importance, vous 
vous êtes penchés de nouveau 
sur les nécessités pastorales de 
l'Amérique latine 

“Nous avons appris avec 
plaisir que vous entendez met- 
tre en pratique vos décisions 


antérieures et même leur as- 
surer un développement de 
plus en plus abondant 

“Ainsi Nous savons que 


vous avez constitué une Com- 
mission épiscopale qui a pour 
mission, par l'entremise d'un 
Office créé à cet effet, d'as- 
surer l'exécution méthodique 
d'un plan de coopération reli- 
gieuse avec ces pays. Plusieurs 


parmi vous se sont concertes 
avec les évêques de là-bas 
pour que des prêtres en nom- 
bre croissant aillent exercer 
le ministère dans leurs terri- 
toires 

“Plusieurs laïques, parmi 


lesquels nous notons avec une 
particulière satisfaction la 
présence de jeunes, s'y dé- 
vouent également comme cojl- 
laborateurs dans l'apostolat 
Une autre forme d'assistance 
digne de mention est cette 


| 


oeuvre des bourses en faveur 
d'un nombre appréciable de 
séminaristes latino-américains. 

‘“‘Poussés par un zèle avisé, 
vous vous apprêtez actuelle- 
ment à construire et à soute- 
nir dans ces régions un sémi- 
naire qui sera doté de tous 
les éléments nécessaires à une 
formation des futurs prêtres 
parfaitement adaptée aux be- 
soins de notre temps. 

“Enfin, vous n'omettez rien 
pour que des communautés 
religieuses des deux sexes ou- 
vrent dans ces régions des 
maisons, des écoles et des ins- 
titutions. 

“Ces faits, donc, que Nous 
n'avons voulu que mentionner 
brièvement, Nous démontrent 
avec quelle affectueuse obéis- 
sance filiale vous vous em- 
pressez de répondre aux dé- 
sirs que Nous avons maintes 
fois exposés. En vous adres- 
sant Nos félicitations bien mé- 
ritées, comme un hommage à 
la clairvoyance de votre zèle, 
Nous formons des voeux pa- 
ternels pour que votre cha- 
rité ne cesse de croitre cha- 
que jour, qu'elle continue de 
produire d'excellents fruits 
dans la sainte Eglise et qu'elle 
s'enrichisse et abonde en ce- 
lestes consolations. 

“Nous prions humblement 
que Dieu daigne sans cesse se- 
conder vos efforts et vos en- 
treprises, et comme gage de 
ces faveurs célestes, du fond 
du coeur, Nous vous accordons 
à vous, à tous vos collabora- 
teurs dans cette Oeuvre, à vos 
prêtres et aux fidèles du Christ 
confiés à vos suins, la Bénédic- 
tion Apostolique. 

“Donné à Rome, près Saint- 
Pierre, le 20 décembre 1960, 
troisième année de Notre Pon- 


tificat.” 
JEAN XXILI, Pape. 
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La Fraternité française 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


RE Par 2e AE pere » 


à TE 


Cette somme à été recueillie lors de la campagne annuelle de per- 


ception qui a lieu surtout dans la province de 
Sociétés St-Jean-Baptiste du Conseil de la Vie française. 
Le Manitoba et la Saskatchewan recevront la somme de $10.- 
dont $3,000 pour les écoles séparées françaises manitobaines. 
Dans la répartition La Liberté et le Patriote tient un rôle 


tronage 
000, 


;unique, car le journal dessert deux provinces. Ainsi on lui a accor- 
,de $500 comme “Liberté” et $500 comme “Patriote”. La direction 
| du journal avait d'ailleurs signalé les difficultés inhérentes au 
{service qu'il veut rendre aux compatriotes de la Saskatchewan, 
| requête chaudement épaulée par l'Association d'Education des Ca- 
| nadiens français du Manitoba et par M. le dentiste P.-E. LaFlèche. 
| représentant du Manitoba au Conseil de la Vie française et membre 
du Comité aviseur de la Fraternité pour l'Ouest canadien 

| Sur la photo l'on voit M. le dentiste LaFlèche qui présente le 
chèque à M. Brunelle Léveillé, gérant d'affaires du journal, sous 
le regard complaisant du R. P, R. Durocher, OM. directeur. L'ar- 


ent servira p 


Billet du vendredi 


Monsieur de Maisonneuve, 
fondateur de Montréal 


(Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote'') 


Le sieur de Maisonneuve, 
fondateur de cette Ville-Marie 
qui devint l'immense ville de 
Montréal, ne laissa pas de mé- 
moires personnels. Sa corres- 
pondance a aussi disparu. Le 
seui document de son époque 
sont les Relations des Jésuites, 
“contenant ce qui s'est passé 
de plus remarquable dans les 
missions des Pères de la Com- 
pagnie de Jésus, dans la Nou- 
velle-France”. 

Au coeur de la métropole, 
son monument de la Place 
d'Armes, que la plupart des 
gens regardent sans le voir, 
s'entoure de quatre témoins de 
sa vie en Nouvelle-France: 
Jeanne Mance, fondatrice du 
premier hôpital de Ville-Ma- 
rie, plus tard l'Hôtel-Dieu; le 
major Lambert Closse, accom- 
pagné de sa chienne Pilote; 
Charles Le Moyne, l'un des 
collaborateurs des débuts; un 


guess jroguois, symbole de . 


immense péril qui menaça là 
colonie naissante pendant tant 
d'annéés, vers le milieu du 
dix-septième siècle. 

Avant de couler dans le 
bronze sa statue de Maison- 
neuve, le sculpteur Philippe 
Hébert lui mit dans la main 
droite l'étendard fleurdelisé, 


| 


en même temps qu'il dirigeait . 


son regard vers les tours de 
Notre-Dame. 11 y a en lui son 


double amour: celui de la 
Vierge, en l'honneur de la- 
quelle il nomma l'établisse- 


ment qu'il venait fonder sur 
cette terre hostile de la Fran- 
ce d'outre-mer; celui des rois 
de France et de son souverain, 
alors Louis XIII, lequel devait 
mourir l'année suivante, lais- 
sant le trône au futur Roi- 
Soleil: Louis XIV, 

L LA _ 


Celui qui en principe fonda 
Montréal ne fut pas Maison- 
neuve, mais M. le Royer de 
La . Dauversière, haut fonc- 
tionnaire de La Flèche, marié 
et père de six enfants, lequel, 
sans avoir eu de visions, crut 
comprendre que la sainte Vier- 
ge lui soufflait cette inspira- 
-tion de: fonder un hôpital sur 
l'ile de Montréal. Il se rendit 
un jour à Paris, pour s'ouvrir 
de son projet au cardinal de 
Mazarin, ministre du Roi. 

Par une coïncidence qui 
tient de l'extraordinaire, il 
rencontra dans l'antichambre 
l'abbé Olier, jeune sulpicien 
qui nourrissait le même des- 
sein. Ils causèrent, tomberent 
dans les bras de l'un de l'au- 
tre. On était en 1636. Après 
de longues et pénibles démar- 
ches, les deux hommes fini- 
rent par obtenir la permission 
de fonder, avec quelques amis 
énéreux, la Société de Notre- 

ame de Montréal, obtenant 
aussi la concession de l'ile du 
même nom. 

Un soldat aguerri s'impo- 
sait, car l'on n'était pas sans 
ignorer le danger des Iroquois, 
et Paul de Chomedey de Mai- 
sonneuve fut suggéré par un 
Jésuite, ancien missionnaire 
en Nouvelle-France. Gentil- 
homme d'élite et noble, sol- 
dat de carrière, il s'était battu 
dans les Flandres et détenait 
le grade de colonel. Catholi- 
que militant, aux moeurs ir- 
réprochables, il se mit tout de 
suite à la disposition de M. 
de la Dauversiére. D'autres se 
joignirent à lui, dont Jeanne 
Mance. Aucun n'espérait rien 
pour lui-même. Ils n'avaient 
qu'un triple objet: la conver- 
sion des sauvages, la gloire de 
Dieu et celle de leur Roi. 

LA L LI 


Ils arrivèrent à Québec à 
l'été de 1641, exposérent leur 
projet au gouverneur, M. de 
Montmagny, lequel l'estima 
dangereux, essayant de les en 
détourner. Il lui paraissait té- 
méraire, raconte Robert Ru- 
milly, “d'isoler un petit grou- 
pe de Français si loin de Qué- 
bec et des Trois-Rivières, à la 
merci des coups de main des 
Iroquois. 

Maisonneuve ne voulut rien 
entendre. Soldat, il s'en tenait 
à ses instructions: “Je suis ve- 

par exéeiier, non pour 


| délibérer. La compagnie qui 


m'envoie ayant déterminé que 
j'irais à Montréal! pour y éta- 
blir une colonie, il est de mon 
devoir d'y aller, et vous trou- 
verez bon que j'y aille, quand 
tous les arbres de cette ile de- 
vraient se changer en autant 
d'Iroquois”, 
Toujours est-il 
chose à l'autre, Monsieur de 
Maisonneuve, Jeanne Mance 
et une quarantaine de colons 
débarquérent sur l'ile le 17 
mai 1642, après avoir remon- 
té le Saint-Laurent. Le Père 
Vimont célébra la messe le 
lendemain et Maisonneuve a- 
battit le premier arbre qui de- 
vait entrer dans la construc- 
tion d'un fort, La ville de 
Montréal était fondée. C'est 
cette merveilleuse histoire que 
raconte Pierre Benoît, le nô- 
tre, pas celui d'Antinéa et de 
l'Académie française, dans le 
troisième ouvrage de la col- 
-lection Figures canadiennes, 
que publie la maison Mame. 
Par la suite, Maisonneuve 
refusa le poste de gouverneur, 
fit quatre voyages en France, 
recrutant des colons et provo- 
quant des dons pour la ville 
naissante de Ville-Marie. En 
1663, la Société de Montréal 
étant dissoute, l'ile donnée au 
Séminaire de Saint-Sulpice, 
Maisonneuve fut rappelé en 
France par Colbert. Il avait 
vécu vingt-trois ans dans l'é- 
tablissement sorti de ses mains. 
Resté célibataire, il mourut 
À Paris en 1676, âgé de 64 ans, 
pauvre, oublié, ignoré, ayant 
vécu pendant onze ans d'une 
modeste rente que lui versait 
le Séminaire de Saint-Sulpice. 
A l'époque, Montréal comptait 
déjà un millier d'habitants. 


L'ILLETTRE, 


que, d'une 


QUEBEC — Me Paul Gouin,| 
résident du Conseil de la Vie; 


rançaise en Amérique, qui diri- 
geait le mercredi 28 décembre 
une délégation de membres de 
cet organisme chez le premier 
ministre de la province de Qué- 
bec, M. Jean Lesage, a souligné 
ue le Conseil estimait que le 
épartement du Canada français 
d'outre-frontière, dont le gou- 
vernement vient d'annoncer la 
création prochaine au sein du 
nouveau ministère des Affaires 
culturelles, qui sera aussi formé 
bientôt, ‘répond à un besoin 


! 
| 
| 
| 


| 
| 


| 


| 


| 


| 
| 
| 
| 
| 
1 


a récemment la répartition d'un | 


annoncç. 
fonds de $45,000 au profit de divers organismes de vie française. | 


Québec, sous le pa- |! 


| 


Le lundi 23 janvier, la Cham- 
bre des Communes a enterré 
solennellement par une pleine 
journée de discours une propo- 
sition de Me Laurier Régnier au 
sujet d'un drapeau canadien. 


Il semble acquis cependant 


Magistral discours de Me 


en faveur d'un drapeau vraiment canadien 


que la suggestion du député de! 


St-Boniface fera son chemin et 
que son magnifique travail éclai- 
rera bien des esprits. 

Voici de larges extraits de 


son discours de présentation, se- 


lon le Hansard: 


La Chambre est d'avis que 
le gouvernement devrait étu- 
dier l'à-p de présenter 
une mesure législative tendant 
à tenir un référendum au su- 
jet de l'adoption d'un drapeau 
canadien; et 

Que les questions soumises, 
lors de ce référendum, soient 
les suivantes: Etes-vous en fa- 
veur a) d'un drapeau portant 
une feuille d'érable verte sur 
fond rouge et blanc, ou b) du 


pavillon rouge canadien (le 
“Red Ensign'')? 
(Texte) 


— Monsieur l'Orateur, c'est 
avec fierté et humilité que je 
me lève aujourd'hui pour par- 
ler en faveur de la proposi- 
tion de résolution qui figure 
en mon nom au “Feuilleton”, 
au sujet de la tenue d'un ré- 
férendum relativement au dra- 
peau canadien. N'ayant pas 
l'éloquence requise pour trai- 
ter d'un sujet aussi cher à tous 
les Canadiens, je m'exprime- 
rai brièvement. 

Si j'expose aujourd'hui mon 
opinion quant à un référen- 
dum au sujet d'un drapeau na- 
tional, c'est parce que le peu- 
ple le réclame. Le Canada en 
a besoin. C'est une nécessité. 
L'honneur de la nation est en 
jeu. Il ne s'agit pas seulement 
d'amour-propre, mais bien de 
fierté nationale. C'est essen- 
tiel pour cimenter l'unité et 
l'harmonie entre les deux 
grandes races qui, avec tous 
les autres groupes ethniques 
qui cohabitent sur la terre ca- 
nadienne constituent notre po- 
pulation. Un pays doit être 
fier d'un drapeau qui repré- 
sente la nation. Un drapeau 
serait le symbole de notre in- 
dépendance et de notre fra- 
ternité. 

En ce qui me concerne, je 
crois que l'amour, la fidélité 
et l'attachement que nous a- 
vons pour notre pays ne peut 
que se resserrer autour d'un 
tel symbole. 


Pays sans nom 


Si nous comparons les .na- 
tions à des individus, l'absence 
d'un drapeau nous fait res- 
sembler à un individu qui 
grandirait sans nom et qui, en 
plus de vouloir être respecté 
des autres, ambitionnerait de 
devenir un guide ou un chef; 
il ne pourrait y parvenir, puis- 
qu'il n'aurait pas de nom. 


Le Canada fait des efforts 
inouis pour obtenir la paix et 
le désarmement, Voilà une ex- 
cellente raison pour laquelle 
le Canada, en tant que pays 
indépendant qui tend à deve- 
nir de plus en plus influent, 
devrait avoir son propre dra- 
peau. Parce qu'il n'a pas de 
drapeau, les autres nations 
peuvent prétendre que le Ca- 
nada ne peut parler d'une voix 
unanime, Il nous manque l'u- 
nité que nous demandons aux 
autres nations d'atteindre afin 
d'obtenir la paix et le désar- 
mement. De ce fait, nos efforts 
pour obtenir les suffrages des 
nations en faveur de la paix 
et du désarmement ne peu- 
vent être qu'affaiblis. Si nous 
ne pouvons nous choisir un 
drapeau, c'est que nous som- 
mes sous la domination d'un 
autre pays et par conséquent 
incapable d'agir librement. 


Monsieur l'Orateur, plusieurs 
de mes compatriotes de lan- 
gue française craignent que 
ma proposition de résolution 
ne comporte des risques. Ils 
craignent que l'on adopte le 
pavillon rouge canadien. Pour 
les rassurer, je leur dirai que 
si mon grand-père avait porté 


urgent des groupes français à, le même nom que ma grand- 


travers tout le Canada et les 
Etats-Unis”. 


l 
l 


mére, mon nom serait Mcin- 
tosh et que, comme tout bon 


genes la 
ape allait 
dans 


première fois 


_ Aimez-vous les Noires? 


Il y a quelques mois, les ca-! élèves, il y en à 6 ou 7 de 10 
tholiques du monde entier ap- à 11 ans qui 
rande nouvelle: le douées et dont les parents, très 
onner le chapeau bons chrétiens, seraient prêts à 
de cardinal à un Noir, pour la!se séparer pour leur procurer 

l'histoire. une éducation supérieure. | 
Combien ont pensé de prier pour | 
ce cardinal, et aussi de l'aider | l'axiome “On ne peut donner ce 


Son Eminence, 


connaissant 


| 


sont des mieux! 


de toutes autres manières? En)qu'on n'a pas”, a décidé d’en-| 


tout cas, le cardinal Rugambwa, | Voyer ces jeunes Noirs en Amé- 
du Tanganyka, en Afrique, vient rique ou en Europe où il leur 


réclamer ces prières et cette ai- 
de. Et sa demande s'adresse de 


Manitoba. 


C'est que dans son diocèse, ! d'invo: 
bien que la plupart des mem-}c<on spéciale avant de 
bres du clergé soient des prêtres | une décision qu'il considère très 


| 


1 


que le cardinal n'a 


séculiers africains, il y a aussi | importante”. 


quelques Pères Blancs, dont le 
R. P. Jean Tétrault, originaire 
de La Broquerie, Man., qui exer- 
ce son apostolat là-bas depuis 
près de 15-ans. Le cardinal a 
confié ses inquiétudes et ses pro- 
blèmes au Père Tétrault, qui les 
a fait connaître à ses parents 
et amis d'ici. 

Actuellement, écrit le Père 
Tétrault, il y a dans le diocèse 
du cardinal Rugambwa plus de 
1,200 fillettes qui fréquentent 
l'école catholique jusqu'au gra- 
de IV inclusivement. Ensuite les 
religieuses sont ble 
re un choix parmi 


800 élèves avides de s'instruire,  AUe, 


un nombre restreint seule- 
soit 145, d'entre 


car 
ment, 


1 


1 


| 


Son Eminence espère 


français, 


rendre 


donc 
qu'au Canada, tout particulière- 
[ment au Manitoba catholique et 
quelques foyers vou- 


{sera facile d'apprendre mille et! 
ide s une choses qui ne sont pas à leur 
façon toute particulière aux ca- | portée en Afrique. Le Père Té- 
|tholiques de langue française du |frault précise: ‘Veuillez croire 
as manqué 
quer le Saint-Esprit de fa- 


| 


dront bien ‘adopter” ces peti-; 
tes, les garder chez eux, les aider | 


propres enfants, 


Len tout, les aimer comme jleurs| 
comme quel- | 
qu'un de la famille, et cela ... 


ljusqu'à ce qu'elles aient atteint 


| 


le grade XII inclusivement. 
Déjà des foyers de 
ace et 


St-Boni- 
de La Broquerie ont} 


manifesté leur grand esprit mis-| 


ées de fai-|sionnaire, leur désir d'aider la) 
es quelque:Cause de l'éducation en Afri-| 
| en faisant connaitre leur 


désir de posséder chez eux ‘ces / 


elles chères petites Noires”, ou en- 
auront la chance de poursui-|C0re d'aider financièrement ceux 


vre leurs études. On ne peut |qui poseront ce geste d'adoption. | 
Qu'en pensez-vous, cher lec- 
| d'espace et de personnel ensei- teur? 


en admettre davantage, faute 


gnant. Parmi ces 145 meilleures 


BLANC? NOIR? 


1 


Ecossais, je ne parie que sur 
ce qui est à peu près certain. 
La feuille d'érable 


Je suis convaincu que la 
province de Québec n'a pas le 
monopole du patriotisme et je 
suis certain que si un référen- 
dum avait lieu, les Canadiens 
choisiraient un drapeau orné 
d'une feuille d'érable, sans 
emblème de quelque autre 

ys que ce soit. À preuve, 
orsque le comité mixte spé- 
cial du drapeau na&%onal dis- 
tinctif s'est réuni pendant neuf 
mois, en 1945 et 1946, un dé- 
puté, M. MrNicoll a passé 
Mgr sv heures de son temps 
à étudier les 2,409 modèles qui 
avaient été soumis à l'époque. 
Et voici ce qu'a constaté M. 
MeNicoll: Sur les 2,409 dra- 
peaux, 1.611 affichaient une 
feuille d'érable, soit deux sur 
trois, ou 67 pour cent; 383 
comportaient l'Union Jack, 
soit 1 sur six, ou 16 pour cent; 
231 comprenaient des étoiles; 


184 des fleurs-de-lys; 116 un 
castor; 49 une couronne; 22 
une croix et 14 la Grande 
Ourse 


C'est là, Monsieur l'Orateur, 
un véritable référendum, con- 
duit parmi tous les Canadiens 
intéressés au choix d'un dra- 
pead; 67 pour cent voulaient 
la feuille d'érable et 16 pour 
cent désiraient l'Union Jack 

L'institut de l'opinion pu- 
blique, d'après le ‘Star Week- 
ly'’ du 21 mars 1959, après 
une enquête poursuivie auprès 
de 1,110 adultes de tous les 
âges et professions, soit qua- 
tre fois plus que les ‘’Gallup 
Pollis’”’ ordinaires, rapporte que 
trois rsonnes sur quatre, au 
Canada, sont en faveur d'un 
drapeau distinctif différent de 
celui de tout autre pays. 

Drapeau distinctif 


A la Chambres de commerce 
des jeunes, le résultat d'un 
uestionnaire soumis à 2,400 
e ses membres, est le suivant: 
Membres de langue anglaise, 
79 pour cent er, faveur d'un 
drapeau canadien ne conte- 
nant pas d'emblèine d'un au- 
tre pays 

Sur 3.800 Canadiens de lan- 
gue anglaise invités à prendre 
part à semblable vote, 78 pour 
cent ont voté en faveur d'un 
drapeau distinctif 

Comme l'ont rapporté les 
journaux durant le récent ral- 
liement libéral, un référendum 
tenu parmi les jeunes libéraux 
de Calgary, nous apprit qu'en 
1960, au stampede de Calgary, 
77 pour cent ont voté en fa- 
veur d'un drapeau sur lequel 
apparaitrait une feuille d'éra- 
ble, et rien d'autre. 

En plus, on peut conclure 
que le fait qu'en 1946, alors 
que les membres du comité 
mixte ont recommandé l'adnp- 
tion d'un drapeau contenant 
une feuille d'érable couleur 
d'automne, avec l'Union Jack 
dans le canton, et que cette 
proposition soit restée enfouie 
dans les tiroirs pendant 15 
ans, prouve que cette décision 
n'était certainement pas fon- 
dée sur les témoignages qu'a- 
vait reçus le comité. De fait, 
si l'on se reporte à l'analyse 
qu'en a faite le député McNi- 
coll, nous avons la certitude 
que les membres de ce comité, 
en 1945 et 1946, n'ont pris au- 
cune décision fondée sur les 
témoignages qui leur avaient 
été présentés, car on se sou- 
vient, je l'ai lu dans le 
compte rendu des débats de 
1945, -— que pendant les trois 
jours de discussion, M. Mac- 
kenzie King et M. St-Laurent, 
alors ministre de la Justice, 
avaient exprimé l'opinion que 
l'Union Jack devait figurer sur 
tout drapeau qui pourrait être 
choisi. f 

Lorsque le chef d'un ‘parti 
au pouvoir ou le ministre de 
la Justice donne son opinion 
au comité, peut-on s'attendre 
que le comité prenne une dé- 
cision contraire à l'opinion ex- 
primée d'avance par le gou- 
vernement? Voilà pourquoi ce 
drapeau est resté enfoui et 
l'est encore. 

C'est pourquoi je demande 
un référendum; on en a étu- 
dié déjà les possibilités. Au 
fait, je suis même d'avis qu'un 
référendum n'est pas nécessai- 
re, car de jour en jour, les 
Canadiens expriment leur opi- 
nion à ce sujet, et c'est suffi- 
sant pour que le gouvernement 
actuel prenne une décision en 
ce domaine. 

Peut-être ne veut-il pas de 
la gloire de choisir un drapeau 
pour le Canada! Rien n'empé- 
che que cette gloire ne de- 
vrait pas être refusée au peu- 
ple canadien. 

S'il y a référendum, je sug- 
gère qu'il ait lieu à la même 
occasion que les prochaines 
élections, évitant zinsi un sur- 
croit de dépenses. À 

LL . 


L'Union Jack 
(Traduction) 

Bien des gens estiment en- 
core, et en toute sincérité, 
qu'on devrait choisir l'Union 
Jack comme drapeau cana- 
dien. Je suis reconnaissant à 
M. Cumberland, président su- 

rême des ‘Native Sons of 

ngland'”’, d'avoir écrit le livre 
“The History of the Union 
Jack”. 

Je respecte infiniment l'U- 
nion Jack et j'admire ce qu'il 
représente, mais je ne pense 
pas qu'en adoptant un drapeau 
totalement différent de l'Union 
Jack les Canadiens auraient 
moins d'affection ou de res- 
pect pour cet emblème ou 
pour ce qu'il représente. Pour 
reprendre une expression cé- 
lèbre de sir Wilfrid Laurier, 
parlant d'un autre sujet: ‘Ce 
n'est pas que nous aimions 
moins l'Angleterre, mais nous 
aimons davantage le Canada”. 

L'Union Jack remonte à l'é- 
poque de la troisième croisa- 
de, quand Richard Coeur de 
Lion, au lieu de parti: en ex- 
pédition sur terre, comme la 
plupart des autres pays arma 
une flotte et engagea un com- 
bat naval contre les Sarrasins 
en rade de Beyrouth. Aux en- 


Laurier Régnier 


| 
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virons de cetie ville se trou- 
vait une grotte consacrée à 
saint Georges, l'ayant visitce, 
Richard Coeur de Lion décida 
que la croix de saint Georges 
formerait le drapeau de l'An- 
gleterre. Bien des gens ont 
soutenu que Richard Coeur de 
Lion était Normand et Fran- 
çais, et que par conséquent 
nous ne devrions pas être op- 
posés à l'Union Jack qui, en 
somme, a des antécédents fran- 
çais. Mais les questions de race 
ne devraient vraiment influen- 
cer en rien le choix du dra- 
peau de notre pays. 


. Trois croix 


En lisant ce livre, j'ai appris 
que Jacques VI d'Ecosse de- 
vint roi d'Angleterre en 1603 
Sauf erreur, il était cousin au 
second degré d'Elisabeth et 
arrière-petit-fils d'Henri VII, 
En 1060, pour éviter les que- 
relles entre marins écossais et 
marins anglais, il décida de 
créer un drapeau portant la 
croix de saint Georges, et la 
croix de sant André, Mais il 
s'agissait d'un drapeau natio- 
nal. Seuls les navires mar- 
chands arboraient au grand 
mât ce nouveau drapeau, ap- 
pelé drapeau de l'union, et le 
drapeau national flottait au 
mât de misaine 

Puis en 1707, sous le régne 
de la reine Anne, le parlement 
écossais fut aboli, et c'est a- 
lors seulement que le drapeau 
de l'union des deux Angleter- 
res, relle du Nord et celle du 
Sud, fut adopté pour toute l'E- 
cosse et l'Angleterre. Mais ce 
n'est qu'en 1801, lors de l'a- 
bolition du parlement de l'ir- 
lande, que fut créé le véritable 
Union Jack qui rte de plus 
la croix de saint Patrice. 

LA LL La 


Pour être logiques, ceux qui 
désirent l'Union Jack" com- 
me drapeau devraient souhai- 
ter le transfer de notre Par- 
lement à Londres. Faisant par- 
tie d'un même royaume, alers 
nous pourrions. accepter l'“U- 
nion Jack’. Mais tant que nous 
aurons un parlement distinct, 
nous ne pouvons adopter l'‘‘U- 
nion Jack’, à moins d'admet- 
tre au préalable que nous ne 
sommes pas indépendants, que 
nous sommes une côlonie, Si 
nous sommes prêts à l'admet- 
tre, alors oui à l'“Union Jack”, 

En ce qui concerne la com- 
position du ‘Red Ensign', je 
me sens profondément humilié 
chaque fois que je le vois, car 
le Canada n'y occupe pas la 

lace d'honneur. 11 appartient 
à un autre pays. Je préfère 
l'“Union Jack’ que nous ar- 
borions au Manitoba au dra- 
peau qui présente le Canada 
comme étant soumis à un au- 
tre pays. Ce n'est pas là une 
critique contre la Grande-Bre- 
tagne. Ce n'est pas une criti- 
que contre l'autre pays dont 
l'emblème y figure. En effet, 
ce n'est pas parce que cet au- 
tre pays le veut qu'il y figure, 
mais parce que, jusqu'ici, les 
Canadiens n'ont pas eu le cou- 
rage de faire quoi que ce soit 
à ce sujet. 

Je demande un plébiscite, 

arce que la question fait l'ob- 
Ft de débats depuis 35 ans 
sans qu'on ait pris aucune dé- 
cision, Des députés de tous les 
partis politiques ont proposé 
des motions et soumis des bills 
privés à cet égard. Si l'on con- 
sulte le hansard, on trouvera, 
dès 1925, un décret du con- 
seil, cité tout au long dans le 
compte rendu, qui prévoit ceci: 

Le ministre recommande, 
par conséquent, qu'un comité 
soit institué afin d'étudier le 
dessin le plus approprié qu'il 
y aurait lieu d'adopter pour 
un drapeau national et de pré- 
sentez un rapport à ce sujet. 

Appui des journaux 

Je renvoie également les 
honorables députés à la page 
415 du hansard de 1938 où 
l'on trouve des citations à l'ap- 
pui d'un drapeau national dis- 
tinctif, citations tirées de la 
“Free Press” de Winnipeg, du 
“Herald” de Hamilton, de la 
“Press” de Winchester, du 
“Beacon Herald’ de Stratford, 
du ‘Bulletin’ de Collingwood, 
du “Recorder and Times’ de 
Brockville, du ‘Whig-Stan- 
dard’ de Kingston, bt de bien 
d'autres journaux. L'Associa- 
tion canadienne des hebdoma- 
daires, section de la Saskat- 
chewan, a adopté à l'unanimi- 
té une résolution portant sur 
le choix d'un drapeau conve- 
nable qui serait le drapeau du 
Canada, 

LL LA LL 

Le comité a choisi un dra- 
peau. Je suppose que le choix 
du modèle s'est fait sous la 
direction du gouvernement de 
l'époque. Je ne crois pas que 
le comité ait arrêté son choix 
sur la foi des témoignages 

Comme je l'ai déjà dit, le 
premier ministre Mackenzie 
King et M. St-Laurent, alors 
ministre de la Justice, avaient 
déterminé ce qui devait figu 
rer sur le drapeau. 

A mon avis, la preuve est 
claire. Il appartient au gou- 
vernement de donner au pu- 
blic canadien ce qu’il veut. Si 
nous étudions seulement les 
modéles qui ont été soumis, il 
devient tout de suite évident 
que les Canadiens veulent vé- 
ritablement un drapeau, A 
mon avis, cette décision de- 
vrait être prise non par le gou- 
vernement, mais par le peu- 
ple. Si le gouvernement ne 
veut s'attribuer cette gloire, 
qu'il la laisse au publie 

Il est quasi scandaleux qu'u- 
ne nation de 18 millions d'ha- 
bitants n'ait pas son propre 
drapeau. De jeunes pays com- 
me le Ghana et d'autres, qui 
font partie également du Com- 
monwealth, adoptent leur dra- 
peau particulier le jour mé- 
me de leur indépendance. J'es- 
père sincérement que lang- 
temps avant la célébration de 
notre centenaire, le Canada 
aura adopté son propre dra- 
peau, un drapeau qui sera pour 
tous le symbole de notre indé- 
pendance, de notre unité et de 
notre fraternité. 
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Re ds CE n e Cercle Ouvrier trophées snndels, Bû succés A venise pe riage. L'hon. D. PETITE NOTE 
Mme M.-C. Lafrenière laisse Se" 8 FT. du ES TE | ann 


C | Les joueurs de cartes se réu- | Boniface, et son épouse et autres ‘ ù À s 

ARCHITECTES : : 4: | : tai | La famiile Dumaine désire 

Chambre 204 | Partie de bridge nissent les après-midis et les si- | personnages importants étaient remercier, par la vole du jour- 
TEE ES La “tas dt à tte 4 ‘onze enfants, dont deux Oblats | to 1 LES Dre de RU de i - M Puisse 4 *- 1 nu À con- | nal, tous les ET M 
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Pâtisserie St-Boniface 


PIERRE BRUNET, orep 


Monuments  ladie à St-Norbert, Emile, Bella (Mme|à ceux de St-Boniface. St-Vital Biliard à 
HMUNET Cothédrole et Langevin | Mme Lafrenière est née à Ar- Claude Létienne), Anna (Mme|et Elmwood. Le beau jeu de billard inté-!! ’ 

» L 5t-Bonitace, Men. |gyle, Minnesota, ie 11 décembre Claude Joyal), Thérèse (Mme! Les gnants furent: dames, resse encore un bon nombre de 

405, vus Bertrand, 5t-Bonitace Téhéph : Chder 23-5771 11893. En 1904, sa famille s'éta-| Auguste Joyal), Edouard, Flore | Mmes ge Fitzmaurice et Léon) jeunes surtout: il exige de l'a-| 


lblissait à St-Boniface sprès avoir! (Mme Jean ‘fétreault), Jean, Bruyère: hommes, MM. Gilbert dresse et de l'aplomb. 

Pétisserie, Poins, Géteoux | vécu quelques années à Duluth,| Agnès (Mme W. Kozielec) et|Fourneaux +t Albert Daigle; Cantines | 
| Minn. Elle fit ses études primai- |! Maurice, tous de St-Boniface, à whist, M. A. Huberdeau et Mme En bas, M. Edmond Pelletier. | 
|res sous la direction des Soeurs |l'exception de Mme A. Joyal,|E Blanchetie: consolation. Mme | et en haut, M. A. Trudeau, sont 
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DESSERVANT ST-BONIFACE ET ST-VITAL 


Élegantes chousiures 
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| Patins aiguisés et réparés et un goûter sera servi. entrée artie de gouret | 443 j d'A Téléoh : CEdor 3-5527 . Téléphone: SPruce 2-241 
Toutes répereti d'ovutés | lest de 25 sous. Les autres par Il est certain que les jeunes , rue Jeanne rc phone: ar | P 


|ties de cartes auront lieu les 12,'ne sont pas très chanceux cette! 
19 et 26 février et 5 mars. Il y | année. Le samedi soir 28 janvier, | 


£ laura aussi un prix de série. ils perdaient une partie de gou- | 
Park Confectionery Venez en très grand nombre | ret jouée contre les garçons de: 
412, avenue Taché encourager les jeunes. Vous ne | St-Eugène. Ces derniers l'empor- 


de tondeuses de gozon 
Mise au point, huile, graisse. soudure 
S'adresser à 


ASSELIN MOTORS SERVICE 


Heures d'affaires: de 9 h. a.m. à 5 h. 30 p.m. — Ouvert le vendredi de 9 h. o.m. à 9 h. p.m. — Signalez: SUnset 3-2112 pour tout rayon. 


u s 1- cer : : 
malheur eh pres #01 le regretterez pas. Amenez vos! tèrent avec un pointage de 1 à O. 
Résidences: (Fred) CHape 1-6613 Téléphone: CHapel 7-389 amis. Bienvenue à tous Le dimanche 29 janvier eut . 
(Georges) CEdar 3-5323 ï Aides LE lieu la seconde partié de la sai- 
Fruits trois — Fleurs Il y aura aussi, le 9 février, Pr cotre lés isurits de Ste-Ma- 
Contiseries et magazines [une démonstration à Christie's r ] | 


lonesi _irie et leurs pères. Tout le monde 
Biscuits, angle des rues Notre | s'est bien amusé, malgré le froid; 


Per % Liu hr |les hommes remportèrent la par- | 


. : " tie au compte de 12 à 6. 
Catholique, de 1 h. 15 à 3 h. à : 
installées dans tous les cimetières pm. er toute information té- La ag need Le de pol 
par | léphonez à CEdar 3-6582. entre ces eux CIiUDS aura lieu | 


MEMORIALS IN on lle 19 février. | 


Baptèmes 


Pour travail de qualité, appelez: 


NOËL ÉMOND 


ROOFING & SIDING 
53, rue Hill, Norwood 


Pose de toiture d'asphalte, 
de revètement, de toiture neuve 


Éndsons Day Company. 


Plaques commémoratives en bronze NCORPORATÉS 2" MAT 1870; 


POS CR BHONZLE LTD. i Le 6 janvier: Carole-Marie- | 
ape art 200, rue Osborne Nord Précieux-Sang Diane, fille de M. et, Mme Ri- | 

i j Le 25e anniversaire chard Olivier, née le em- 

renom datent | de la J.K.C, Ibre. Parrain et marraine, M.|! 


# H | Lemi t Mlle Di Oli- | 
Delannoy's Electric Guy Lemire et Mlle Diane Oli-| 
436, rue Louis Riel, St-Boniface 

Téléphone: CEdar 3-5258 


Installation et réparation 


Brochage pour industries, 
"magasins et maisons 


ne matin 18 janvier, Re 

y + les ves des graaes &, 9 et 10 ; Fi Y 

 /4 A N  /] 2 E | du Précieux-Sang * attendaient d er 2 ag age ane 
Æsetiant avec impatience leurs amis de|de. fils de M. et Mme Claude] 

Améliorations de maisons | " Lauzé, né le 12 janvier. Parrain! 


A -Loû £ - : 
S. J. VOTTO EUR TS Set oies et marraine, M. et Mme Norman | 


183, rue Archibald |jau Précieux-Sang fêter le 25e|Huff, de St-Boniface. | 

Le meilleur ami du propriétaire |anniversaire de la J.E.C. Une Le 22 janvier: Luc-Joseph, fils 
Signalez: CEdar 3-2394 isalle décorée de rubans blancs | de Ut «tr Laberge, | 

183, rue Archibaid, St-Boniface et rouges, couleurs de l’école du | n€ le 14 Janvier. Parrain et mar- 
Précieux-Sang, ei de numéros | raine, M. et Mme Adélard Nault, 


: {de Richer. 
Le per st ad Le 22 janvier: André-Pierre, 


. e M. Gi t ” sai | fils de M. et Mme Pierre Lemoi- 

La Pharmacie Enfield du Co Mn et RES Le né le 13 janvier. Parrain et| 
(Léo-D. Soenen, pharmacien) du Précieux-Sang, souhaita la | Marraine, M. Richard Dorge et | 
Ordonnances, Vitamines, bienvenue à M. l'abbé A. Sou- Mile Jeannette Bourbonnière, | 


Médicaments, Accessoires pour cy, vicaire de Notre-Dame-de- | Le 29 janvier: Roland-Désiré- 


bébés, Articles de toilette. * } 
Lourdes, aux professeurs, ainsi |LuUCien, fils de M. et Mme Lu-| 

AS Le de . 1 cien Isabey, de Lachine, PQ. | 
| 


Téléphone: CEder 3-6102 


Marion Beauty Nook 


Votre coiffeur français 
vous offre tous les soins de beauté 


286 rue Marion, Norwood, Man. 
Corinne DUFAULT, propriétaire 


188, ave Taché angle Ch, Ste-Marie ||qu'aux élèves qui avaient hâte ; À 1 
vu hone: CHapel 7-7220 de se connaître. Du travail en | 6 le ir r PAT ER | 
: ; équipe sur le monde étudiant |raine, M. et Mme Désir an- 
suivit, Une participation très | 8€; de St-Boniface, ,grands-pa- | 
ne a 6 pis LS A 
C4 apporta la lumière à plusieurs |? J e », M. 
De Gagné Motors Ltd. élèves en ce qui concerne la si- ['APRASSSRE nn à | 
(SOBERING AUTO ELECTRIC) ||tuation financière des écoles pa-| fils de M NÉ NONR -| 
à énérateurs, re- || 0issiales. Les RR. PP. A. Le- 1 Bohé 08 à 4 Fe ag lar- | 
te de Voltage, démarreurs, || Moine, O.M.I, curé, et J.-M. P: 0. ga À ne le M rer | 
carburateurs, pompes à carburants || Soulodre, O.MI. orienteur à pren eu ag te et Mme 
essuie-glace, pour révision complète || l'école du Précieux-Sang, les rmand Fenez, de St-Charles. | 
< DAT à és Rév, Srs Marie-Joseph, princi- Naissances 
cup 7 08" PÉmapel tclois | pale de l'école de Notre-Dame-| A M. et Mme Sévère Lachan- | 
de - Lourdes, et Marie - André, | ce est née une première fille, le | 
principale à l'école du Précieux- | 28 janvier. } , 
Sang, donnèrent aux élèves les] À M. et Mme Louis Vincent, 
WESTERN réponses au questionnaire. |est né un fils, le 29 janvier, 


Norwood Cleaners 
and Shirt Launderers 
288, rue Taché 
Téléphone: CEdar 3-5610 
SERVICE DE DEUX HEURES 


— Nettoyage — 
Service de chemises 


Acheteurs d'automobiles 


Notre service d'Assurances et de Fi- 
nances À taux modiques vous aidera 
À faire une meilleure transaction. 
Avant d'acheter, consultez-nous, 


AGENCE 
Georges-J. Forest 
250, rue Marion CHapel 7-1323 


Plumbing & Heating Co. Le travail en équipe terminé, Ouverture officielle 

541, rue Des Meurons, St-Boniface ||l®S &arçons allèrent visiter le Le di de 10 does à ah | 

1 a ie — Installation d'appareils chantier de construction de l'é- si ET D 1 bénédi ti | 
POUR VOS FOURRURES PRE NES RSS. cole, et les filles visitèrent le|P-M:, aura lieu la nédiction 


voyez toujours vapeur ou gaz couvent. Un excellent diner de |de la nouvelle partie de l’école. 


Réparations de tous genres “Chicken Delight” fut servi aux eu Page ne racer 

MECKLING FURS Tél: A. Neyron, CHapel 7-3603 visiteurs. M. l'abbe Léo Beau- l'h diet Tan 24 ed 
146, avenue Provencher Roger Fourneaux, CEdar 3-1367 lieu présidait le dîner commu- | OT ewart MCLea ee D ve] 
St-Boniface nautaire du jubilé. zducation, coupera le ruban. | 


Les RR. PP, A. Lemoine. Le thé qui suivra les céérapbies 

: . J.-M. Soulodre ei R. Tessier, | d'ouverture sera servi de 4 h. à| 

Hub Service Station Oui, au Précieux-Sang M |5,h. 30 p.m. et de 7 h. à 9 h. p.m. 

Taché et Provencher l'abbé Soucy, Mile Odile Lam-| ous êtes tous invités à peer retro 

Essence - Huile - Accessoires bert, propagandiste diocésaine |}, Cérémonie et à visiter 
Pneus - Réparations - Remorquage de la J.E.C.. rehaussaient la fête école. 


Téléphone: CHapel 7-8182 


Pourvoyeurs: mariages, dîners 
et bonquets 


ant . Téléphone: CEdor 3-4654 de leur présence, ainsi que la Partie de cartes { 
Pâtisserie PELLAND Gérard Privé — propriétaire Rév. Mère Thérèse, première! Le dimanche 5 février com- 
D. PELLAND, prop . SERVICE MACHINE WORKS assistante de la J.E.C. de la|mencera une série de quatre 


160, rue St-Joseph Tél: CH 37-4533 | Communauté des Chanoinesses, | parties de cartes. Comme dans! 
qui lança le mouvement en!le passé elles seront organisées | 
1938. | par les dames. Vous êtes donc| 
+ À ki Elèves et professeurs sen- | tous invités à vous rendre le di- | 
Poils disgracieux hic do À cette pue et pai-| manche soir à 8 h. Le coût d’en- 
" F3 sible atmosphère de la fraternité | trée vous donne droit à une col- 
enlevés du bhatar vu Merci à M. l'abbé Beaulieu qui | lation, la chance de gagner de 
et des extrémités adressa ensuite la parole. Trop | beaux prix et le plaisir de passer | 
Enlevés sûrement et de façon per- ||tôt les jeunes de Lourdes ont |une soirée très agréable. Bien-| 
rise ContbaN RS | dû repartir, mais en disant que venue aux anciens et nouveaux | 
TUTE, 203 Norlyn Medical Bl. ce n'était qu'un aurevoir. amis. 
309, rue Hargrave, Winnipeg 2. LR Fa | ENMGE LE OMAN RE MATE dE à dre via ca ve 


i Conférence-récital sur Ravel 
à St-Boniface le 22 février 


| __ Sous les auspices de l'Alliance | l'Ecole Normale de Musique de! 
Française du Manitoba et des!Paris, membre de nombreuses 
Jeunesses Musicales de St-Boni- | seciétés culturelles d'Europe, au- | 
| face, les mélomanes jouiront le|teur de plusieurs volumes, cri-| 
122 février prochain à l'Institut|tique musicale de la revue 
Collégial St-Joseph de St-Boni-|“L'Air de Paris”, Mme Delforge ! 
Téléphone: CHapel 7-2356 | face d'une conférence-récital par| viendra au Manitoba à titre de 
LAFHENIÈERE Mme Lucienne Delforge pianis- | conférencière de l'Alliance Fran- 
be te, musicologue et conférencière | çaise. Depuis ses débuts en 1935, 
Sheet Metal Ltd. de réputation internationale. El-|elle a donné près d’un millier 
Chauttage — Ventilation |le parlera spécialement de Ravel|de récitals, de concerts avec or- 
Climatisation de l'air et jouera ses principaux chefs-|chestre (en salle et à la radio), 

97, rue Kavdten |d'oeuvre, à cette occasion ide conférences-récitals en Euro- 

Boite postale 1, Norwood, Man | Dernière élève de Vincent | pe et en Amérique. La presse | 
| d'Indy à la Schola Cantorum de}du monde entier a consacré des 
Paris, seule représentante inter-| milliers d'articles de critique 
| nationale des traditions de César | musicale à la carrière de cette 
Frank, membre du jury &u Con- | pianiste. L | 
|servatoire de Versailles et de| Il est certain que tous les) 
fs vs Die ————— | membres de l’A’liance Française | 


161, ave Provencher, St-Bonitace | 
TELEPHONE: CHapel 7-3315 | 


Harold M. Black 


OPTOMETRISYE ET OPTICIEN 
Examen de la vue chez 
MITCHELL COPP LTD. 

Portage et Hargrove 

Téléphone: WhHitehall 2-5108 | 

Ouvert tous les jours de 9h. à6h | 
| 
| 


| Acompte budget permanent 
Aucune nécessité de déranger vo- 
tre budget pour vous procurer ces 
primeurs de coton. Server-vous de 
votre ‘’P.B.A."" qui signifie ‘’PAS 
D'ACOMPTE'' et des paiements 
faciles, 


TACHÉ 


Auto and Body Works 


317, rue Tache, Norwood, Man. 
Téléphone: CHapel 7-7145 
Réparations générales 
Service qui plait” 


Taché Hardware Co. 


298, AVENUE TACHE 
Peinture, quincaillerie et | 
accessoires électriques | 
ARTHUR TOUGAS, propriétaire 
Téléphone: CHapel 7-1047 


Keat's Television 
& Radio Service 


Un service complet pour toutes les 
marques de posies de radio et d'ap- 
pareils de télévision, tourne-disques 
radio d'automobiles, accessoires 
143, rue Marion, Norwood 


Téléphone: CHapel 7-9964 


/ 
5 bSaie centre de noise EAST 


Nouveautés de coton, récemment parvenues à “La Baie’ 


Robes de coton imprimé “Léo Danal” 


Originalités pour la saison nouvelle . . , coton imprimé aux motifs attrayants 
en dix styles divers, patrons et.couleurs! Portez ces robes dès maintenant, au 


St. Boniface 


ELECTRIC SERVICE Messenger Service | et des Jeunesses Musicales, tous 
| les bagages L ï hi s # , 2 | 

L. BOISSONNEAULT, prop. [l sels que: males, valises, meubles || Le détective du bon Dieu |les mélomanes et leurs amis 
206, rue Goulet, Norwood SERVICE RAPID Collège di h : | viendront entendre cette artiste | 
Entreprise -— Posage de fils || appelez toujours CHapel 17-1285 [au Lollége dimanche "| française et l'applaudir le 22 fé-| 
Réparation 138, rue Aubert, St-Boniface | La Ligue Missionnaire des! vrier prochain. Le programme | 
Téléphone: CHapel 17-1694 | J.-J. Robitaille, prop. Etudiants présentera le diman-|de cette conférence-récital pa- 


LEO’'S 


{che 5 février, à la salle académi-|raitra prochainement dans ce : : chacune 
[que du Collège de St-Boniface. | journal. printemps — et plus tard ... en ville, au bureau ou en voyage vers le sud, 
lun film intitulé “Father Brown, | — —_—_—— Un magnifique assortiment de coton imprimé rafraîchissant vous attend 
Automobiles PAUL PAQUIN incendies Egg ie CURE: ste Voyez l'éclat que ces nouveautés vous donnent partout où vous les porterez! 10. 95 
: Ale) 1 . L ! L ñ , . : : $ L. 
Accidents Agent général Effets personnels Iles aventures d’un prétre-détec- | @. GENEST Grandeurs pour dames, demoiselles et fillettes, 9 à 17: 10 à 20; 1412 à 221, 


tive qui veut sauver l'âme d’un| 
| voleur endurci. Il a des démêélés 
avec son évêque et Scotland 
| évour il met en veuvre des ruses 


ASSURANCES — FINANCES — POLIO 
989 Autumnwood Drive, Windsor Park, St-Bonitace 
Tél.: Alpine 3-9805 — Adresse postale: C.F. 68, St-Bonifoce, Man. 


Choisissez vos préférées pour une garde-robe à la page. 


373, rue Desautels, 
St-Boniface, Man. 
TONDEUSES A GAZON 
à bras ou à moteur 
ciguisées evec précision. 


BICYCLETTES ET 
MACHINES À LAVER 


À. Robe-chemisier ‘Continental’ en C. Coton à ‘’rayure du sud”, Mon- E. ‘’Motif alphabet” de robe-chemni. 
motifs originaux, Manches roulées, ches roulées, jupe pleine. Grandeurs sier avec de jolies grandes poches, 
jupe pleine. Grandeurs 9 à 17, 10 à 20. Grondeurs 9 à 17. 


ébouriffantes et va jusqu'à pra-| 
Itiquer le jiu-jitsu. Fera-t-il la 
| conquête de son paroissien ré-| 

STA E L |calcitrant? Contempler ce film 

en compagnie d'amis et amies 


CONSTRUCTION LIMITED | garantit une agréable soirée. Des 


aumônes seront recueillies en fa- 


B. Robe-chemisier ‘’pour voyage‘ en D. ‘Patio Print’ en motifs modernes 
imprimerie de motifs antiques, cou- Encolure corrée, manches. courtes, 
leurs souples. Jupe étroite. Grandeurs jupe à godets ronds. Grandeurs 1414 


Ingénieurs et Entrepreneurs Généraux [au ee nos missionnaires au réparées. 10 à 20 à 224. 
St-Bonitace Tel.: CHapel 7-1135 ! ave prenne Signalez CHapel 7-7153 | Les robes de dames, demoiselles et fillettes au 2e plancher de “La Bale”, 


INSTITUT COLLÉGIAL 
PROVENCHER 


dirigé por les Marionistes 


Rédacteur en chef: Gabriel 


Secretaire de rédoction: Poul Blanchette 
Richord Muller 
Woilter Kieingcheit 

, Owen Bropty et Poul Cyr 


: Grade XI, 
Grode X1 
Grode 


Examen d'orthographe Noma 


Cette semaine, nous avons eu 
l'examen d'orthographe Noma. 
Celui-ci se compose de cent mots 
d'orthographe. Les grades 10, 11 
et 12 écrivirent l'examen, mais 
seulement deux élèves mérile- 
rent un certificat par leur ortho- 
raphe parfaite Ceux-ci furent 
Normand Mailhot et Frank Re- 
nouf, Nous espérons que le pro- 
chain examen rapportera plus de 
certificats. Nous offrons nos fé- 
Ucitations à Normand et Frank 
et espérons qu'ils continueront 
leur beau travail 

Gérald PAUL 
Gymnase 

Beaucoup de À gr nous ar- 
rivent au sujet du gymnase. Plu- 
sieurs élèves et même des insti- 


tuteurs pensent que le temps 
aïloué pour employer notre gym- 


nase n'est pas assez long. Une 
fohs par semaine pendant Île 
temps de classe el aux cantines 
du vendredi, len élèves de l'é- 
cole Provencher et de l'Acadé 
mie St-Joseph peuvent partici 
per aux sports ou danses dans 
notre gymnase. Chaque mardi, 
il y a lutte et c'est ce qui nous 
empéche de pouvoir utiliser no- 
tre centre récréatif. J'espère 
qu'on pourra un jour avoir plus 


de sports et plus de temps dans 
notre gymnase 


L'histoire d'un homme 


Les élèves du grade XI fran 


ais ont terminé ‘Le Cid”. C'est 
l'histoire d'un homme qui lut- 
te entre l'honneur et l'amour 
Quand l'explication fut donnée, 


notre maitre, M. Gaborieau, nous 
laissa écouter des disques sur la 
pièce. Aussi nous verrons peut- 
être le film ‘Maria Chapdelai- 
ne’, le livre qui fait aussi partie 
de notre programme de français 


M. Laberge Auto Services 
Consultez votre 
dépositaire de 
produits ROCO 


M. Laberge 


CE 33-9031 

Rés.: CE 3-1882 

555, Archibald, 
St-Boniface 


Bur 


CITÉ DE ST- 


Département de Police 


DEMANDE DE SOUMISSIONS 


Des soumissions, sous enveloppe scellée, seront acceptées 
jusqu'au lundi 13 février 1961 à midi, pour les items 


suivants: 


— 30 (plus ou moins) uniformes de police 
— 90 (plus ou moins) chemises de police 
— 60 (plus ou moins) souliers de police. 


Pour tous détails supplémentaires et spécifications, prière 
de communiquer avec M. William Russell, chef de police, 
St-Boniface, téléphone CHapel 7-4871, 


Des 


soumissions 


Un dépôt-garantie de 5% 


CITÉ DE ST-BONIFACE 
AFF 


AVIS est par les présentes donné que le Rôle d'Evaluation 
St-Boniface, 
examiné à 
contre eur 
pas plus tard que le 


a Cite de 
ra être 


et Lt pour 


r plainte 


mon pureau 


a to 


ires et den 


et recevoir 


ns 1e aeélal ci 


vision devront se 
donner 
description de la propriété 
vront 


DONNE a St-Boniface 
1961 


les 


être 


AD 


Maurice PRUD'HOMMEBE 
Grefftier 


{la piété de la grand-mère Ernes- | 


complète. Qu'en pensez-vous? 


ii 


BONIFACE 


CITÉ DE ST-BONIFACE 
Soumissions 


cachetées 
POUR UNIFORMES DES POMPIERS"” seront reçues par le 
soussigné jusqu'à 5 heures du soir, le lundi 6 février 1961 


par chèque marqué ou en espèce, devra accompagner chaque 


dessus spécifié 
faire par écrit et l'on devra y 
raisons et la nature de ses plaintes, 
en question 
adressées au Greffier 


ce 


Dutout 


cette année. Ce devrait être très 
intéressant 
Roger VOTTO. 


Une opinion 

La période de 3 h. à 3 h. 30! 
instituée cette année à causé une | 
grande commotion dans notre | 
milieu scolaire. Les étudiants de 
l'école Provencher n'en sont pas 
des plus enthousiastes. Cette pé- 
riode supplémentaire jugée né- 
cessaire n'est point considérée | 
comme un bienfait par tous les | 
élèves. Une étude à ce sujet et 
certaines questions posées à dif- 
férents élèves m'ont clairement 
démontré que la majorité n'est 
point en faveur de cette demi- 
heure additionnelle. Maintenant, 
pour faire justice aux autorités, 
je dois admettre que cette pé- 
riode peut aider aux études des | 
élèves. Je regrette que tous les| 
élèves ne se rendent pas compte | 
de cet avantage, mais je ne fais| 
que citer une opinion assez ge-| 


nérale 
Gilles ARNAUD. 


Moi, je les vois ainsi! 

Comme jil est des choses qui | 
sont difficiles à définir, ainsi 
en est-il des êtres. Prenez une) 
jeune fille par exemple! | 

Moi, je suis prêt à croire qu'el-| 
le a peut-être de bonnes qualités, | 
mais d'aller de là jusqu'à dire | 
que c'est un ange du bon Dieu, | 
je trouve que c'est un langage | 
un peu exagéré et qui devrait! 
ètre laissé aux amoureux. Une| 
fille, c'est un peu l'hypocrisie | 
de l'oncle Ernest, celui qui as- 
somma le commissaire de police | 


et fn de Sr Marie-Diomède fétera dimanche 
rouver le contraire que l'on ac-| . hd. ‘à 
€ ses 60 ans de vie religieuse 


cusa M. le maire du cirme. C’est 
Les membres de l’Amicale de Marie-Rose marquera 


ractère du grand-père Gédéon | l'Institut Collégial St-Juseph au- 
et la bonté de la cousine Marie-|ront maintes raisons de se ré- 
Jeanne; c'est l'envie de la grand-| jouir, dimanche prochain, 


Soeur Marie-Diodème, S.N.J.M. 


tine, qui se faisait passer grd di 


une sainte; c'est le mauvais ca- 
du Collège St-Joseph 
Soeur 
lors|de nouveau à 
En-|, 
tin, c'est tous les traits de ses! 4 2h. p.m. et du grand banquet 
parents, ayant certains défauts |qui suivra à 6 h. L'on peut dire gieuse , 
du côté de sa mère et certaines cependant que là principale rai-| 
qualités du côté de son père. 


jubilé de diamant de 
. et d'enseignement. 


pas su donner 
{partie à St-Boniface même. 
Henri RAGOT. | Née à St-Etienne de Beauhar- | fonde, 
— |nois, paroisse rurale du Québec, | 
lelle fit ses études primaires dans 
l'école paroissiale et aussi au 
couvent d'un village voisin. A la 
fin de ses études, elle décida de 
consacrer sa vie à l'enseigné- 
ment. 
| Après une année d'enseigne- 
ment, elle entra au noviciat des 
|Soeurs des Saints-Noms de Jé- 
{sus et de Marie. Lorsqu'elle eut 
| prononcé ses premiers voeux, ses 
supérieures lut demandèrent de 
(redevenir institutrice, d'abord 
au Québec, puis en Ontario, et 
même pendant deux ans à Seat- 
tle, état de Washington. C'est en 
1904 qu'elle arriva ici au Mani- 
toba pour enseigner à Ste-Aga- 
the pendant 7 ans, puis à l’Aca-| 
démie Ste-Marie de Winnipeg 
pendant plus de 15 ans. Elle sut| 
d'ailleurs, sans négliger son en-| 
seignement,-.compléter ses étu- 
des pour obtenir son, baccalau- 
| réat ès arts et sa maitrise ès arts, 
suivant même des cours spécia- 
lisés à Chicago. (Elle obtenait 
son doctorat en philosophie à 
l'Université d'Ottawa il y a 17 
ans.) 
En 1929, elle arrivait à l'Aca 
|démie St-Josepkh de St-Boniface, 
maintenant l'Institut Collégial 


Dr Marcel Lapointe, 


blier aux Editions 
man intitulé 
chénaie’, 


St-Joseph. Elle fut d'ailleurs l'un 

des principaux artisans dans la hs” 
fondation du ‘collège, affilié à Roger-A. Sénécal 
l'Université de Manitoba le 3 B.A. C.P.A. 


Les classes commen- 
21 septembre suivant 


juin 193€ 
Çaient le 


Certified Public Accountant 
Comptable Public Attitré 


avec trois élèves. Depuis cette : ; 
date mémorab!e, dit avec fierté 21, Halliday Bay, Windsor Park 
Soeur Marie-Diomède, le Collè-'| alpine 3-4703 


ge St-Joseph a donné à la société 
101 finissantes qui, munies de 
leurs diplômes universaires, sont 


entrées dans la vie religieuse 
(50), se sont mariées, ou occu- p D 2 dtoti 
per 7 ré rers rovencher Service Station 
marquées ‘SOUMISSIONS re gp positions dans la 174, avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphone: CHapel 7-1431 
Toutes ces anciennes qui, de Xswonce — Muilé — Acctssotres 
de 1 ai de | F puis tant d'années, ont connu Pneus Réparations — 
2.22: TRARUE CS 1 SOUINMISION, Soeur Marie-Diomède, qui ont Remorquages 


tiré profit de son enseignement, Herman Labossière, prop. 


POUEUON qui savent à quel point cette re- 
La plus haute ou aucune des soumissions ne sera néces- ligieuse institutrice possédait à x 
sairement pas acceptée la perfection ses matières d'en- HOTEL YORK 
Pour plus de détails et formules de soumission, s'adresser Se éd vbs <> 4 2507 À pr 
à M. E. Rupert GAGNON, chef des pompiers, à la Station de MEFROGES. G'OOUCRTION ESNRS PE et YORK CAFE 
Feu no 1. 212, rue Dumoulin année selon les besoins ‘actuels ; A te App YO 
de sa classe, seront présentes en face de l'Hôpital St-Boniface) 
dimanche prochain à St-Bonifa- es à prix 
PAR ORDRE ce pour lui exprimer leur recon- + pour 
. Maurice PRUD'HOMME naissance à l'occasion de son 60e oise 2 nbnoené rosé 
Greffier anniversaire md v % re per ; 394, rue Taché - Tél.: CH 7-2034 
Hôtel de Ville, St-Boniface, Cette réunion de l'Amicale 
e 30 janvier 1981 — — | 


Daoust Grimard Ltd. 


ENTREPRENEURS ELECTRICIENS 
ACCESSOIRES ET INSTALLATIONS ELECTRIQUES 


ARTICLES DE SPORT 


Téléphone: CHapel 7-1447 
O.-L. Grimard 


201, avenue Provencher, St-Bonitace 
J.-C. Dasust 


IS 


pour l'année 1961, est 
mon bureau. Ceux qui 
évaluation devront adresser 
10 février, 
Protégez-vous . 


IN nouveau 
Muttler) 


Révision le mardi 21 fé- 
ue du pour examiner 
toutes plaintes y relatives 
Les plantes ou deman- 


de 


SILENCIEUX 
Firestone 


Prix 


soir 


ainsi que la Installation 


Lesdites plaintes de- 


€ oubDaine, à portir de 


trentième jour de janvier, 


LABOSSIÈRE & FILS LTÉE 


| Angle Provencher et Des Muurons Tél.: CHapel 7-3970 


" 


Marie-Diodème fétera 
2 : la maison-mère | 
tante Elisabeth, qui jalousait les| 4e je, grande réunion annuelle  d'Outremont, l'été prochain, son | 


| sines 
dentelles de ses voisine vie reli- 


son de cette joie commune sera |les étudiantes actuelles de l’Ins- | 
Mais là encore, nous n'avons |de revoir la Rév. Sr Marie-Dio-|tiut Coliégial St-Joseph offrent | Ste-Reine, : d 
une définition | mède qui en est à sa 61e année | à la chère jubilaire leurs voeux | Bouchard; Sr M.-Ste - Louise, 
| d'enseignement, dont la majeure les plus ardents de bonheur et |R.N.D.M. 
leur reconnaissance la plus pro-| 


Marcel! Portal, pseudonyme du 
directeur | 
médical de l'Hôtel-Dieu St-Val- | 
lier de Chicoutimi, vient de pu- 
Fides un ro- 
‘Au coeur de la 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Au Congrès de l'Association d'Education 


TABLE D'HONNEUR 

M. René Deleurme, représen- 
tant M. Antoin : Gaborieau, prés 
Ass. des Inst. de L. F.: M. Gérard 
Lagacé, président de Fédération 
des Associations de P. et M; 
Mme René Préfontaine;, M. Bru- 
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dins; M. Edmond Préfontaine, | 
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imond Durocher, O.M.L, direc- 
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| Mme Alfred Monnin; M. Laurent 
{Desjardins, M.A.L., Député de 
ISt-Bonifare;: M. Raymond Mar- 
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(Sask.): Dr P.-E. Lafièche, re- 
présentant le Conseil de la Vie 
tFrançaise: M. Roland Trudeau, 
président de Radio St-Boniface: 
{Mme Gérard Lagacé; M. René 
| Préfontaine, président, Manitoba 
{School Trustees Association. 


MEMBRES DE L'EXECUTIF 

SORTANT DE CHARGE 

M. Léo Rémillard, M. Léo 
Landry, M. l'abbé A. Hacault, 
R. P.R. Durocher, Dr André La- 
chance, Me Robert Trudel, M. 
[René Deleurme, M. Joseph Cha- 
|balier, M. Robert Roy, R. P. G 
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| Lafièche, Dr P.-E. Laflèche, M. 


le l'abbé P, Raymond, R. P. A. Gi- 
25e annivershire de la fondation rard, R. F. J. Bruns, M. Denis 


|Bélair, M. Georges Forest, 


PRESENCES 


Aubigny: M. l'abbé Robert Na- 
deau; Sr Emma St-Gabriel, Fille 
ide la Croix; Sr Claire Berna- 


Toutes les anciennes élèves et | dette. 


Elie: M. L.-A. Girard: Sr M.- 
R.N.D.M.; Père R. 


Fannystelle: Sr M.-St-Marc, 
{M.O.; Sr M.-du-Carmel. 
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Yvonne, 
C.R.C.P. 


Ile-de-Chènes: Sr M.-Béatrice, | 
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M. Achille Trudeau: M. Albert 
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| Cormier. 
|  Letellier: M. Urbain Lemay: 
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$t-Boniface | | 
attont ! PE Lesage; M. Guy Delaquis;: 


NORTH STAR OIL 


ISr Brigitte, C.R.C.P.: M. Paul 


Comte: Sr Agnès, C.R.C.P.; M.| 
A. | 


Henri Daudet. 

Otterburne: M. Charles 
Roy; M. Hilaire Robidoux; Père 
F. Cousineau, C.S.V.: Sr 
François Régis, M.O.; M. Charle- | 
magne Vermette: Frère Fernand | 
Marion, C.S.V.; Frère L. Amesse, 
|  Powerview: Sr Imelda-du-St- 
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S.J.SH.; Sr Lucie-du-Sauveur, | 
S.J.S.H. | 
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moine, O.M.I.; Sr Arthur M.-de- 
l'Eucharistie, CR.C.P; Mme 
Emma Ayotte; Mme Marcel Mo- 
rier;, Mme Anita Forest; M. Ga- | 
briel Forest; Sr Marie-Alice, 
C.R.C.P.; Sr Lucille-du-Sacré- 
Coeur, C.R.C.P.; M. Roger Theil- 

ilet; Sr M.-Augustin, C.R.C.P.: 
Mme M.-A. Lemaire; M. Georges 
Forest; M. Hervé Sala: Mme 
Marcelle Forest: Sr Marie-An- 
dré; M. Léo Landry, 

|!  St-Adolphe: Sr Irène Thérèse, 
Fille de la Croix; Sr Blandine 
Marie, Fille de la Croix; Mme 
| Jos. Chabalier; Mile Edithe Lau- 
zière; Sr Jeanne Lucille, Fille de 
la Croix; Mlle A. Toupin: M 
Jos. Chabalier; Sr Esther, Fille 
de la Croix 


| Richer: M. l'abbé Pierre Ga- 
|gné; M. Arthur Laurin: Sr St 
| Albert-le-Grand, SJSH; M 


| Antoine Chaput; Sr Thérèse-du- 


Christ-Roi, SJSH: Sr Marie- 
des-Archanges, S.J.S.H 
St-Ambroise: M. Darius R. De- 
Laronde; Sr Colette Champagne 
OMMI.; Sr Gilberte Proteau, 
O.M.M.I 
St-Boniface: 
| Baudoux: M. Henri d'Escham- 
bault; Mme Simone Trudeau: 
Mme Joseph Guay; R. P, G. Jo- 
licoeur, S.J.: Mile Roberta Le- 
| blanc; M. l'abbé Antoine Ha- 
| cault; M. Brunelle Léveillé; R. P. 
| Albert Girard, O.M.1.; Frère 1ré 
| née Breton; M. Robert Bockstael 
M. Yves LeGal; M. J.-A. Duha- 
|mel; Mlle Anna Marion; Mme C 
Cabana; M. Antoine Tardiff; M 
Maurice Gauthier: M. Antonio 
|Vielfaure;: R. P. Ludger Guy, 


Mgr Maurice 


Mme Roland Trudeau; | 


Elise | 


Haywood: Mlle Odile Rey; Sr! 


M.- | 
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|S.J : Mlle Laurette Bergeron: M. | ton: M. Gérard Lemoine; Sr M.-, Roger-A. Sabourin; Sr M.-Jean- 
| Alfred Monnin, Juge; M. Roland | Pauline Antoinette, SNJ M.: M. | Vianney, M.0. 

Couture; M. Maxime Désaul- | Louis-David Nolette; Mile Ger- Ste-Rita: Mme Alexina Manai- 
niers: M. Etienne Bohémier; M. |trude Joyal; M. Emmanuel Le- | gre " 
Léo Rémillard; Sr M.-Ste-Emmé- | moine. |  Sacré-Coeur: R. Mère Isidore 
lie, M.O.: Sr M.-Ste-Emérentien-|  Ste-Anne: R. P. Ferland,.|de Séville, S.NJM.: Me Robert 
Îme, MO.: Sr M.-Albéric, S.N.-|CSsR.: M. Henri Campagne: M. | Trudel; Mme Emma Lacharité; 
|J.M.: Sr M.-Anne Thérèse, S.N.- |F. Perrin; Sr Antoinette Nor-|Mme Jos. Car:gnan: Mme Ma- 
IJM; Sr Alphonse-de-Ligucri. |mandeau; Mme Eloi Lessard: M. | riette Laflèche; Sr M.-Guillemi- 
IMO: Sr St-Tarcisius, M.O.: Sr | Adrien Lajoie; M. Philias Mau-}ne, S.NJM.; Sr M.-Jeanne- 
Eva-Marie, M.O.: Sr Luce-Marie, |rice: Sr E. de Moissac, S.G.M.; | Agnès, S.N.J.M.; Dr Georges La- 


ISNJM.; Sr Edouard de l’Eu-|M. Eloi Lessard. flèche; K. P. Roméo Bédard; Dr 
icharistie, SNJM; Sr Marie- Ste-Elisabeth: M. Aurèle Dé- Jean-J. Trudel; M. le Juge 
Célina, S.N.J.M.:'Sr Marie-Agnès | saulnier: M. Noël Alarie: M.!Alexandre Bernier; Mme Claire 
de Jésus, SNJM.; Sr Angèle-| Claude Desrosiers; Mme Noël | Gauthier; M. J. Audet; Dr PE. 
| Thérèse, SNJM.: M. Roland |Ajarje |Laflèche; Sr Jeanne d'Orléans; 


Sr M.-Gérard Ernest, S.N.J.M.: 


| Trudeau: M. Joseph Guay: Mme | 
J.-E. Doiron; KR. P. Gérard 


| Alfred Monnin; Mlle Renée- 


Ste-Famille: M. l'abbé Ber- | 
Inard Bélanger: M. Maurice La- | M 


| France Labossière: M. Jean Pi-|belle: M. Noël Hilaire: Dr | Labossière, 

| ché, PSS.: M. Roger Levas. | André pe À pi 4 À Transcona: M. Denis-J. La- 
seur, M. Marcel Lancelot; M.| Ste-Geneviève: M Sauveur | MOUreux; M. Gérard Létour- 
Gérard Buote: Mlle Anna Le- | Desrosiers; Mme Sauveur Desro- Ineau; Sr M.-St-Edmond, MO: 
clerc; Mlle Simone Parent; Mile cire: M Francois Lesal: M [M. l'abhé Henri Perron: Sr M.- 
Yvonne Alarie: Mme d'Es- Se S Ba |St-Marcel, M.O 


l'abbé Marcel Giroux; M. J.-A 
Desrosiers. 

Ste-Marie: M. L. Grouette; | 
Mlle Yvette St-Onge: M. Georges 
| Laberge; Mme L. Grouette; M. 


Adresse inconnue: M. Gérard 
| Fillion. 


327 présences au Congrès. 
40 paroisses représentées. 


chambault: M. Léon Bruyère: R. 
P. Georges Ramaekers, S.J.; 
Mme Antoine Tardiff: M. Ray- 
mond Bernier; M. E.-B. L'Arri- 
vée; M. Denis Bélair; Frère Jo- 
seph Bruns, S.M.;: Mme Léontine 
Ratto; M. Louis Deniset; M. Lu- 
cien Guénette; Mme Isabelle 
Ronceray; Soeur M.-St-Alfred, | 

MO; Sr M.-St-Jude, M.O.: Sr 
M.-Louis-des-Anges, S.NJM.:; 
Sr M.-Georges Bernard, S.N.- 
J.M.: Sr Julie St-Jean, M.O.; Sr 
Maärie-Arthur, M.O.; Sr Anna 
Véronique, M.O.; Sr Marie Ra- 
chel, S.N.J.M.; Sr Jacques Fer- 
Inand, S.N.JM.; Sr Marie-Bibia- 
ne, S.N.J.M.; Sr Marie-Joseph- 
Arthur, S.N.J.M.; Sr Emélie-des- 
Anges, S.N.J.M.; Sr Marie-Phi- 
léas, S.N.J.M 

St-Charles: Sr M.-de-Lorette, | 
M.O.; Sr M.-de-l'Incarnation, 
{M.O.; Sr M.-St-Augustin, M.0. | 
| St-Claude: Sr Claire St-Lau- 
rent, Fille de la Croix. 

St-Eugene: Sr Hélène-de-Jé.- | 
sus, S.J.S.H. 

St-François-Xavier: Sr Anna 
Lussier, S.G.M.; Sr Simone René, 
S.G.M.;: M. Maurice Régnier; Sr 
Irène Gagnon, S.G.M.; M. Pierre 
Allard 

St-Georges: Sr Marie-du-Sau- 
veur, S.J.S.H.; Sr Ste-Jeanne- 
Mance, S.J.S.H, 

St-Jean-Baptiste: M. Siméon 
Marion; M. Pierre Baril: M. Al- 
bert St-Hilaire; Sr M.-Paul de 
l'Eucharistie, S.N.J.M.;: M. Her- 
mas Grégoire; M. Albert Sabou- 
{rin; M. Arthur Touchette, 

St-Joseph: Mme A. Duval; Sr | 
Marie-Agnès, S.N.D.M.; Noëlla 
Girardin; M. Eugène Brunet; Sr 
Marie-St-Hubert, S.N.D.M. | 

St-Labre: Sr Ste-Odile, S.J.- 
|S.H.; Sr St-Emile, S.J.S.H. 

St-Laurent: Sr M.-de N.-D. de 
Bon Repos, F.M.; Sr M.-du-Cru- 
{cifix, F.M. 

St-Léon: M. Raynald Labos- 

|sière; M. Maurice Tétrault; M. 
| Roger Rémillard. 
St-Malo: M. l'abbé David Roy; 
| M. L.-P, Côté; Sr André St-Jean, 
| Fille de la Croix; M. Marcel C1- 
{lette; Sr Berthe St-Joseph. 

St-Norbert: M. H. Mangin; M. 
Gérard Lagacé; M. Albert Nor- 
maäandeau; Sr S. H. Newmann, 
IS.G.M.; Sr Rose-Anna Ritchot, 
{S.G.M.; M. Gabriel Cloutier; M. 
| Marcel Marchildon; Mme Gérard 
Lagacé; M. Bruno Lagacé; Sr 
Annette Gauthier, S.G.M.; 1 
Raphaël Champagne. | 

St-Pierre: Mlle Solange Rioux; | 
M. A. Gagnon; M. R.-J. Mulaire:; | 
M. l'abbé Raymond-M. Ferron; | 
M. Charles-E. Roy; Sr Marie Ma- | 
ximilla, S.N.J.M.; Mme Thérèse 
Dandenault; M. Jean-Léon 
Bruyère; M. Edmond Préfontai- 
ne; Mme René Préfontaine; Mme 
Angèle Proulx; Mme Arthur 
|Rioux; Sr Anna Joseph, S.N.- 
J.M.; M. Amédée Bourgeois: M. 
Eugène Labelle: M. Jean-M. Ga- 
| gnon; M. Gérard Gagné: Sr Alice 
| Emma; Sr M.-Louise Gabriel; M. 
Albert Préfontaine; M. René 
| Préfontaine:; M. Auguste Proulx: 
M. Arthur Rioux. 

Ste-Agathe: Sr Marie-Paul-de- 
la-Croix, S.N.J.M.; Mlle Berthe 
Eva Lemoine; M. Hilaire Grat- 


WALLACE and WALLACE PAINT HOUSE 


Conseillers experts 
pour tous produits en peinture et décoration 


SERVICE —— QUALITE — VALEUR 


Pharmacie Paquin 


A.-E. PAQUIN, propriétaire 
Produits pharmaceutiques 
Ordonnances de médecin remplies avec soin 
Cartes de souhaits françaises pour toute occasion 


157, avenue Provencher, $t-Boniface Téléphone: CHapel 7-3863 


Une telle qualité n’a jamais 

été offerte à un si bas prix! 
Vous payez moins cher pour ce qu'il y « de mieux 
Dans notre salon, vous pouvez vous faire donner, 
pes $6.50 seulement, une permanerte garantie de 


10,50 qui conviendra à la longueur et au genre de 


vos cheveux. Service de beauté complet, Pas de 


rendez-vous nécessaire, Service promp:. 


Fo Téléphone: WhHitehall 3-3796 


Salon de Beauté TEMPLETON 


201, édifice Kresge, 3742, avenue Portage 
(Au-dessus du magasin Kresge) 


M. E. SABOURIN 


Assurances de tous genres 


Voyages 
Chemin de fer — Paquebot — Avion 


195, avenue Provencher, St-Boniface 


Téléphone: CHapel 7-1351 


mt 


VENEZ VISITER NOTRE 


nouveau magasin 


à 182. ave Provencher., 
ST-BONIFACE 


CLAUDE LÉTIENNE 


Articles religieux, chandelles, 
livres, ornements d'église, 
vin de messe ‘’CRIBARI'! 

— Détail et Gros — 


Téléphones 
Magosin: CH 7-3664 Résidence: CE 3-3282 


SÛR! 
PROPRE! 
ÉCONOMIQUE! 


... c'est de l'eau chauffée à l'électricité. 


Quelle que soit la grandeur de votre famille, nous 
possédons le réservoir électrique d'eau chaude qui 
peut répondre à vos besoins. Si votre réservoir est 
fini, s'il coule, s'il est trop petit, vous pouvez vous 
assurer une plus ample provision d'eau chaude — 
de façon sûre, propre et économique — en profitant 
du nouveau plan de louage de la Manitoba Power 
Commission 


LOUEZ-EN UN AUJOURD'HUI! 


Vous jouirez des avantages suivants — 


«+ Installation sans frais, et service d'un réservoir 
gratuit. 


+ Pas d'argent comptant . . . Vous payez seule- 
ment un petit montant mensuel qui sera inclus, 
chaque mois, dans votre compte d'électricité. 


e Téléphonez à la Manitoba Power Commission 
pour plus amples informations — SPruce 5-2411, 


LOUEZ-EN 
UN 


MANITOBA POWER COMMISSION 
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Daviez-vous que , , . 
C'est toujours plaisant d'éeri- 
re la chronique CKSB. C'est 


plaisant parce que cela me don- 
ne la chance de vous parier de 
votre poste. Si vous vous sou- 
venez de la chronique de la se- 
maine dernière, nous vous don- 
nions une rétrospective trés gé- 
nérale de nos programmes. Nous 
vous avons déjà parlé en détail 
de nos services d'information, 
aujourd'hui, essayons de vous 
présenter Un aprés-midi à 
CKSB" 


Pour agrémenter l'heure du 


diner, ou du déjeuner selon vos 
préférences, Rémi Lafreniére 
vous invite à “Chanson Vedet- 


tes 1050", Ce programme d'une 
heure et demie vous offre de 
tout . en d'autres mots, de la 
variété. Comme toujours, pour 
débuter une marche militaire, et 
ensuite tous les succès de la 
chansonnette et de la musique 
instrumentale. Les prévisions de 
la météo, pour toutes les régions 
1050”, l'état des routes dans 
la province et le “Marché aux 
bestiaux'"" sont aussi des élé- 
ments qui composent cette heu- 
re et demie de chansons et de 


musique 
Pour votre information, M 
l'agriculteur, écoutez le “Réveil 


rural" suivi du marché du grain. 


Ensuite, en musique avec 
Christian Leroy, c'est ‘Ballade 
musicale”, qui amène chez vous 
quelques minutes de musique 


douce et reposante 

Pour vous, Madame, CKSB a 
mis à l'horaire “Psychologie de 
la vie quotidienne” et “Fémina” 
entre 2 h. et 2 h. 30. 

Cette période d'après diner se 


tes de musique du répertoire 
classique présentée par Chris- 
tian Leroy. 


Chronique de CKSB 


1050 Kilocycies 


chanter et depuis ce temps le 
publie l'a toujours aimée 
riel Millard 
demi-heure de gnieté et de re- 
laxation tous les jours. Entre ses 
chansons qui seront très variées, 
on entendra des propros variés 
rédigés par Rhéal Gaudet. Soyez 
à l'écoute dès le lundi 6 février, 


à 2 h. 30 pm, pour l'émission 


Miss Music-Hall” . 
Criseh, Crasch, Cruneh 

Vous avez sans doute deviné 

ue nous voulons 


u concours “Cuisine et oreille 
fine” de Robin Hood, présenté 


à CKSB tous les jours à 9 h. 30! 
Trois cent dollars et même | 


am 
davantage, voilà ce que vous 
offre ce concours. Une lettre est 
tirée chaque jour, et lorsqu'i 
n'y à pas de gagnant, nous ajou- 
tons $25.00 à la caisse. 

C'est facile de participer, vous 
n'avez qu'à identifier le bruit 
que nous vous faisons entendre 
tous les jours. Lorsque vous con- 
näissez la nature du bruit mys- 
térieux, écrivez-le sur un bout 
de papier, mettez ce papier dans 
une enveloppe, avec vos nom et 
adresse, plus une preuve d'achat 
de la farine pré-tamisée Robin 
Hood, et envoyez à ‘Concours 
Robin Hood”, casier postal 4000, 
Winnipeg, Man. Bonne chance à 
tous 


PETITE NOTE 


Mlle Jeanne d'Arc Emard, au- 
trefois de St-Boniface, ancienne 
élève du couvent de St-Adolphe 
et de l'Académie St-Joseph, 
chantera dimanche à 6 h. 30 


p.m., lors du programme “World | 
termine avec ‘’Siesta’”’, 25 minu- | of Music”, au poste CBWT, canal | N 
|niface ou dans les alentours à| ( 
venir visiter le nouvel édifice |Pressions de chacune en fran- 


3. Mille Emard, qui demeure 
maintenant à Ottawa, a déjà 
participé à maints programmes 


Mu- | 
vous promet une! 


vous parler | 


| 


février, à l'angle des rues Ma- 


rion et Traserse à St-Boniface. | nir 
M. Bluethner, qui réside main- | À 


tenant avec sa femme et ses qua- 
tre enfants au Parc Windsor, est 
né à London, Ontario, et entra 
au service de la banque à To- 
ronto en 1940. Après avoir oc- 
cupé le poste de comptable aux 
succursales de Hamilton et de 
| Barrie, il vint à Winnipeg pour 
devenir membre du 
du bureau de la surintendance, 
poste qu'il occupa jusqu'à sa ré- 
cente nomination comme gérant 


| de la première succursale de la| 


[Banque de Nouvelle-Ecosse à 
St-Boniface 

Durant la deuxième guerre 
mondiale, il fit du service mili- | 
taire en Grande-Bretagne com-| 
me officier d'aviation dans 


|C.A.R.C. 


M. Bluethner et son personnel, 


invitent cordialement toutes les | ©*P : 
| légiennes de la classe de philo: 


|sophie, Imaginez un peu les im- 


personnes qui résident à St-Bo- 


| qui sera ouvert au public à par- 


Et À 3 h.. nous y sommes en |de radio et de télévision au Ca-|tir de lundi. Tous pourront y 


grand. C'est votre “Ranch 1050”. 
Encore une heure et demie de 
musique du bon vieux temps ou 
de musique “Western”. Mais il 
n'y à pas que la musique, il y 
a le plus important, le “P'tit 
Foreman”, Eh oui, André Mar- 
tin qui vous invite sincèrement 
à venir le voir au ‘Studio du 
Ranch'' tous les jours. Vous pou- 
vez aussi venir transmettre vos 
propres messages au “Ranch 
1050” de CKSB. 


Nouveau programme 
Miss Music-Hall fera sa ren-| 
irée à CKSB, dès lundi prochain, 
à 2 h. 30 p.m. Miss Music-Hall 
ne pouvait n'être personne d’au- 
tre que Muriel Millard elle-mé- 
me, Vous savez que c'est à 14 
ans que Muriel a commencé à| 
Invitation des anciennes 
élèves de l'Institut 
Collégial St-Joseph 
L'Amicale Marie-Rose Was 
le à toutes les anciennes élèves 


qu'elles sont invitées à se rendre 
à l'Institut Collégial St-Joseph 


L 


|torique de St-Boniface conti- 


nada et aux Etats-Unis, mais ce 
sera la première fois dimanche 
prochain qu'elle paraîtra dans 
|un programme d'envergure ‘‘na- 
| tionale”, 


constater que cette nouvelle suc- 
cursale est pourvue de toutes les 


| 


compiet à sa clientèle, 


Les fa 


Lundi dernier, la Société His- 


nuait sa série historique sur les 
familles arrivées ici il y a envi- 
ron 75 ans, Après l'ouverture 
de la séance par le président, 
l'hon. juge A. Monnin, Mme 
Lane, secrétaire, fit la 
des minutes de la dernière as- 
semblée, 

Le rapport de la biliothèque 
fut donné par M. Marius Benoist 
qui invita ceux qui ont des li- 
vres empruntés depuis long- 
temps de bien vouloir les re- 
tourner. Le rapport du musée et 
du comité municipale du musée, 
par M. H. Lane, mit l'assistance 
au courant des démarches pour 


le dimanche 5 février. On célé- 
brera le 25e anniversaire de la 
fondation du Collège St-Joseph 
et le 60e anniversaire de vie re- 
ligieuse de la Rév. Sr M.-Diomè- 
de. L'inscription commencera à 
2 h. p.m. Le travail des organi- 
satrices serait bien simplifié si 
toutes celles qui se proposent 
d'assister à cette fête appelaient | 
Mme Jacqueline Bockstal (télé-| 
phone WHitehall 3-5905), avant] 


samedi. Ô 


obtenir l'argent nécessaire afin 
de reconstituer notre musée his- 
torique dans la vieille Maison 
Provinciale. M. Alphonse Mo- 
nin, trésorier, fit rapport des re- 
venus et déboursés. 

M. le président invita ensuite 
M. Henri Létourneau à p n- 
ter l’histoire de sa famille. Un 
des membres les plus assidus de 
la Société Historique, ainsi 
qu'un “fouilleur”’ infatigable, M. 
Létourneau donna maintes a- 


THE WESTERN PAINT CO, LTD. 


Veuillez demander nos prix avant d’ 
blanc de plomb. Nous faisons 


pour églises et m 


acheter vos peintures, vernis, huiles, 
une spécialité de matériaux 
aisons reilgieuses. 


521, rue Hargrave — Tél.: WHitehall 3-7395 — Winnipeg 


a —————————— 


Fondée 


ou à leurs bénéf 


Excellents 


Nous offrons au public tous 
Pour le mari, pour la fe 


La Sauvegarde 
Pa social et familial. 


Compagnie essentiellement 
canadienne-francaise 


Près de $52,600,000 payés aux assurés 


Polices familiales 


Toute la famille protégée par la même police. 


Dotation à 60 ans — 20 primes 


Polices pension — Taux très avantageux 


x 


Voyes nos représentants 


Organisateur général: Raymond Denis, 152, Notre-Dame est, Montréal. 


assurance-vie est un 


en 1903 


iciaires en 1959 


dividendes 


les genres d'assurance-vie. 
mme, pour les enfants. 


MANITOBA 

Philippe-Arsene Perron Gerant St-Eustoche | 
Philippe Perron Agent general St-Norbert 
Édouard Lachance Agent special 299, Eugénie, 

St-Boniface 

SASKATCHEWAN 

Herve Leblanc Geront Vonde 
Edouerd Ethier Agent special St-isidore de Bellevue 
Zenon Lepage Agent spécial Vonde 


lecture | 


milles Létourneau et Gervais 
ntéressent les “historiens” locaux 


necdotes sur les va-et-vient de 
ses parents et grands-parents, 
{soit à St-Eustache, à St-Boni- 
face ou à Willow-Bunch: tour à 
tour ferblantiers et épiciers, ses 
ancètres furent mêlés à notre 


H. petite histoire manitobaine. 


M. Valmore Gervais, que tout 
|le monde connait pour son sens 
de l'humour sur les ondes de 
CKSB, entretint ses auditeurs 
de sa famille, surtout de son 
père, le Dr Mastaï Gervais, que 
beaucoup des nôtres ont connu. 
Médecin à St-Norbert, puis à 
Ste-Agathe, St-Pierre et St-Bo- 
niface, le hon docteur Gervais 
présida à la naissance ou à la 
[mort de beaucoup de nos conci- 
|toyens. M. Valmore Gervais ré- 
gala l'assistance de plusieurs 
anecdotes intéressantes. 

La quarantaine de membres 
présents se promettent bien de 
revenir le mois prochain ou plus 
exactement le 7 mars, alors que 
le R. P. Gontran Laviolette, 
O.M.I., parlera des Indiens des 
Plaines. 

M. Marius Benoist proposa 
que l'assemblée annuelle soit te- 
nue en mai, et M. Bruyère sug- 
géra de penser à organiser des 
tournées historiques cet été, soit 
lau monument La Jammeraye 
ou à l’île au massacre, etc. 


LA “ 
Décès 

M. ROBERT STANNERS 

A l'hôpital St-Boniface, le sa- 
medi 28 isnvier, est décédé à 
|l'âge de 88 ans M. Robert Stan- 
ners, de 144, rue Dumoulin. 
| Les funérailles furent célé- 
|brées en la basilique de St-Bo- 
|niface le mardi 31 janvier. M. 
[l'abbé Pierre Gagné, visiteur 


d'écoles, officiait, assisté de M.\| 


{l'abbé R. de Roo, curé de Holy 


tO.M.I. procureur du Noviciat 
de St-Norbert, com 
sous-diacre. 

Les porteurs honoraires é- 
taient MM. L.-P. Roy, Ernest 
| Dumas, J.-B. Poitras, Henri Ca- 
ron, Albert Boivin et Gustave 
Larivière, 

Etsient porteurs actifs: MM. 
Ronald Pambrun, Armand La- 
rivière, Bruno Lacerte, Bruce 
Codville, Yves 
Ernest Drouin. 

L'inhumation eut lieu dans le 
|lot de famille à St-Boniface. 

M. Stanners est né à Gree- 
nock, en Ecosse, et vint au Ca- 


M. Paul Bluethner est le gé-|O0CCupant de l'espace (point de 
|rant de la nouvelle succursale | Vue philosophique). 

| que la Banque de Nouvelle-Ecos- | ? 
l!se va ouvrir lundi prochain, 6|Prouver que nous sommes bien 


personnel | 


le 


| 


commodités désirables en vue! 
|d'assurer un service efficace et 


{leur permit de faire rire aux éclats l'auditoire nombreux qui em- 


8.55—Ouvert 
Cross, et du R. P. J.-P. rh À 9.00—Messe Go 


me diacre et | 1 
| 11.05— Variétés 


|12.30—Nos nations au 


Champagne et | 


nada en 1880. 11 fut employé à | 


[la bijouterie Port & Markle, de 
1900 à 1904, et ensuite chez 
Henry Birks jusqu'en 1934 alors 
qu’il acheta sa propre bijoute- 
rie, Stanners Jewelry, rue Pro- 
yvencher, qu'il dirigea jusqu'à 
|ses derniers temps. 

| Le défunt laisse dans le deuil 
son épouse, Anaïse; un fils, Ja- 
|mes, oculiste à St-Boniface: une 
|fille, Mme W. A. Moe, de Grat- 
|ton, D.-N,: quatre petits-enfants; 
|trois soeurs, Mme F. Inrig, de 
| Pittsburgh, Penn., Mme J. Ham- 
|mond, de Vancouver, , et 
{Mme R, Cardiff, d'Eston, Sask. 
| Remerciements 


La famille Stanners désirent 


LA LIBERTE ET 


Le 
| Résurrection, apparition 
lLenfin, voilà des fantômes qui 
|vous parlent! Vous avez sans 
ldoute raison d'être surpris, per- 
« « « il faut l'ad- 
mettre: il y a longtemps que 
Inous n'avons donné signe de 
vie. N'empêche que nous comp- 
Iftons encore parmi les honora- 
| bles élus de ce monde. Oui, nous 
, existons! 

Il est vrai que nous sorimes 
“enterrées” de travail, d'activi- 
tés, mais non au point de dis- 
paraitre de cette planète 
Tout simplement les universi- 
taires du Collège St-Joseph sont 
bien des “corps vivants”, c'est- 
là-dire des substances vivantes | 


lplexes. Quoi 


Enfin, nous voici pour vous 
sur la terre, bûchant pour obte- 
ce fameux baccalauréat! 
ux élèves qui ne font que 
commencer, les études universi- 
taires semblent un défi; à celles | 
qui achèvent et spécialement à 
notre compagne qui, en avril, 
laissera dans le passé tous ces 


mois de labeur étudiant, elles 
procurent une satisfaction infi- 
nie .. 


1961 marque le vingt-cinquiè- 
me &nniversaire de la fondation | 
de notre Collège! L'événement 
ne passera pas inaperçu, mais | 
en attendant, les collégiennes 
font appel à leurs ressources lit- 


 téraires et vous écrivent . . 
Paulette MULAIRE, 
Rhétorique. 


Violaine chez ses frères 
La rentrée des classes le 8 
septembre 1960 apportait une 
expérience nouvelle aux six col- 


:chissant le seuil d'une institu- 
tion traditionneliement mascu- 
line! En deux mots, c'était nou- 
veau! 

Mais la gêne se dissipe vite — 
l'on se présente et bientôt nous 
nous connaissons. Graduelle- 
ment, la minorité féminin 
prend sa place au Collège. A 
l’occasion, ses idées et sugges- 
tions sont appréciées. 

On fait appel à ses divers ta- 
lents. L'une de nous tient le rôle 
de l'héroïne dans la pièce dite 
des philosophes. Au cours d’'E- 
loquence, chacune fait valoir ses 
qualités “d'oratrice”. 

Les examens bimestriels sont 
tout à l'honneur des filles d'Eve, 
Bref, nous nous sentons chez 
nous au Collège. 

Je crois que l'expérience pro- 
fitera à tous les élèves en ter- 


Les “univers 


l’Institut Collégial St-Joseph une 


plissait la salle. Qui oubliera jama 


de tout cela? Felicitations à ces 


DIMANCHE 


dominicale 

10.00—Pour nos malades 

00—Causerie, Pères 
Blancs d'Afrique 


1.32—Réveil 


? 
|11.30—Nos missions i 
| vié quotidienne 9.30—Programme 
14-700 Er 230—Siesta ou Retour hongrois 
2. # die von 8 ure à nos belles 10.00— Musique 
[1210 Musiaue léné hansons 8 
11 N que he ca, 3.00—Nouvelles 10.30—Orchestre de 
2: ouvelles locales 3.05—Ranch 1050 Vancouver 


micro; Juifs 
1.30—Nos nations au 


chasseurs de Bachot 
de la rue Cathédrale 


iNous avons doublement profité 


lhabituer au travail de 


de r itaires” du Collège St-Jose 
élèves, collégiens et étudiants du monde ent 
études sérieuses et profondes avec d’agréables moments de détente 
où la culture n’est nullement sacrifiée. La photo ci-dessus rappelle 
justement un de ces heureux moments, alors qu’en décembre der- 
nier quelques étudiantes présentaient dans la salle académique de 


qui savait si bien se jouer de la vanité humaine et en tirer sa sub- 
sistance, tout en permettant à ses vieilles amitiés de tirer bon parti 


succès dans leurs études philosophiques! 


RADIO SAINT-BONIFACE 


1.15—Chansons 
vedettes 1050 
1.25—Nouvelles 


145—Balade musicale 

200—Fémina ou 
Balade musicale 

215—Psychologie de la 


4.30—Club des jeunes 
5.00—Nouvelles, 


LE PATRIOTE 


Bachot | 
| 


mes d'échanges intellectuelles 
et de saine amitié. 
Céline JUBINVILLE, 
Philo IL, 


La voyante de Ramanaya 

Cette année, les collégiennes 
ont bel et bien prouvé qu'elles 
existaient. A l'occasion de la 
distribution des diplômes de 
français, toutes les étudiantes de 
la deuxième année se sont trans- 
formées en actrices et ont pré- 
senté la pièce intitulée “La 
voyante de Ramanaya”. 

Grâce à l'habile direction et 
aux conseils de deux aides pré- 
cieuses, Mme Boutal et Soeur 
M.-Léon-de-la-Croix, nous avons 
mené ce projet à bonne fin. 


de cette expérience: elle nous a 
fourni l'occasion de nous pré- 
senter sur le théâtre et de nous 


Andrée LAFRENIERE. 
Rhétorique. 


Retour aux études 

Si l’on m'avait dit il y a quel- 
que temps: ‘Tu seras étudiante 
en 1960!” je ne l'aurais pas cru, 
car j'étais loin de me douter 
alors que ce serait une réalité 
aujourd'hui! Et pourtant me 
voici de nouveau étudiante! 

Mes amis me demande: ‘“Com- 


RÉ 


|ment t'arranges-tu? Et les étu- 


des?” Et l'on insinue qu'il faut 
du courage pour se remettre le 
nez dans les livres. 

Eh bien! je dois avouer que 
je trouve cela une aventure pas- | 
sionnante! Quoi de plus satisfai- | 
sant de se retremper l'intelli- | 
gence dans la matière philoso- | 
phique, littéraire, sociologique | 
ou politique! Je jouis immensé- 
ment des cours. Je ne fais qu'ac- 
quérir des connaissances que je | 
devrais déjà posséder. Cepen- | 
dant, il me semble que j'en pro- 
fite davantage, car j'al mainte- | 
nant un petit bagage d'expé- 
rience de la vie qui m'aide à 
l'assimilation de notions essen- 
tielles, ! 

Il faut dire que j'ai retrouvé | 
le même dévouement inlassable 
chez les professeurs. Ils sont 
tous à leur affaire et prouvent 
leur intérêt sincère. | 

Je dois ajouter qu'il fait bon 
se remettre en contact avec des 
jeunes enthousiastes, ambitieux 
de réussir! 11 y a vraiment de 
beaux talents qu'il faudra déve- 
lopper. L'avenir du Manitoba en 
dépend! 

Je termine en disant à tous] 
que je suis heureuse d'avoir re- 
pris mes études interrompues il 
y a... quelque temps! 

Jéannine BRUYERE, 
Philo I. 


phe comme tous les 
er, savent allier les 


pièce charmante et enjouée qui 


is cette ‘voyante égyptienne” (?) 


étudiantes-comédiennes, et bon 


VENDREDI 


730—Cabaret latin 
8.00—Une demi-heure 
avec . . . 
8.30—Chantons 
en choeur 
9.00—Radio-Journal 


rural 


1130—Panorama 


com- 12.00—Nouvelles 


mmiciot Jai mentaires, sports | et fermeture 
° | 5.30—Succès du jour | 
10 D nlens | SO0Nouveles, sports | , SAMEDI | 
>: 5. uccès du jour + nnŸ arte 
2% ieros Ukrainiens | 6-15—-Sélections 108—Prière du matin | 
3.00—Nos nations au | spéciales 7 haies ' runs 
; micro; Polonais FÉES, Chanel |  730—Nouvelles 4 | 
NOTES EL carnet social | 1 Vive is de a ce | 
345—Nos nstions au 7.15—Coeur à coeur vive la joie | 
micro; olonais 8.00—Nouvelles 
400—Nos nations au LUNDI | 8.10—Vive la vie, 
micro; rainiens | » l vive la joie 
A | 730—Folklore 
620-Ncs nations au , | 800—Une demi-heure | 2-39 Nouvelles 
6.00—Radio-Marie | 23086 hède | she la jois 
6.15—Carnet social 30—Sérénade | 8.50—Nouvelles | 


6.25—Nouvelles 
€.30— Variétés 


9.00—Radio-Journal | 
9.30—Festivals 


900—Tante Lucille | 
9.30—Chansons 


700—Retour à nos européens | o 1 
11.30—Vaises et | EORE ARE 

720 HéUes chansons, preludles | seule" «| 

800 Récits! | 12.00-Nouvelles | 1006 HS | 

830— Nouveautés et fermeture rendez-vous 

} L chez Eaton 
9.00—Radio-Journal MARDI DE: à 
9.15—Opéra 730—Interview 10.55—Nouvelles | 


11.30—Nouvelles 


8.00—Une demi-heure 


1100—A votre choix 


111.35—Fermeture avec . . . pe hs | 
8.30—Sous les ponts LL # tu LL ve - | 
de Paris 12.05—Chansons 


remercier bien sincèrement tou- | 


tes les personnes lui lui ont 
| témoigné de la sympathie à l’oc- 
|casion du décès de M. Stanners, 
|soit par offrandes de messes et 
Itributs floraux, assistance aux 
| funérailles ou de toute autre fa- 
|con. Un merci spécial aux reli- 
| gieuses de l'hôpital. 

| L2 . . 


MME V. GUENETTE 
Le dimanche 29 janvier, Mme 
| Virginie Guénette est décédée à 
|la demeure de son fils, Hermé- 
négilde, à 533, rue Ritchot. Elle 
était âgée de 84 ans. 

Le service funèbre fut célé- 
|bré à St-Jean-Baptiste le mer- 
|credi ler février 

La maison Desjardins 
charge des funérailles. 


aval 


Le devoir n'est pas de donner, 
mais de faire du bien en don- 
| nant et de faire en donnant le 
| plus de bien possible 
Maurice DESLANDRES. 


Du lundi au 
vendredi inclusivement 
7.00—Nouvelles 
705—Prière du matin 
7.15—Radio-Journal] 


chard 


9.00—Radio-Journal 
9.30—Duettistes Bou- 


10.00—Concert | 
symphonique 
11.00--Artistes 


vedettes 1050 
12.55—Nouvelles 
100—Prévisions du 

temps, Condition 

des routes 
110—Vers demain 


| 


et Morisset | 


de renom 


7.30—Intermède 11.30—Valses et 
_ L SN p' | 
7.35—Chronique sport. mélodies | 15 14e qu FPE 
140—Vive la vie, | 12.00—Nouvelles | sement rural 
ce-D | et fermeture | ‘hant lyrique 
v 2.0 arc | 
eue | MiRce | mie | 
8 Hotel | 130—].a petite veillée | 300—Ranch 1050 
8.35— Vive la vie | à la chandelle | 430—A votre santé | 
de D UE | 8.00—Une demi-heure | 440—Quand on file 
00 ei | avec | en auto | 
H 10 Téléphone 8 30—Petites 500—Radio-Journal | 
magique symphonies 5.15—La langue 
930—A vendre, À louer 9 00—Radio-Journal bien pendue 
9 50—Rendez-vous 9.30—Programme 530—Succès du jour 
chez Eaton allemand 600— Nouvelles, sports 


9.55— Nouvelles 10.00—Progra 


1000—Un homme et 
son pêché 

10.15—Chantez en 
travaillant 

10.55—Nouvelles 


1100—Heure 


1100—Jeunesse dorée JEUDI 730—Mélodies d'antan 
1115—Les visage 800—Une demi-heure 
de l'amour 1-30—Interview a 
1130—A votre choix 800—Une demi-heure 83%—Voyage musical 
11.45--Radio-Sacré-C, avec 9.00--Chronique 
12.00—Nouvelles 8.30—Jeunesse et loisirs canadienne 
12.05—Chansons 8.00—Radio-Journal 930—Musique de 
vedettes 1050 9.30— Programme chambre 
12.55—-Nouvelles allemand 1030—Revue de la 
100--Prévisions du 1000—Opérette semaine 
temps, Condition 1100—Heure exquise 1100-Ce soir on danse 
des routes, Mar- 12.00—Nouvelles 12.00—Nouvelle 
che aux bestiaux ! et fermeture : et fermeture 


allemand 
1930—Tour de valse 


12.00—Nouvelles 
et fermeture 


mme 620—Sélection spéciale 
645—Le chapelet 
700—Nouvelles 
carnet social 
7115—L'abbé Pierre 
nous parle 


exquise 


Augusta, avec 


|bonnais (SP 4-7194), J.-L. For- 


|St-Emile, St-Eugène, St-Adol-| 
| 


| Coeur: 


0694). 
Ste-Agathe, St-Adolphe. 


St-Bonitace, le 3 février 1961 


La fidélité à la foi et à la langue ne connaît pas de frontières. Ainsi la famille Morin, de 


Duluth, Minnesota, issue de source québéc 
Canada. Sur la photo 


oise, rayonne non seulement aux Etats-Unis, mais aussi au 
rise à l’occasion des noces d'or de M. et Mme A 
jubilaires, avec leur f! Julien, Oblat, professeur au Juniorat de la Ste-Famille à St-Boniface, Au 


uste Morin, l'on voit les 


fond, deux religieuses des Saints-Noms de Jésus et de Marie, les Soeurs Julienne-Marie et Carmelle- 


me Paul Lund, à droite, et Mme Blanche Gerrish, à gauche. Soeur Julienne, main- 


tenant à Windsor, Ont., fut longtemps à la Maison-Mère d'Outremont. Soeur Carmelle, maintenant à 
Duluth, a déjà enseigné au Manitoba. Dans cette belle famille, deux livres sont à l'honneur: le mis- 


sel quotidien et le 
tolique qui couronna les fêtes du 


Prière à saint Jude 
.apôtre des causes 
désespérées 


Pour faveur obtenue 


Saint Jude, apôtre glorieux, fidèle 
serviteur et ami de Jésus, le nom 
du traître Judas est la cause que 
vous êtes oublié par plusieurs, mais 
l'Eglise vous honore et vous invo- 
universellement comme patron 

es cas désespérés. Priez pour moi 
si malheureux qui vous impiore: 
usez en ma faveur du privilège qui 
vous est accordé d'apporter visible- 
ment et promptement le secours 
nécessaire dans les cas sans espoir. 

Venez à mon aide dans ce grand 
besoin afin que je reçoive les con- 
solations et secours du ciel dans 
toutes mes nécessités, tribulations 
et souffrances, particulièrement 
et que je bénisse Dieu avec vous 
À pu es élus durant toute l'éter- 
nite. 

Je vous promets, Ô saint Jude, de 
me souvenir de cette grande faveur, 
et je ne cesserai jamais de vous 
honorer comme mon patron très 
spécial et de faire tout en mon pou- 
voir pour encourager votre dévo- 
tion. 

Saint Jude, priez pour nous et 
pour tous ceux qui ous invoquent || 
et vous honorent. 

Ainsi soit-il. 

En reconnaissance 
tenue et pour deman 


| 


our grâce ob- 
er une faveur, 
43-522-43C, 


Retraites fermées 


Les retraites en fin de semai- 
ne commencent à 8 h., le ven- 
dredi soir, et se terminent avec 
le souper du dimanche — départ 
vers 6 h. 30 p.m. 

Les retraites en semaine (indi- 
quées par un astérisque) com- 
mencent à 2 h., le mardi après- 
midi, et se terminent avec le 
dîner du jeudi, à moins d’'an- 
nonce contraire. 


F Cédule des retraites | 

“Février 6-9 — Collège de St- 
Boniface. 

“Février 13-19 — Retraite sa- 
cerdotale. 

Février 19-20 — Journées d'é- 
tude. 

Février 24-26 — Hommes. Ba- 
silique: Germain (Champagne 
(CE 3-1122), Gabriel Soulodre 
(WH 3-6032), Alphonse Hince 
(CE 3-6831). 

“Février 28-2 mars — Hom- 
mes. St-Pierre, St-Malo, Otter- 
burne, Aubigny, ile-de-Chênes, 

“Mars 7-9 — Dames. St-Pier- 
re, St-Malo, Otterburne, Ile-de- 
Chênes, Aubigny. 

“Mars 14-16 — Hommes. St- 
Eustache, Elie, St-François-Xa- 
vier, St-Charles, Vassar. 

Mars 17-19 -— Hommes. Sa- 
cré-Coeur (Winnipeg): Léon A- 
lary (SU 3-8034), Philippe Bour- 


tier (JU 9-32477). St-Charles, St- 
François-Xavier, Fannystelle, 
Transcona. 

‘Mars 21-23 — Hommes. So- 
merset, St-Claude, Haywood, St- 
Léon, Notre - Dame-de-Lourdes, 
St-Laurent. 


\de Marie; les Rév, Srs Yvette- 


| de la Croix; vingt-trois externes, 


jubilé. 


Enfin! Les Canadiens français 
de l'Institut Pédagogique du Ma- 
nitoba donnent signe de vie! 
Vous vous inquiétiez de notre 
sort? 

Non, ce ne sont pas les mau- 
vais traitements, mais bien le 
petit nombre qui sert d'excuse 
à ce mutisme complet. En effet, 
nous ne sommes qu'une poignée 
de 51 pour représenter ici tout 
le Manitoba français. 

Cette petite poignée est for- 
mée de quatorze religieuses: les 
Rév, Srs Maria-Goretti, Maria- 
de-la-Trinité, M. - Anne - Louise, 
Thérèse-de-Marie et St-Ignace- 
de Jésus, Soeurs de la Présen- 
tation de Marie; les Rév. Srs 
St-Léon, St-Rémi, Ste-Angéline 
et St-Arsène, Soeurs Missionnai- 
res Oblates du Sacré-Coeur et 


| 


Marie et André-de-Ste-Marie, 
Soeurs des Saints-Noms de Jésus 
et de Marie; les Rév, Srs Jean- 
Paul, Simone et Brigitte, Filles 


Mlles Simone Bazin, de Notre- 
Dame-de-Lourdes, Thérèse Ala- 
rie, de Ste-Agathe, Rolande Bé- 
langer, de Selkirk, Yvette Bell, 
d'Otterburne, Lorraine Bourrier, 
d’Altamont, Thérèse Duhamel, 
Claudette Létourneau, Pearl 
Manseau, Bernice Poitras, Mar- 
celle Sourisseau et Janet Lamou- 
reux, de St-Boniface, Eugénie 
Fisette, de La Broquerie, Louise 
Garand, de St-Jean-Baptiste, Cé- 
line Gendre, de St-Claude, Lu- 
cille LaFlèche, de Fort Garry, 
Laura Marion, d'Arnaud, Céline 
Préteau, de St-Malo, Henriette 
Ruest, de St-Pierre-Jolys, et Oli- 
ve Vermette, de Morris, Mme 
Laurette Désorcy, de La Broque- 
rie, MM. Gérard Hamel, de St- 
Boniface, Jean Ayotte, de St- 
Vita), et Gérard Lafrenière, de 
Winnipeg; quatorze ionnai- 
res, Miles Sylvia Désilets et Es- 
telle Girard, d’Elie, Stella Ga- 
gnon, de Mariapolis, Simone 
Gauthier, de Lorette, Thérèse 
Perreault, de Haywood, Alma 
Roy, d’Otterburne, Anita Ver- 
ley, de Laurier, et Roberta Du- 
charme, de St-Ambroise, MM. 
Guy Boulianne, de Willow- 
Bunch, Sask., Lucien Debreuil, 


pot ES One 
RRQ 


de La Rivière, Patrice Letain, 
de Laurier, Louis Régnier, de 
St - François - Xavier, ormand 


Rivard, de St-Eustache, et Denis 
Touchette, d'Aubigny. 

Grâce à M. Marcel Bonneau 

ui a bien voulu prendre la re- 
lève à la suite de M. Corriveau, 
nous jouissons encore cette an- 
née des cours de méthodes d’en- 
seignement de français. 

Maintenant que nous nous 
sommes délié la langue et ‘que 
la glace est brisée”, nous vous 
promettons de nous consacrer 


*Mars 30-ler avril — Hommes | 
(professionnels). Basilique: F.- 
À. Muller (CH 7-3671), Guy Mo-| 
rier (CE 3-5281), Louis Deniset | 
(CH 7-7266). Précieux - Sang: | 
Arthur Leclerc (GL 2-3303). | 

“Avril 4-6 — A être annoncé. | 

“Avril 11-13 — Dames. Ste-! 
Anne, La Broquerie, Lorette, 
Ste-Geneviève, Richer. 

*Avril 18-20 — Dames. Ste- 
une, La Broquerie, Lorette, 
Ste-Geneviève, Richer. 

Mai 12-14 — Dames. Ste-Fa-|! 
mille: Comité 1, Mme Aline 
Brunet (AL 3-8219). St-Norbert: | 
Mme Jos. Campeau (GL 3-3056). 


phe. | 

Mai 19-21 — Dames. Sacré-| 
Mme A. Trudel (SP 4-| 
7208), Mme M. Audet (SU 3-| 
8189), Mme M.-A. Alary (SP 5-| 
5544), Préciéux-Sang, Ste-Ma- 
rie, Ste-Agathe. 

*Mai 23-25 — Dames. St-Nor- 
bert: Mme L. Campeau (GL 2- 
Sacré-Coeur, Ste-Marie, 


Mai 31 — Fête annuelle de! 


| Villa Maria. 


* Juin 19-25 — Retraite sacer-| 
dotale. | 

Pour tout autre détail ou ren- 
seignement, s'adresser à: Villa! 
Maria, St-Norbert, Man. Télé- 
phone: GLobe 3-8025. 


Vacances en Floride 
POLAR COURT 


(18 unités) 


Sur la route 92 ouest 
pres de Cypress Garden 


Propriétaires canadiens-français 
M. et Mme David-E. Trottier 
Ri. 5, BOX 750 
PLANT CITY, FLA. 
Téléphones: 752-5521 


Permettez-moi de vous 


ictionnaire Larousse. En premier lieu vient, bien entendu, la bénédiction apos- 


| . # r 

51 Franco-Manitobains fréquentent 
l'institut pédagogi ; 
Tinstitut pédagogique cette année 
bientôt au commérage (le devoir 
de toute vraie femme). Mais cet 


te fois-ci ce sont les hommes qui 
tentent leurs chances . .. 


LES CANADIENNES. 


Sports 

Nous sommes très fiers de 
vous présenter nos sportifs ca- 
nadiens-français. Dans toutes les 
activités sportives, ils embau- 
chent le pas, travaillent et bril- 
lent! 

Guy Boulianne, Robert Mel- 
nick, Pat Letain, Normand Ri- 
vard et Louis-J. Régnier sont des 
“es” au hockey et des étoiles 
dans le ballon-volant inter-clas- 
ses. 

On ne peut pas laisser les 
sports sans envoyer un bon mot 

ur Jean Ayotte, un des meil- 
eurs compteurs au ballon-pa- 
nier. Alors, trois bravos pour 
Jean! Il ne faut pas oublier nos 


amateurs de badmington, Gé- 
rard Hamel et Guy Boulianne, 
qui fauchent leur chemin à 


grands coups de raquette. 
Pat LETAIN et 
ses sportifs. 


Poste CKSB 


ÉCOUTEZ 


Paul Martineau 
; MP. 
PONTIAC-TÉMISCAMINGUE 


SECRÉTAIRE PARLEMENTAIRE 
DU PREMIER MINISTRE 


Jean-Noël Tremblay 


ROBERVAL 


J.-Rodrigue Bourdages 
LAVAL 
à l'émission 


“Les Affaires de l'État” 


Le Parti Progresiste-Conservateur 


conseiller dans l'achat 


de votre nouvelle automobile Ford, Falcon, Monarch, 


‘une automobile ou d'u 
à 


AIMÉ 


n camion déjà usagé, 
un prix qui correspond 
à votre budget. 


ALAIN GRAVELINE, 


GELHORN MOTORS 
2000, rue Main, Winnipeg 4, Man. 


Télép 


hone: bureau, EDison 4-4325 


résidence, EDison 8-8163 


GRAND CONCOURS 


de 


ROBIN HOOD 
FLOUR MILLS LTD. 


“Cuisine et oreille fine“ 


9h,30 39h. 35 a.m. 


du 


lundi au vendredi 


Il s'agit d'identifier le bruit mystérieux et d'envoyer 


votre nom et adresse à C 


ese postale 190, Station B, 


Quebec. Si votre lettre contient un certificat de garantie 
de la farine prétamisée Robin Hood, vous pouvez ga- 


gner $300 ou davantage. 


St-Bonitoce, le 3 février 1961 


La Caisse populaire d'Otterburne 
a pris d'importantes décisions 


OTTERBURNE — Le merere 
di soir 25 ÿa ler avait lieu, au 
sous-#0! de paroissiale, 
l'assembiés Caisse popu 
laire locale L'assistance se ecom- 
posait 4 » majorité de ses 
membres, de teurs et de co 
opérateurs de St-Pierre M. Fe 
né Mulilaire pharmacie et 
rant de la Caisse de ndroit 
Mile Orise Lapointe, gérante, et 
M. et Mme Albert Banville, Le 
conférencier vité M. Pierre 
Frorsa nepecteur en chef des 
Caisses, était accompagné de son 
épous 

Aprés mr de bienvenue 
LS Antoine Morin, président, a 
profité de l'occasion pour rt 
nercier tous les ciétaires, spé 
cialement les officiers, de leur 
collaboration «a ours de an 
née 1960 

Dans toutes les d sions de 
la Caiase activité se manifeste 
de plus en plus et est marquée 
du signe d progres, C'est cs 
qu'indiquent les divers rapports 
transmis par le gérant, M. Hi 
laire Robidoux, de la Cormmis- 
sion de Crédit, et Eugénie 
Saltel. présidente d mité de 
surveillar La (C se accuse 
une augrmw ation de xetif de 
s7 000 & ‘ opérations de n 
née précédents A c« de 
l'année, l hiffre d'affaires fut 
de $250,000; dans les dix dernié 
res années. ce chiffre a atteint 
5207788855. Bien que lati 
vement Jeune et ne nprenant 
qu'une nquantaine de far les 
sur les 65 qui composent la pa 
roisse, la Caisse à cependant ai 
dé, pendant ce laps de temps 
ses sociétaires par 470 prêts qui 
totalisent $321,576.58 

Maintenant que sa survivance 
est assurée et que la Caisse jouit 
d'une certaine prospérité, le R 
P, Albert Denis, CS.V, curé 
qui a rempli les fonctions de 
gérant depuis 10 ans, à cru le 
temps venu de laisser la posi- 
tion à un laïc. M. Roger Gobeil 
lui succède donc 

Ce changement devail créer 
une surprise et amener une cer- 
taine réaction chez quelques s0- 
ciétaires. Mais la première im- 
pression dissipée et ne perdant 


pas de vue le but principal que 
doit chercher à atteindre une 
Caisse, c'est-à-dire le bonheur 
de ses sociétaires, on continuera 
à s'aider en aidant les autres, 
à développer l'esprit social et à 
assurer la prospérité matérielle 
dans la paroisse, La charité est 
encore plus 


importante que les 
finances. L'argent ne doit avoir 
qu'un rêle secondaire dans un 
organisme de ce genre, car la 
valeur de l'argent varie de jour 


en jour. Ce qui restera chez le 
sociétaire, ce sont les qualités 
d'économie et de bonne admi- 


nistration qu'il aura acquises, le 
foyer heureux qu'il se sera créé 
grâce à la Caisse populaire 

Le R. F. J. Desrosiers, CS.V. 
procureur de la Maison St-Jo- | 
seph, à qui on avait confié la| 
charge de donner le rapport fi- 


nancier de la Caisse scolaire du/près de cent jeunes de là-bas|directeur donna 


Aubigny 


Au hockey 
Le 27 janvier, les “Pee-wees 
se rendirent à Arnaud pour une 
joute de hockey q le gagne 
beil, président, Alex 1 et'rent par un pointage de 6 à 1 
Charlemagne Vermette; Comité Dans l'après-midi du 27 jan 
de surveillance, Mile Eugénie | vier, le club de Rosenort vint à 
Saltel, présidente, MM. Pierre | Aubigny pour une partie de ho- 
LaRoche et Ernest Carrière, M.':ckey, Aubigny remporta la vic- 
Roger Gobeil est le gérant-tré-!toire au comg'e de 6 à 4 
sorier Le 29 janvier, autre joute de 
Soirée hockey les étudiants d'Otter- 
La paroisse St-Viateur d'Ot-!burne contre Aubigny Otter 
terburne commence de nouveau !?urne ! emporta 290 
ses soirées qui ont eu tant de Réunion 
popularité à leurs débuts, avet Après =: messe de 4 h. p.m 
e même programme: cartes, ! tut lieu à l'église la réukion des 
bingo, séances, chant, musique  Vämes de Ste Après une 
et goûter. La partie récréative | COUrte prière Curé con- 
en sera une vraie avec des invi-| SE à Chacur se Corriger 
tés de l'extérieur: M. Pierre La-!4 un défaut durs temps du! 
Roche organise cette partie du | Carème er gr faut 
programme essayer quand mere 
La première soirée aura lieu Partie de cartes 
le dimanche 5 février, sous la Pour terminer la journée du 
responsabilité des Chevaliers de dimanche ce fut la partie dé 
Colomb. Tout le monde est in-|Cartes des paroissiens du nord 
vité. Pour celle-ci, une invita-! Mme Edmond Saurette gagna le 
tion spéciale est faite aux Con-|1er prix pour dames, Mme Ovi: 
seils de St-Pierre et de St-Malo. de Vermette, le 2e, et Mme Jean 
Si le mot “fraternité” n'est pas !S0rin remporta le 3e M. Geor 
in vain mot, les frères cheva-|£es Saurette fut l'heureux ga 
liers se feront un devoir d'y as-!£nant du ler prix des hommes, ; 
sister. Retenez bien la date et! M. Gérald Guillon, du 2e, et M. 
soyez aux écoutes du poste CK-| Claude Beriheleitte du 3e. Le] 
SB pour le carnet social des der-| prix d'entrée fut gagné par M 
niers jours de la semaine Jim Ritch 
ler prix alla à la! 
Baptèmes lon, gagné par 
G Joseph-Emile fils d'E v: le 2e prix à M 
tien Laroche et de Madelvine : ette et e 3e à! 
Pennarum. Parrain et marraine, Mme Octave R 
Emile Gamache, représenté par Merci à tous ceux q ont ai 
Paul Gamache., et Marie Gama-! dé à fai } ccé d cette 
che, de Laurier oiré«s 
Georges-Joseph-Omer, fils de Convalescence 
Raymond Thuot et de Céline Les paroi siens sont heureux | 
Massicotte. Parrain et marraine, | d'apprendre que M. T. Marcoux | 
Georges Thuot, représenté par reviendra bientôt de son long 
Réal Courcelles, et Olive Cour-| séjour à l'hôpital de St-Boni- 
celles, de Ste-Agathe face 
| 
LR LES GAIS Ex 
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Rédacteur en chef: 
| Secrétair 


Responsables: Lu 
Victor Muller et 


Concours de beauté masculine 
à St-Jean-Baptiste le 28 février 


Vers les 7 h. p.m. le samedi 
28 janvier, 45 Gais Manitobains 
montaient dans l'autobus qui de- 


| vait les conduire à St-Jean-Bap- 


tiste. Ce que notre pauvre chauf- 
feur entendit pour commencer 
fut plutôt des cris qui se trans- 
formèrent assez vite en chants 
et en rires entremêlés, puisque 
chaque groupe essayait d'enter- 
rer l’autre. Après environ 80 mi- 
nutes de ce gai voyage, nous 


débarquâmes à la salle paroissia- | 


le de St-Jean-Baptiste, au sou- 
bassement de l'église où déjà 


: Monique Bo 
ille Le 


Gabriel Dutault 


y 


René Taraiff 


comme supposa René, mais pour 
aller chercher son costume, car 
| il allait nous chanter ‘’Bonyenne 
|j'avais donc l'air bête”. 11 faut| 
| dire qu’il remplit son rôle à mer- 
| veille! 
| Enfin, le clou de la soirée! Un 
concours de beauté pas des 
| filles comme on pourrait le crois 
re, mais bien des garçons! Qua- 
Itre juges furent réquisitionnés 
| pour juger quels garçons avaient 
les jambes les plus masculines, 
|les plus féminines, les plus poi- 
| lues et les moins poilues. Notre 

l'exemple en! 


collège St-Joseph, a mis en évi-| nous attendaient avec Lucien qui/relevant ses jambes de panta- 
dence ja fin principale que doit | s'était rendu d'avance pour ren-}lons et, fut récompensé en étant 


avoir une Caisse dans une insti- 
tution d'enseignement: la forma- 


tion morale du jeune homme, 
en lui fournissant les occasions 
de se vaincre, de se dominer, au 
moyen d'actes répétés d'écono- 
mie. Si l'enfant commence à éco- 
nomiser alors qu’il est jeune, | 

| 


alors qu'il n'a pas encore appris 
à dépenser ou qu'il apprend à 
ne pas dépenser, il connaitra 
plus tard le chemin de la Caisse 


de son milieu et se dévouera} 
pour elle 

M. P. Frossais a parlé, entre 
autres choses, de l'Assurance 


Vie Desjardins, de sa nature, de 
ses avantages. Il a demandé à 
l'assemblée de discuter s'il n'y! 
avait pas lieu d'adopter cette as- 
surance, lui laissant totale li- 
berté dans son choix. M. René 
Mulaire, qui honore les membres 
de sa présence à chaque année, 
a traité du même sujet dans son 
discours 


Après discussion par ! 


l'assem- 


blée, la Caisse accepta de subs 
tituer l'Assurance-Vie Desjar- 
dins à la Co-operative Life In- 
surance Ltd 

L'administration de la Caisse 


est présentement confiée aux of 
ficiers dont les noms suivent: 
direction, M. Antoine Morin; pré- 
sident, M. Rémi Rôy; vice-pré- 
sident, M. Jean Moal, MM. Ro- 
et Eugène Genest: Co- 
MM. Gérard Go 


saire Roy 
mité de crédit, 


contrer l'exécutif. 

Même au loin on ne perd pas 
ses bonnes habitudes et la soirée 
s'ouvrit donc par la prière. Puis, 
Lucien, notre habile directeur, 
ne tarda pas à mettre tout le 
monde à l'aise en présentant les 
membres des deux exécutifs et 
en lançant quelques mots d'es- 
prit bien appréciés de l’assis- 
tance. Roland Belot et Gabriel 
Dufault donnèrent d’une façon 
très vivante un bref compte ren- 
du du travail de trésorier et de 
rédacteur 

La danse fut ouverte par un 
“bingo'’ pour permettre aux jeu- 
nes de rencontrer. On dansa 
quelques numéros, après quoi on 


se 


s'assit pour mieux goûter les 
“coups de théâtre”. ‘‘Le petit 
nègre” de Debussy, exécuté au 


piano par Thérése Prud’homme, 
fut très apprécié de l'auditoire; 
Noëlla Létourneau, accompa- 
gnée au piano par M. l'abbé J.- 


L. Caron, chanta d'une façon ra- 
vissante, ‘Quand sur les flots 
bleus”: le maître de cérémonies, 
René Bazinet, présenta ensuite 
Roland Belot qui récita “Mon 
portrait” par Louis Veuillot et 
réussit très bien à concrétiser 
d'une façon comique, chaque 


trait du visage et de la personne 


de l'auteur: René appela alors 
Henri Ragot qui s'enfuit dans 
la direction opposée au théâtre, 


non pour retourner à St-Boniface 


QUAND L'HOMME 


SE FIT OISEAU 


efficaces s'ils ne disposaient 
chaque lois en temps et lieu 
du ca int approprié. 
nperial Oil fourr des 
£azo s a tion el ces 
campustibies pour apparelis 
\ réaction partout au Canada 
s dépôis isolés 
Ar comme 8 
» 1 x le 
= ilandés 


IMPERIAL OIL LIMITED 


Depuis 80 ans, l'un des plus grands 


fournisseurs d'énergie au Canada 


R.-E. ‘Bob’ Breault, St-Boniface (Tél.: CE 3-2489 
Albert Turenne, téléphone: 12, St-Pierre, Man. 


[reconnu pour avoir les jambes 
|les plus poilues: Entre-temps, les 
|plus osés allaient chercher les| 
récalcitrants et les entraînaient, 
les portaient même sur le milieu | 
du plancher et les aidaient à| 
rouler leurs pantalons. 

| Les jeunes de ‘‘Baptiste” dé- 
montrèrent un quadrille et ceux | 


de St-Boniface exécutèrent à 
leur tour ‘Les seize pas’, ‘La 
tarentelle silicienne” Ja “Gie 
Gordon écossaise”, et ‘’Misour-| 
lou’, une danse grecque, fut| 
dansée conjointement par les 
deux groupes. Encore quelques 
polkas, grandes valises, etc. et| 


un délicieux goûter nous redon- 
na des forces pour le voyage de 
retour qui fut toutefois un peu 
plus tranquille que le premier. 
Avant notre départ, M. l’abbé 
Caron nous remercia et, s'adres- | 
sant aux jeunes de St-Jean-Bap- | 
tiste et aux quelques parents! 
présents, leur dit qu'ils avaient 
eu là un aperçu de ce que serait 
l'organisation des Gais Manito- 


bains à St-Jean-Baptiste — une 
organisation saine et plaisante 
à la fois | 

MONIQUE. | 


Soirée de parents 

Le dimanche 12 février, à8h 
pm., aura lieu notre soirée de 
parents au gymnase Notre-Da- 
me. À cette soirée sont cordia- 
lement invités tous nos parents, 
amis et co-citoyens de langue | 
française. Les chants et les dan- 
ses à cette veillée canadienne- 
française sont sûrs de vous plai- 
re. Alors venez passer une 
soirée agréaÿle avec nous! 

RENE 


tous 


a Haywood | 
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Jules Dheilly 
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La grève a coûté | 
$180,000,000 
BRUXELLES Cinq m 

près de 500 blessés, pl 
centaines d'a 
pertes s'élevant 
tel ] bilan 
mouv(t d 
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plus äü 
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LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Mme Virginie Beaulieu, de Le Pas, 
célèbre son 94e anniversaire 


LE PAS Le 19 janvier | pour Churchill, Man, et autres 
avait lieu une veillée-surprise | endroits du Nord 
en l'honneur de Mme Virginie Mile Mary Field est allée pas- 
Beaulieu, à l'occasion de son)ser six semaines chez sa soeur, 


Bertha, à Kinnard, C.-B. elle 
se rendra à Salem, Oregon, vi- 


94e anniversaire de naissance. | 
De jolis cadeaux furent offerts à 


l'héroïne de la fête, qui sut }siter d'autres parents et amis 
égayer tout le monde par ses M. et Mme Gus. Gelowitz et 
chansons et histoires de l'ancien | leur famille sont partis le di- 
temps. ‘ “ manche 22 janvier pour Gray- 

Mme Beaulieu est née à St-|son, Sask., où ils assisteront au 
Boniface et vint résider à Le | mariage de Mille Liliana Duezck 
Pas en 1911. Elle a une soeur, avec le caporal Tom Finch, de 
Mme Louise Huppé, âgée de 90!Flin Flon. Ils se rendront éga- 
ans, et un frère, M. Jean-Bap- | lement chez des parents et amis 
| mg Leclerc, de St-Laurent, âgé à Melville et Regina. 

e 86 ans. Les trois fils de la M 

# - | M. et Mme Ross Rogenberger 

mag ro dt: Re PE leur fille, Florine, ainsi que 
Yn, tous de Le las, ses EUX | Mjle Haggstrom, sont revenus 
filles, Mme Rose Dion, de Le|4, wWickes Sask 
Pas, et Mme C. Rivard, de Snow! M. et Mme Bill Biglow et M 


Lake, ainsi 
enfants et 


sé tits. ‘ 
tous ses pelts-|C  Donaldson ont passé une fin 
amis é-! 


| de semaine à Nipawin et Carrot 


que 
nombreux 


taient présents River 

Après un délicieux goûter, on! M Stan Willsey est allé à 
se sépara en souhaitant à Mme Edmonton pour affaires 
Beaulieu plusieurs années enco- Mme Joyce Colgan a passé 
r 111 " ne à À F se 
re au milieu des siens. une fin de semaine à Churchill, 

Va-et-vient ps A M À ti 
d . di ” EPA. A. Morgan est parti pour 

Mme Cg Anderson est allée à | pb Arthur: sa famille doit al- 

Abbotsfield, C.-B. pour assister |}, 1. réjoindre bientôt 


aux funérailles de belle-mé- | 


re, Mme Anderson 


sa 


MM. et Mmes B. Pastuck 
Stevens sont allés passer une se- 


M. et Mme Alex Green sont | maine de vacances à Minneapo- 
revenus de leur visite à Winni-|Jjs 
peg, où îls ont visité des pa- M. Louis Nagy, de Selkirk 
rents et amis est arrivé récemment et sera 
M. le Dr Lommerse est parti | employé au magasin Smith's 


et | 


M. 9. F. Clark, de Thom 
est venu passer quelques 


Man. 


re a. 


semaines de vacances chez ses 


parents, M 
Mme 


partie pour 
elle visitera 


et Mme J. A. Clark 


Nazaire Fréchette est 
Regina, Sask, où 
sa fille, Fernande 


M. et Mme Stan Reid sont al 
lés à Winnipeg, où ils visiteront 


des parent 


s et amis, pour quel 


ques semaines 


Mme ! 
C.-B 
et gendre 
Booth 


J. Booth, de Vernon, 


est venue visiter ses fille 


M. et Mme Bill 


M. et Mme Collin Lagimodiè- 


re et leurs 


deux filles sont aliés 


visiter des parents et amis à 
Laurier, Man 
M. et Mme Charlie Chartier 


ise sont rendus à Vernon, C.-B. 


{pour assist 


er aux funérailles de 


M. Dupas, père de Mme Char- 
tier, décédé subitement la se- 
|maine dernière 
Naissances 
A M. et Mme Alfred Carpen- 
iter est né un fils le 11 janvier 
| À M. et Mme William Finner 


est née un 


e fille de 23 janvier 
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lent travail de Mme la gérante 
et le dévouement de tous les 
membres de l'exécutif à s'acquit- 


Ste-Agathe 


Assemblée annuelle 


ter de leur tâche. Avec clarté et 

Le mardi 24 janvier, dans la , Mme la gérante lut 

salle paroissiale, avait lieu l'as de la Caisse au 31 

semmblée annuelle dé la Caisse,cembre 1960. Tous les rapports 
populaire, sous la présidence de ! furent adoptés 

M. Edmond Lemoine. 11 souhaita Vint ensuite l'élection des of 

la bienvenue aux nombreux as-|ficiers. Le bureau de direction 

i 
sistants qui avaient bravé le!se compose présentement de MM 
froid piquant de ce soir-là. A|Edmond Lemoine, président, 


l'abbé A. Cou-| 
une courte 


vice-prés 
Maurice 


Gustavt Lévesque 
dent, Télesphore Dorge 


son invitation, M 
ture, cure récita 


prière, puis on tira le prix d'en-|Côté, élu, et Gabriel St-Onge, 
trée (une part sociale). Mmejlréélu: Comité de surveillance 
Albert Péloquin fut l'heureuse! Mme Maurice Lemoine, MM. Hi- 
gagnante laire Grattor et Hector Bahuaud 
Mme Yvette Courcelles, gé-|élu: Comité de crédit, MM. Ro- 
rante, lut les minutes de la der+|)and Gagnon, Emmanuel Lemoi 
nière assemblée, lesquelles fu-!he et Albert Courcelles, réélu 
rent adoptées. Le rapport eu L'assemblée se termina agréa 
bureau de direction fut lu par,;n.nt ‘un ! rs 7 Pe 
: " blemer par un bon goûter 
son président, M. Edmond Le- 
moine. L'actif de la Caisse à Election 
augmenté d'environ $15,000 au x k dd 
cours de l’année. C'est fort en- Le mercredi soir 25 janvier, 
courageant pour tous les mem-}un groupe de membres de la So- 
|bres en général et pour ceux delciété d'Agriculture se réunis 
saient chez M. et Mme Auguste 


| MALDEDOS 


Quand les 
| l'excès d'aci 
de déchets. 


résulte souvent 
aux de dos 


des n 
1satr 


reins 


n'éliminent pas 


dité et 
il en 


on de 


ze, un repos 
| troublé, Les 
Pilules Dodd's 
| po 
sum 
À reprendre leur fonetio e 
Vous vous sentez mieux—do: x 


l'exécutif en particulier 

M. Roland Gagnon donna le 
rapport du Comité de crédit et 
félicita tous ceux qui, par leurs 
économies, aident les emprun 
teurs qui, de leur côté, en étant 
fidèles à leurs engagements, con- 


un nouvel 
Beaudoin 


Gauthier pour élire 
exécutif. M. Gérard 
fut élu président, Mme Norman 
Garrett, evice-présidente, et M 
Emmanuel Lemoine, secrétaire 


tresorier 


Itribuent à l'avancement de la 
« Malades 
|Caisse. “En aidant les autres on fala 
s'aide soi-même’ n'est pas une Prompt rétablissement à Mme 
vaine maxime, c'est un fait in-| Lévis Courcelles, patiente à l'hô 


| déniable que tous peuvent cons 


pital de Morris depuis quelques 


tater semaines, et heureuse convales 

M. Edmond Guertin fit la lec-|cence à Mme Joséphat Dorge 
ture du rapport du Comité de|revenue à son foyer la semaine 
surveillance. 11 signala l'excel-! dernière 


AVANTAGES ET HÉGANCE 


DE PREMIER CHOIX != 


PORTES PLUS HAUTES 
ET PLUS LARGES > 


Les portes avant ont jusqu'à 
DREUX 4 
et le coude du # 


pare-brise est éliminé ! 


CADRE EN X 


Il offre une stabilité et 
une sécurité inégalées 
et prolonge la durée de 


voiture. 


FREIN DE 
STATIONNEMENT 
À PÉDALES 

Une légère pression du 
pied suftit. 


Un choix entre 30 
magnifiques mo- 


dè 


A 
Un 
qu' 


DEUX PARE-SOLEIL à 
Sur nombre de modèles, ils 
sont non seulement pivo- 
tants, mais fs coulissent ; ils 
font de l'ombre où vous le 
voulez, 


CARROSSERIE FISHER À 
Garantie de qualité traditionnelle dans la 
conception et dans la fabrication, toutes 
deux excellentes. 


QUALITÉ ET BEAUTÉ! DEUX AVANTAGES QUI 
DE LA PONTIAC LA VOITURE DE PREMIER C 


de 


Que ce soit dans son ensemble ou dans ses moindres 


détails, la Pontiac est sans aucun doute, la voiture 
qui surclasse toutes ses concurrentes, car tout 
en elle est conçu en fonction du confort, de 

la commodité, de la sécurité... et de 
votre budget. Essayez dès aujourd'hui 
la Pontiac, vous vous en féliciterez. 


{Pneus à flancs blancs, 
moyennant supplément) 


Sedan 4 portes 


DÉFLECTEURS 


à trouver que sur 


besucoup plus 
coûteuses. 


les Pontiac. 


MANIVELLE 
avantage 
on ne s'attend 


s voitures 


> 


FONT 
HOIX ! 


Laurentian. 


<ROBUSTE AÉRO- 


FREINS TRUE-CONTOUR 


d'économie. w 


Y 


UNE VALEUR GENERAL MOTORS! 


Gage de sécrité, d'efficacité et 


FINI MAGIC-MIRROR 4 


Résiste au sable, au sel, aux changements 
de température et conserve son éclat du- 
rant des années, avec un entretien normal. 


COFFRE À BAGAGES PROFOND 
Plus spacieux, les bagages sont à portée 
de la main. 


2. 


« SUSPENSION À RESSORTS 
À BOUDIN 

Ressorts aux quatre roues. Cette 

pension vous fera oublier les cahot 


ESSUIE-GLACE COUPLÉS. Une nou 
veauté sur nombre de modèles. Plus de 
secteur sombre au centre du pare-brise. 


sus- 


» 


&m NOUVELLE ARDEUR! 
NOUVELLE SPLENDEUR! 


PONTIAC 


Voyez le dépositaire PONTIAC de votre région 


Ne manquez pas le scintillant spectacle de variétés ‘"GM vous invite ..."", à ha télévision, tous les mercredis soir à 8h. 30! 


Picier 
ee es 


À ont. 
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* DTA At 12 4 Pond gs 


Page 1 &t-Bonifoce le 2 février 1961 


Lette Les paroisions de Mariapol aient 
Lames laert. l'Action Catholique et les jeunes 


(Lee LÀ ve Be gg Ve dr MARIAPOLIS . La semaine! Desrochers, ils furent gagnes 
[présents: Mmes Rosa Therrien, Passe avait lieu à la salle pa-|par Donna Guilbert, la Rev Sr 
|Josephine Turcotte et Auguste roissiale un bingo organisé par | Ste-Anastasie, Roger, Gaucher, 
|Desrosiers, MM. Alphonse Gré- les élèves des grades 7 et 8 qui Lucien Desrochers, Mme Gérard 
|goire, Gaston Bohémier, R. Ray- désiraient payer leur contribu- | Guilbert, Elsie Tardif et Mare 
mond, J. Poirier et Alfred Des- tion à l'Action Catholique et | Lussier 
marais, ainsi que toutes les re-  POurvoir leur patinoire de filets Six gâteaux, vendus à l'en 
ligieuses institutrices Malgré la température inclé- chère par M. André Dee. 
Mile Agathe Bouchard, de mente, la soirée fut un vérita- rapportèrent une très jolie wr — 
Montréal, soeur de M. l'abbé | ble succès, car il y eut une fouleme. Les gâteaux avaient ête 
Bouchard, vicaire. était en visi- considérable dans la salle trop/faits par six Re 1 
te au presbytère pour quelques | petite, ce soir-là. M. l'abbé Maue | Ro FOurale Rigaux, Théré- 
"HE D RS RS, ES, à se Morin et Gloria Pouteau 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Parents et maitres de St-Pierre 
étudient la question scolaire | 


ST-PIERRE — Le froid qui, Mmes D. Langhan et J. Lafran- | 
sévinaait Ia semaine dernière ce; directeurs, MM. Guy Mulai- 
motive sans nul doute ls pré- re, Jean Banville, J.-M. Gagnon 
sence limitée à l'assemblée de et Henri Desharnais 

Amociation de Parents et Mai M. Armand Desharnais pré- 
tres, tenue le mardi 23 janvier  senta un bref rapport du con- 
au Centre récréatif de St-Pierre-' grés des commissaires tenu en 
Joiys Cependant, ceux qui bra-!décembre dernier à St-Boniface 
vérent cette intempérie furent !11 profita de cette occasion pour 
unanimes à dire que cette réu-! montrer coriment la capacité et 
nion dirigée par les habiles mes-'le dévouement de M. René Pré- 
meurs fut des plus inetructives fontaine furent reconnus une 


et réusmies fois de plus par les commissai- i - bienv y ne 
! inc condoléances n l'assist e et féli- 
M Toni | Bruy sont 4 ent Rév Sr St Gabriel, des soe ». cita ‘ses Daroissions d'avoir si Les huit autres prix pour les 
M. Jean-Léon Bruyère, président Afin de pouvoir défrayer les et. » À D e stef * t répond ‘in. | dernières parties de bingo é 
de St-Joseph de St-Hyacinthe, | fénéreusement répondu à l'in-| nt offerts par MM. Gérard 


de ia soirée, prononça le mot de quelques dépenses occasionnées! 
bienvenue. M. Gilles Mulaire, se- | par l'AP M. de St-Pierre, il y 
crétaire, fit lecture des minutes à nécessité pour chaque membre | 
de l'anmmemblée du 30 novembre de payer sa cotisation. M. Jean 
1960. A cette réunion avait eu! Banville, en termes brefs, rap- 
lieu l'élection du nouvel exécu- pelle à tous ce devoir | 


institutrice, qui a eu la douleur | Vitation des étudiants 

de perdre un de ses frères, à Les prix des sept premières gg eu mt 

Montréal. parties étaient donnés par les Ri,érendes Soeurs de St-Jo:. 
Mme Joseph Therrien rem-|Révérendes Soeurs de Saint-Jo- seph, Mmes Charlotte Guilbert 

plaça la Rév. Sr St-Eméric, |seph, Mmes Eddy Pouteau, Ré-|},ä] Desrochers, Tony Ther- 

comme institutrice, pour les!mi De Ruyck, Ludger Gagnon |, st Georges Guilbert: ils fu- 


tif. Volei 1! noms de ceux qui Le problème des écoles parois- : - 
e dévosereet pendant un autre siales au Manitoba étant un sujet — : + ee re ed Dre ren der- et Oscar Hacauit et M. Urbain | sent gagnés par Carole Rigaux, 
terme d'office: présidente, Mme : d'actualité urgent et inquiétant, On voit ci-dessns les £ ants du trophée PF. Coutu, de gauche à droite, le R. P. John Hanley, du décès Le Le bon seERs (RP UE A | Ubald Desrochers, Norma La 
4 Roy vice-présidente, Mme L. ce fut une circonstance propice $S.J., du collège St-Paul, MM. Jay Smith, P. Coutu, qui fit la présentation du trophée, Tom Dooler, " | St G |bossière, Aimé Benoît, Mmes 
Tessier. secrétaire, M Jean-L. pour l'assemblée d'entendre trois organisateur du bonspiel annuel des Chevaliers de Colomb du Manitoba et ésident du Comité de % mn: ge eorges {Israël Desrochers, Guy Ther- 
Bruvere, correspondante, Mile orateurs qui ont ce problème à coordination du Conseil d'Etat, Bud Smith et Antoine Lemieux. (Photo Norwood Press) Letelli Re i ts rien, Alphonse Pouteau et Oscar 
D M Je(ourriérecs comité de cœur et qui peuvent Care —————————————————————— —_——_—_—_—_—_— er merciemen Hacault 

réception, Mmes Y. Turenne et leurs auditeurs en leur faisant Réunion de l'AP.M M. Eméric Bouvier et sa fa- Le prix d'entrée, gracieuse 


F. Dandenault: comité des pro-!constater la gravité de la situa- Lé e se à : mille désirent remercier tous les | ent offert par le restaurateur 
grammes, Milles M.-B. Gaborieau tion L'Association de Parents et) parents et amis qui leur ont té-| Antoine Dumont, fut gagné par 
et J. Mausicotte: archivistes, M. Léo Landry, de la paroisse Maïtres fie sommeille pas à Le- moigné de la sympathie à l'oc- j; petite Dorothy Lecoq. 

du Précieux-Sang, présenta l'as- tellier. Elle en est à sa quatriè- casion de leûr récent deuil, soit Le café fut ensuite servi par 
|pect financier de la question. Il me réunion depuis septembre et/pa- offrandes de messes, bou- les étudiants, sous la direction 


L2 
La Broquerie débuta par l'historique de sa pa- "4 + sait trouver du matériel nou-|quets spirituels, assistance aux | de Mme Charlotte Guilbert 
roisse et expliqua comment, pe- nouve e eco e secon aire ore e veau à la fois éducationnel et funérailles, etc. Un merci spe- M Antoine Dumont, prési 
pe Fort Te y | tit à petit, à force de prières, de rte mg À pou À déen « f chez | cial à la musicienne et à la cho- | dent de la commission scolaire. 
La semaine derniére le sacrifices et de dévouement in- Gui & s : . ous le ir et le soin de ces rale. smercia la foule d'é 
de la bénédiction d'une école. gislation saine et intégrale. Ain- “TL ‘uni remercia la fouie tre venue 
Œ rencontres fréquentes. “L'union! La messe de Requiem futlen si grand hombre et félicita 


Georges Nadeau, OM. fils de |jagsable, le Précieux-Sang gra- - - 1 , 
M. et Mme Aimé Nadeau, del éte dakar tape 1 C'est une manifestation que nous | si nous aurons un système d'édu- | fait la force”, trouve ici son plein ’ : : *... . 
vit l'échelle du succès; auiour croyons que l’homme jouit d'u-|cation vraiment balancé et non | épanouissement pour le vs Aoù chantée par M, l'abbé Louis les élèves de leur initiative 


(Suite de la première page) 


oo oo oo 


Fruits de la coopération 


st oniface., était en visite chez : 12 . * ossè de x 1 1 > . n 
eg SL Mourise ét Léo ht À ve 9 R pe cn» M. Léo Rémiilard, président'ne destiné qui surpasse les ca-|une contre-façon qui ne plait enfants de la paroisse. me < o que En, Je. let ART tour. les él ve rome 
Nadeau, et sa soeur, Mme Raoul | set RS EE de l'Association d'Education, prit | dres de notre société temporelle. | qu à ceux qui méprisent les va- La présidente, Mme Blanche Xjexandre il à po À LA ge |< ÿ er ps ( n n 
Vielfaure dot Vis misaails Mn DOS. ensuite la parole. Il apportait les | Pour un chrétien, aucune oeuvre; leurs surnaturelles. Ce sera Un | Jutras, félicita les trois délégués re DES à pi s F. 1 avan-|1les PE, u bingo ; + si mg 
Natif de St-Joseph, Man, le Sang” M. Landry termina en S°Uhäits de tous les Canadiens n'a de valeur que si elle est} monument au courage et à l'in-!de Letellier, MM. Alphonse Sau- ee Page] 2 2 TA ‘ s, comme a hd per ge me + 
jeunes Georges Nadeau arrivait | ;appelant que les gens de la cam- français de ja province. Il rap-| orientée vers la gloire de Dieu.} tégrité de votre gouvernement." | rette, Lucien Cadieux et Urbain sous-diarre. Dee mepne ) Lèn pe 
à La Broquerie avec ses pa agne, ver leur prière continue pelait que l'Association d'Edu- 11 détaillait ensuite tous les Le ministre d'Education ILemay, qui assistèrent au con- Les porteurs étaient MM. UI-| 2e mg * An À es | 
pagne, P P ’ cation célébrait cette année son |avantages que l'Eglise et l'Etat L'hon. Stewart McLean a bien | grès de l'Association d'Education déric et Herman Bouvier, Lu- | Ruyc aymon ardif, Lucien 


rents en 1938. En juillet 1959 il peuvent et doivent aider ceux 
entrait au riciat des Oblats ” ,. | 45e 

QT au nOvICIR AS | qui ont à envisager des problé- 
de Marie-Immaculée, à St-Nor-}mes scolaires comme ceux du 
bert. Le R. F. Nadeau, qui se |Précieux-Sang. 


anniversaire. La nouvelle | trouvent dans une collaboration | voulu à son tour exprimer les|tenu à St-Boniface le 21 janvier, Ci Trudeau, Denis Guimond, Rigaux et Urbain Desrochers. 
école de Lorette était un autre | mutuelle. félicitations et les remerciements | ainsi que les deux religieuses en. Albert Vincent et Robert Che- La relève 

exemple de l'expansion de la! L'éducation doit tenir compte | de son Département envers tous | seignantes, qui y prirent égale-| Vrefils. Mmes Alfred Guimond Les élections pour la forma 
langue et de !a culture françai- | de la double vocation, de la dou- x qui avaient participé à la!ment part. Elle félicita aussi le et René Vincent firent la quête. |tion d'un comité de relève tel 


destine aux missions du Mc-| ” ë : - , ceux À j ati 

Kenxie, partait le lundi 20 jen. me. Race fherg er D ” ses qui est le but poursuivi par|ble citoyenneté de l'enfant. Il| réalisation de cette entreprise. | corps enseignant pour avoir pré-|, a ren ceux qui sont venus de | que demandé par l'Association 

vier pour Fort Smith, T.N.-0 Hs l'auditoire par son rap- l'Association depuis ses débuts. | n'est pas fait seulement pour la! M. Joseph Grossman fit la ge paré le concert donné par les! l9in l'on remarquait M. Alcime | d'Education ont donné les ré- 
, Il fallait remercier, disait-il, | terre. Il est aussi enfant de Dieu.|sentation de la clef à la Rév.|élèves le 18 décembre, un con- JUneau, Mlle Rose Juneau, M,)sultats suivants: présidente, De- 


En cours de route il espère | bort excellent ayant trait à l’élé- ie ; - à n , . Mme Loui n | À a 
son ter à Fort Chipe- ) vû ‘ile ministre d'Education et son! Nous sommes fiers de l'édu-|Sr du Sacré-Coeur et M. l'abbé |cert qui plut davantage aux pa- ©t Mme Louis Desautels, de Red nise Morin; vice-présient, Lu- 
0 ge de x S'oe D nada + por Département. Bien des proble- | cation fournie aux enfants dans|De Roo présida ‘la bénédiction. | rents, car tous leurs éris, #0 Lake Falls, Minn. les Rév. Srs|cien Desrochers, grade IX: se- 
Rév, Sr Yvette Nadeau, S.G.M. fut ! p ‘un terrain de per- | M€$ avaient été solutionnés grâ- | l'école publique de Lorette. Elle| La cérémonie fut suivie de la exception, y prenaient part. Un | J0seph-Sarto et Vincent-Ferrier, | crétaire, Raymond Morin, grade 
x ut 1ouJours un - PéT- ce à la evopération du gouver-|n'est surpassée nulle part, car | visite des classes et d'un thé dans | merci chaleureux aux quatre dé- de la Maison Chapelle de St-|X; représentante du grade VIII, 


1 je issionnaire ui fait * , : : ; : ifac rm = L 
sorfo d'une belle fille de Srdioniatne ct 1! hot ue | nement. ; on y ajoute à une excellente for-|l'auditorium sous le patronage |vouées maitresses de Letellier, | POniface, Thérèse - du - Calvaire | Thérèse Morin: représentante 
13 enfants, est aussi le frère de | ment et brièvement les princi. | Décrivant l'école comme une! mation intellectuelle le couron-!de l'APM. Au cours de l'après-! M. Henri Trudel suggéra que | ©! Ste-Françoise, de Woodridge, du grade VII, Elsie Tardif 


M l'abbé b Moda , x ) 1 : midi, le choeur chantait ‘“’Bless la secrétaire écrive au te de M: et Mme Victor Leclerc, Mlle Etant donné le petit nombre 
S 'AUbLeS Ted É'RAED POE e S persécution lement l'esprit, mais aussi les | relies. this House”, ‘Hymne et Prière”, télévision CJAY pour radibiee Florence Leclerc et M. Luücien|4de Canadiens francais dans les 
Nadeau. Daigne le Ciel bénir le Enfin. M. l'abbé Edmond La- | 4M65"; M. Rémillard souhaitait Solidarité catholique et Mlie Diane Landry rendait contre le programme immoral | Leclerc, de St-Eustache, M. et | grades VII à XII, il n'y a pas 
labeur du disciple qui répond lyvie curé. fut invité à traiter | ue le personnel enr Pauibie. | Mais les gens de Lorette, tout} “Merci. mon Dieu” et “Count entendu à ce poste quelques. MMe Donat Bouvier, de Trans-|de représentant dans les grades 
gnénéreusement à l'appel du |j'aspect moral de ce sujet. “En toujours le meilleur possible. |en disant leur fierté devant cet-| your Blessings”. Le programme soirs auparavant. Tout parent | °°n8, M. et Mme Conrad Bou-|XI et XII. Félicitations aux nou 

ms 1788 ? , “Mais les professeurs ne sont pas te belle écoie publique, restent | bilingue portait une magnifique | chrétien, s’il est digne de ce nom, | Vier. de Ste-Geneviève, M. Ul-| veaux officiers et plein succès 


usine ‘‘où l'on forme non seu- | nement des valeurs surnatu- 


Maitre : _i p û - à h ns | déri { wi 
Va-et-vient ag gg Prore À = seuils à façonner cette cire déli-| inquiets de ce qui se passe ail-|couverture en couleurs, repré-| devrait seconder cette protesta: | déric Bouvier, de. Fisher-|dans leur travail de refrancisa- 
Quelques hommes de Ja pa-|jes catholiques chez nous: nous | £àte qui entre dans la formation |]Jeurs dans la province. Car ils! sentant un cadran solaire.  |tion, car il y va de la morale, | Branch, M. et Mme Arthur |{jon. 
roisse suivaient la retraite fer- | devons continuer notre oeuvre! dune tête bien faite et d'une savent que s'y trame un con- La nouvelle école de deux éta-|et donc, de l'honneur des en- Rioux, de St-Pierre, M. et Mme La crèche 
mée à Villa Maria, du 25 au 27/en vue de les conserver: actuel- | Pelle âme . . . les parents aussi | flit de fond entre ceux qui vou-| ges est située au nord et un peu | fants. |Conrad Lambert, de St-Vital, et | th ae à éd ca. 
janvier: MM. Wilbrod Verrier, |jement dans les milieux ruraux doivent coopérer à la formation | draient banir de l'école toute | à l'est du nouveau couvent, face A cette réunion où se ren-|M:, Lucien Trudeau, d'Ile-de- | lévée ces jours derniers, On l'a 
E. Moquin, Etienne Fournier, | sj nous avons survécu, c'est grâ- | intégrale des enfants”, valeur surnaturelle et ceux 4 bo chemin. L'auditorium, envi-|contrèrent une quarantaine de | Chènes. vue disparaitre à regret, car elle 
Léopold, Henri et Denis Car-|ce à notre groupement”. M. le! Témoignages de joie maintiennent que c'est trahir n F0 40 pieds de pe tag 80 de parents, il se fit une étude ap- embeilisait si bien de coin du 
rière curé invita donc ses auditeurs à| M. Arthur Corriveau décrivit | Pien de l'enfant que de vouloir! profondeur, est à droite de l'en- |profondie du mouvement appelé | S village. Les chants de Noël ré- 
M. et Mme Adélard Jolicoeur, | relire les oeuvres remarquables les trois émotions qu'il ressen- | mettre la religion de côté. trée. L'autre partie, environ 120! *L'Action Catholique” dans les! te-Rose-du-Lac jouissaient les coeurs et les lu- 
accompagnés de leur fille, Irma, | écrites par son prédécesseur, M. | tai se ET di ri Notre concept de démocratie | pieds de mg par 60 de pro-|écoles. Les trois religieuses et | } |mières électriques aui éclai- 
, écrites p [fait en ce moment. Fes | chrétienne ne survivra pas si on |fondeur, est divisée en six salles |l'institutrice laïque fréparèrent Département des incendies | jont Ja jolie étable: de paille 


institutrice à St-Georges, et de |j’;bbé A. Sabourin, en particu-| joie devant ce bel édifice qui 
leur fils, Roland, ont fait, der-|Jjer celles qui traitent de la si-| serait de nature à stimuler les 
niérement, un voyage à Sud-|{tuyation scolaire au Manitoba. enfants et leur fournir un milieu 
bury, Ont., où ils furent les in-} M. J.-L. Bruyère, qui, soit dit | idéal où travailler; son espéran- 
vités de M. et Mme Paul Joli-|en passant, s'acquitta avec brio) ce devant la promesse d'une bel- 
coeur, leurs fils et bru, Ils eu-}de sa fonction de président d'un|je vie intellectuelle qui serait 
rent à cette occasion le plaisir | soir, exprima les remerciements | Je partage des jeunes étudiants | 


{continue à imposer aux mino-|de “lasse, le bureau de la prin-|une réunion de la J.E.C. qu'elles!  Ste-Rose n'est pas encore doté | i 
|rités une surcharge économique | cipale, le parloir des maïitresses, | firent avec les parents pour leur d'un véritable système d'aque- | pers pag M gro d ir A dal 
| pour l'exercice d’un droit garan-|l'entrepôt de matériel scolaire, montrer comment on procédait due, et chacun doit s'en remettre | PADUDUAR 2 mal dinnire 
ti par la constitution du pays. |les salles d'art ménager, de dac-\et discutait à une telle réunion. à la bonne volonté des vieux à M, l'abbé M. Dugré, vicaire 

“Sous la direction de votre|tylographie, de chimie expéri-|Cette étude ouvrit les yeux à | puits, ou encore acheter l'eau au | économe, pour cette heureuse 
gouvernement, de grands prc-|mentale et la bibliothèque. Le |pblusieurs sur le sens profond de | gallon. On se tire assez bien d’af-| idée d'une crèche à la St-Fran- 
grès ont été réalisés depuis quel-|coût total atteint les $250,000 | ce mouvement voulu et comman- | faire en temps normal, mais le | çois-d'Assise. 


de visiter M. l'abbé Joseph Jo-|4e tous aux orateurs attitrés. Il! de Lorette: i 4 4 1 1 [ : 
licoeur, curé de Wonapetie, L souhaita que plusieurs parois- “es Le prod Ponge ose 0 pe Nos CRT RS ed À ere ibid dé-! dé par le Pape lui-même. [ou LEE Su RoUvRSs quel Soirée 
» à ù ji : je AU : s »z à bien À dure ides siennes au môment le us | 10 
ou De De den ntaaule le 7. OU PRETe feront UR-@f-| Dies. et les contniisaires de la | Le l'éducation dont la Commis- “La plus belle école de la Di- ‘Un "rot di 11000 fut |inattendu. La douloureuse get! Les élèves des grades XT et 
| 


sion Royale a fourni la charte.| vision”, de déclarer un citoyen! 6 à l'archevéché! D'où ide la vieille église, en juillet} XII organisent un programine 
Nous attendons de vous une lé- enthousiaste. venait donc cet argent? Du coeur | 1259, faisait prendre conscience rem À de Pda 4e 
un nie ie s t  ilà h * : "Ana A ED AS 2 { ; a population de Ste-R de | ( # | 

Ces anciens de La Broquerie Se | droits et leurs privilèges ici au! qui avaient contribué d'une fa- re, De din LE là triiaus situation. Immédia. | manque. Surpasseront - ils les 


dirent heureux de passer, en | Manitoba. con ou d'une autre au succès de : | a Û 

4 à x ; , , rades VII et VIII? Qu'on vien- 
compagnie de Que, ha V4 | D.-M. LeGourrièree, | l'école de Lorette. £ | L paggr classes, vente de blé d'In- reg fs À 14 RENE SLAVE 4 Vs enepèreuee 0h 7pe n 
roissiens, une elle soirée e ——— ——————— | M. Louis Marcouûx, préfet de u es e soufflé, de liqueurs douces, se « m une agréable soirée, L 


chez-nous. M. Roland Jolicoeur |la municipalité de Taché, se di- de supports accumulés dans les  Aéfense contre les incendies vrai-| 


prirent le souper en compagnie | fort pour aider d'une façon ou | Division. Il remerciait aussi tous 
du R. P. Oscar Boily, S.J., rec- | d'une autre ceux qui continuent | Jes anciens inspecteurs d'écoles, 
teur de l'Université de Sudbury.|à Jutter pour affirmer leurs! MM. Muller, McKaye et Lightly, 


est demeuré à Sudbury chez | sait très fier de voir cette belle . « garde-robes, de bouteilles vides ment moderne et capable de fai- | meme a — 
son frère, Paul, tandis que ses | Dunrea ., lécole nouvelle qui offrait tant Liste complète et de vues animées. À part ça, | re face à toute situation. | 
parents et sa soeur prenaient le M. et Mme Edmond Beaupré d'avantages à la jeunesse de Lo- la collection de vieux timbres Le personnel volontaire comp- 
chemin du retour après une bel- | se sont rendus à St-Boniface, ré- | rette et des environs. 11 mention-!S. E. Mgr M. Baudoux, St-Bon.|M. J.-W. Boux, St-Boniface usagés se continue toute l'année te maintenant douze membres | 
le semaine de vacances. cemment, y conduire Mme Jos. nait la bibliothèque, les salles|S. E. Mgr P. Pocock, Winnipeg |M. E. Brodeur, St-Adolphe en faveur des missions. (Que toujours en alerte. Ils tiennent | 
Deces | Gagnon, qui y est depuis hospi- | Ge dactylo et d'économie domes-|L'Hon. D. Roblin, premier min. M. Jos. Chabalier, St-Adolphe |faites-vous de vos vieux tim-|une réunion hebdomadaire, où,| 
A la résidence de sa fille, |falisée; tous lui offrent des |{fique, le gymnase, etc. Autant | L'Hon. Juge À. Monnin, St-Bon. M. G. Cloutier, St-Norbert bres?) |à l'aide de films, de cours et de 
Mme M-A. Boily,. après une! voeux de prompt  rétablisse-|d'acquisitions nouvelles ou de|s. H. le juge À. Bernier, Wpg |Mlle P. Cormier, La Salle Pour intensifier l'idée mis-|pratiques, ils se mettent au cou- 
longue maladie supportée avec ment, Sur le chemin du retour, facilités agrandies contribuant | Maire J.-P. Guay, St-Boniface |M. A. Corriveau, St-Boniface sionnaire, les élèves eurent le rant de toute la technique re- 
courage, est décédée le samedi | Je dimanche 29 janvier, ils ont au bien-être des étudiants “Nous | M rH Que ointe, St-Jean-Bapt. ÎM. A -H. Côté, Sacré-Coeur Iprivilège d'entendre une confé- | uiss. Le “département” possè- | 
28 janvier, à l'âge de 67 ans visité plusieurs de leurs enfants, | avons atteint un idéal, disait-il, || ere P ' |M. J.-A. Couture, St-Boniface |rence par le R. P. A. Hamel, Pè- | de maintenant deux camions mo-, 
Mme Ernest Vielfaure, née Vic- | ainsi que Mlle Pauline Hémery, | bt l'histoire de Lorette gardera | APbé R. Bélanger, Lorette ÎM. Roland Couture, St-Boniface |re Blanc d'Afrique, remplaçant  dernes et toujours en parfait or- 


| Abbé M. Deniset-Bernier, St-B. {Mme T. Dardenault, St-Pierre provisoirement le curé de Le-|dre. Les chiffres publiés récem- 


toria Bisson .|Là Notre-Dame-de-Lourdes. longtemps le souvenir de cette | ; < 
Læ& service funèbre fut chanté M. Adrien Martin, en rouée | ouverture. | Abbé A. Brunet, St-Adolpne . J.-A. Dansereau, St-Boniface | tellier. La semaine prochaine, ce | ment rappellent aussi qu'en 1960} 


AT 0 M 
à La Broquerie le mardi 31 jan- pour Banff, s'est arrêté chez M. M. l'abbé Rodolphe Bélanger, | Abbé Pierre Gagné, Richer M. L. Davust, St-Boniface [bon Père présentera des vues on a acheté pour $350.00 d'équi- | ; 
vier par M. l'abbé Ubald La-!et Mme J.-O. Boulet pour quel- |; curé félicitait particulièrement | Abbé O. Moquin, Somerset [M Wilfrid Decosse, Somerset lanimées sur les missions afri- pement. En 1960, également, ÊTRE POUR RESOUDRE VOS-PROBLEMES 
M 


fond, curé, assisté du R. P, Ar-|ques jours tous ceux au’il désignait comme | R. P. G. Ramaekers, S.J., St-Bon. ! Jos. De Gagné, St-Boniface |caines où il fit lui-même dix ans a recueilli plus de $850.C0. Car | DE ROULEMENT D'HIVER! 


mand Ferland, C.Ss.R., curé de M. Gîlles Boudreau, de’ Prin-|“jes ouvriers de la première | Abbé M. Sabourin, St-Jean, PQ. H. d'Eschambault, St-Bon.  |d'apostolat. lon veut bâtir cette année, au! 
Stg-Anne, et de M. l'abbé Pierre | ce-Alberg, Sask., étudiant offi- | heure”: M. Céleste Muller, M.|Abbé A.-J. St-Laurent, Fannyst.|\f" 4° d'Eschambault, St-Emile La Relève manitobaine |plus tôt, un garage afin d'abri-| 
Gagné, curé de Richer, comme | cier de l'Armée canadienne, au |l'abbé Pierre Raymond et les Me L. Régnier, St-Boniface M. O. Desaulniers, St-Jean-Bapt.| Le samedi 28 janvier, deux | tr les camions et tout l'équipe-| 
diacre et sous-diacre camp Shilo, est venu visiter de | commissaires. Puisant dans l'his-|M. L. Desjardins, St-Boniface |M. Josaphat Doyon, Bruxelles |religieuses enseignantes, le délé- Ment. On veut aussi établir à 

Les porteurs étaient MM.\|la parenté à Dunrea, le samedi | {foire de l'Empire romain, M. le|M. J.-E. Jeannotte, Meadow Pt. |M. J.-A. Duhamel, St-Boniface |gué, M. Horace Dansereau, du différents endroits du village 
Raoul, Ovide, Albert et Antonio |28 janvier. curé fit valoir que pour l'édu-}M. Gildas Moglat, Précieux-Sang |M. J.-E. Dumas, Ste-Marie rade VII, et deux membres du trois vastes réservoirs d'eau sur 


Vielfaure, Alphée Kirouac et! Mme J. Châtelain, de St-Bo- | cation “il faut le temps”. “L'édu-|M E. Préfontaine, St-Pierre M. C.-A. Duvenaud, Sanford omité de la Relève de l’école, lesquels on pourr& compter en 
Maurice Nadeau, neveux de la) niface, après avoir séjourné | sation, c'est plus qu'un édifice, M. Stan Roberts, Niverville ÎM. Georges Forest, Préc.-Sang Miles Armande Leclair et Pa-|Cas d'urgence. | 
défunte. , pendant quelques semaines Chez | c'est vous tous en plus de vos!M. Bernie Wolfe, Transcona ÎM. E.-A. Fourneaux, St-Bon. Itricia Bouchard, toutes deux du! Félicitations aux membres du 

Mme Vielfaure est née et a|ses fille et gendre, M. et Mme |enfants. Un enfant nouveau-né|r. Mère Prov. S.N.J.M., Wp£ [Mlle L. Gélinas, St-Pierre grade VI, se rendirent à St-Bo-| Département des incendies pour 


toujours demeuré à La Broque- N. Boulet, s'est rendue ensuite à | Gate déjà d'une siècle à çause de |Srs de la Charité, St-Boniface |M. Alphonse Grégoire, Lorette |nifacé pour se joindre avec leur beau travail, de même qu'à, 


rie Saskatoon, Sask ses ancêtres, à cause de sonsmi-'Rév. Sr Supérieure, Hôp. St-Bon. j -Boniface plusieurs centaines de leurs pe- toute la population qui ne cesse 

__ La défunte laisme dans le deuil | , Cours de couture lieu qui le façonne . . . Une U1RR Filles de la Croif, St-Bon. er gg re ve compatriotes qui se réuni- de les encourager. [Al 

son époux, M. Ernest Vielfaure; Mlie Alfréda Beck et Mme | cation vraie est la meilleure cho- | Siné Gr. Séminaire, St-Bon. | ns It, Préci S |rent au collège afin de discuter | | 

quatre fils, Gérard, de St-Boni- | Nazaire Légaré ont décidé, à la se que nous puissions donner à Des [M Be mir ps Ste-Anne à A Labossière, St Boniface lle problème sérieux du français Activités scolaires 

face Edmond Lucien et Léo, de demande de quelques dames de nos enfants, à notre province, à R » Hectôur. Collège St-Bon. M. CP. Latsenilee, St-Bon. parlé à la maison et dans les! Vendredi dernier, les élèves! 

La Broquerie; deux filles, Mme|la localité, de donner un cours | notre pays”. ] W h : ur S écoles. | catholiques de toutes les écoles! 

Jean-Marié Carrière, de Loret-|de coupe et de couture, qui a 11 terminait en appelant la ue en Pre cb O EE ur oraamsn 9 Fe oh À Letellier faisait autrefois bel- | de le aroisse passaient leur 

te, et Eva (Mme Alexandre Boi- | lieu le soir, dans une. des salles | hédiction de Dieu sur tous ceux Supér., Maison St-Joseph, Otter. M. F. Lavergne, PA É le figure quand il s'agissait du LE 6 catéchisme. Ils ont! 

ln de St-Vital, et 14 petits- | de l'école du village, qui contribuent au bien-être de Dr J.-H. Boweher, Si-Jean-Bapt. | M. Brunelle Léveillé, St- on. français. Est-ce que les écoliers mis beaucoup de pr is Pr DEN 

enfants | Une vingtaine de dames et | j'éducation {Dr H. Delaquis, N.-D.-de-Lrdes M. Léo Loiselle, St-Boniface de 1081 vont laisser tomber coi- semer à CUT ie 2? 
Résultats sportifs demoiselles sont très heureuses ? ÿ {Dr F. P. Doyle, Ste-Anne |M. L.-J. Marcoux, Lorette te ns Ciitiells. Haiti 2 UNS | PNEU D'HIVER 

Ligue Taché: le 28 janvier, d'y participer, trouvent les les Education à double but Dr Henri Guyot, St-Boniface |Mme ©. McCosham, St-Boniface que qu'est la belle langue ma- Ball svp “, ES 
Grunthal 7, La Broquerie 5 cons très intéressantes et les Ce fut ensuite à M. l'abbé Ré-| Dr Anonyme, St-Boniface |[M. J.-E. Mireault, Sacré-Coeur ternelle? Réveille-toi Saunasss | Le High School s'est mis à la | 

Ligue Molloy: le 27 janvier, |animatrices de ces cours, des | mi-J. De Roo, comme délégué de | Anonyme, St-Boniface M. Guy-R. Morier, St-Boniface fe et sache te montrer digne proper GR AERSE CRE TOUN E COUNTRY 
Otterburne 8, La Broquerie 4: le plus compétentes Son Exc. gr Maurice Baudoux, Dr. A. Lachance, Ste-Famille M. René Mulaire, St-Pierre fille. de ceux qui Lont fait nat- | A0 qui aura lieu au printemps. 

29 janvier, La Broquerie 4, Ot-| Bonspiel de rappeler que la conquête de Dr P.-E. LaFlèche, Sacré-Coeur | M. Céleste Muller, St-Boniface |}. dare cé æ ». 4 et porte bien | n a choisi trois pièces, dont une 4 

terburne 3 | Au cours de la semaine avait nos aspirations religieuses et! Dr C. Lavoie, St-Boniface M. J. Ouvrard, St-Boniface haut le flambeau lumineux de! °° français; les acteurs sont (res one 
Ligue Grant: le 28 janvier, La |lieu à la patinoire locale le |culturelles demande que nous Dr P, L'Heureux, Ste-Famille Pâtisserie Pelland, St-Boniface |ta langue afin que ceux qui te | Maintenant a et se met- 

Broquerie 3, Steinbach 3 bonspiel de curling, ce qui con- soyons toujours solidaires les! Dr Antiré Molgat, Ste-Marie M. Joseph Pelletier, St-Boniface | remplaceront demain sur Jes | "Ont mere loi cg: Caractéristiques - 

Parties pour la première se-|tribua à créer une animation in- | uns des autres. Nous luttons pour | Dr G. Sabourin, Précieux-Sang | Mme E. Perreault, Somerset bancs de l'école n'aient pas à On prépare aussi un Carnaval | SUPERIRACIION SUR LA GLACE 
naine de février: le 2 février, |accoutumée, car bien des gens le bien de tout notre pays en|Clinique de St-Boniface IM. Fhilippe Perron, St-Boniface rougir de honte de ton laiséer d'hiver, sans doute moins spec-) ANS LA NEIGE, LA PLUIE os LA BOUÉ 
Grunthal à La Broquerie, 8 h.|des paroisses avoisinantes, pro- combattant les efforts de -ceux|}4, 15 7 Arpin, Sacré-Coeur M. René Préfontaine, St-Pierre aller! |taculaire que le Carnaval de CLOSE POVDONMEMENT. QU 
p.m.: le 4 février, Grunihal à |fitent a la belle ADR NEC ” » Vs veulent banir la religion de Me Louis Deniset, St-Boniface Me C. Prud'homme, St-Boniface Voyage en Amérique du Sud Québec, mais qui sera sans doute PLILANCS NORS OÙ BLANCS En 
La Broquerie, 8 h. 30 p.m.; le 5 des belles routes, sont venus | l'école Me À Dureault St-Boniface {Mlle T. Ramaekers. St-Boniface . ë de le À digne de Ste-Rose, Quatre can- OUTES LES GRANDEURS POPULAIRES 
février, Steinbach à La Broque- | soit comme spectateurs intéres S'adressant à M. le ministre Me ñ _G gate ft St-Boniface M. Fr Rémillard. St-Boniface PA. € Er Fame "E 917 didates sont sur les rangs en vue Voyez ce pneu chez 
rie, 2 h. 30 p.m sés ou soit comme joueurs d'Education, il explique le sense, L'on Roy, St-Boniface M. Louis Roch, St-Jean-Baptiste | janvier, M. l'abbé E Fontaine, | de la royauté. Eng orge Kent 

P'ronsatt Goulét 4ss C & € |M. F. St-Germain, St-Boniface curé, reviendra le 17 vrier | Par vote populaire. Les pes inee | à 
| Conseil Provencher des C. de C.4M. Hervé Sala, Précieux-Sang Que de choses intéressantes il CPAS et PRE Pr “| St Dierre 
Conseil St-Boniface des C. de C.!M: Louis Saquet, Laurier __ [verra pendant ce mois! Po ee pat son Pr À ra ef . 
Alliance Française, Winnipeg M. J. Schimnowski, Ste-Famille | homains de Volationà Fe ne gg rm À 2. | 
ue e patte es | Cercle Ouvrier, St-Boëitacs PR. names 2 Ponttses | du 5 au 12 février ricaine À 1e différence près: | Motors Ltd 
ÿ Club St-Vincent, Précieux-Sang | Mile S, Tremblay, Montréal | Encore ici s'ouvre pour les|.n ne distribue pas les millions, od 
7) Ÿ Club Social Lydia, Sacré-Coeur | M. Albert Turenne, St-Pierre jeunes tout un champ d'activités, ,; es demande! Tout en accep- Paul Côté, prop. 
PR la lus im ortante? Union Nationale Métisse, St-Em. | M. J.-G. Van Belleghem, St-Bon. | car il s'agit d'orienter leur ave tant les offrandes moindres. , 
j re) P & Agence Geo. Forest, Préc.-Sang M. F. Vrignon, Woodridge inir dès aujourd'hui. “Seigneur, | Bon succès, les jeunes! | St-Pierre, Man. 
: Couture Motors, St-Boniface |M. Léo Rémillard [que voulez-vous que je fasse?”, : à Axes ' 
: ’ fonti : ÿ | Eagle Bus Lines, St-Boniface | La Caisse Centrale [n'est-ce pas là une question que — _———— ee . = = 
Le réponse soute ne L crgonraton pagatreghti Emilien Rochette et Fils, Québec | M. Roland Trudeau doit se poser chacun des jeunes 
est semblable à ce tabouret à trois pattes. Trois choses |Forest-Guénette et Cie, St-Bon. | Mlle Gertrude Joyal et aujourd'hui même? Reine des 
i î : i i etai Huot Tailleurs, St-Boniface | é Vocations, fortifiez nos humbles “ ” 
lui us essentielles: le magasin % gros, pr pré détail | Librairie FU St Bonite Ass. Taché 4e degré des C. de C. Dé rompre de henvoned dk à ge 4 2 ACHETEZ CHEZ VOTRE PHARMACIEN 
et les membres consommateurs. Lorsque l'un des trois Pharmacie Paquin, St-Boniface | Commission Scolaire, Anonyme Chez les bons anciens 
manque d'apporter son soutien aux autres, tous basculent, |! Pharrjacie Préfontaine, Pr.-Sang nn nt ep 2 p qe red Au début de décembre, il y © Prescriptions 
Les coopératives, grâce à l'effort simultané de gens |Radio St-Boniface, CKSB eut joyeuse rencontre de famille e Vitamines 


|: 0 , St-Boniface Hardware Commission Scolaire, Anonyme | je; M. et Mme Joseph Houle, 
ordinaires ont pose une base solide pour leur propre ||M. Denis Bélair, Précieux-Sang Commission Scolaire, Anonyme | (ji fétaient leur quarantième an- 
PRE À | Anonyme, Sacré-Coeur rare ven one Anonyme |niversaire de mariage. La fête 

, ‘ M. H-J. Bergevin, Winnipeg ommission Scolaire, Anonyme |Gébuta, l'après-midi, par une 


M. R. Bernier, St-Boniface Commission Scolaire, Anonyme | esse à leurs intentions. Ils re- 
[Commission Scolaire, Anonyme 


= M. Emile Bernuy, St-Boniface pt curent des cadeaux et souhaits 

SOYEZ UN MEMBRE COOPERATIF ACTIF! M. L.-P. Bibaud, Winnipeg Commission Scolaire, Anonyme |2 cette occasion. Les paroissiens 
à À M. C. Benjamin, St-Boniface sn mea  v ground de Letellier se joignent à la fa- 

s sf: H M. E. Bohémier, St-Boniface | - L mille pour souhaiter encore bon 

Partagez les bénéfices avec vos Voisins M. R nca er St.Boniface Commission Scolaire, Anonyme 0e fiailes à ces pionniers 
|M. Jos. Boux, Précieux-Sang Î TOTAL: 155 MEMBRES, rés la paroisse. 1 


® Articles de toilette 
© Cartes de souhaits 
e Service de films 


PHARMACIE ST-PIERRE 


Rene Mulaire, pharmacien 


Transcona 


Réunion generale 
Une réunion générale de da- 
mes et demoiselles fut tenue Île 
mardi 17 janvier. On décida 


alors qu'un shower aura lieu le 
dimanche 5 février en vue de 
préparer le bazar annue Mme 
LÆo Bourg Le accepté de 
prendre la directior de ette 
soirée 

Après les délibérations ou 
rantes, le R. P. Gérald Labossié 
re, O.M.L, invité spécial, paris 
de l'Unité de l'Eglise C'est le 
désir ardent du Chr dit-il 
"que parmi ses apôtres el ses 
disciples, c'est-à-dire dans l'E 
lise fondée par lu an 
qu'un seul troupeau el qu'un 
seul pasteur. Mais dès le pre- 
mier siécle de l'Eglise, des divi- 
sions affligent l'Eglise de Co- 
rinthe, Tous les chrétiens pour- 
ralent s'unir et former un bioe 
solide, Mais ils sont divisés en 
catholiques, protestants et or 
thodoxes. Tous ces chrétiens se 
réclament du Christ et croient 
en lui: tous le servent et l'ai- 
ment d'un amour égal, mais di- 
visés entre eux, ils ont de Lui 


et son Eglise des vues divergen- 


tes C'est une tragédie quand on 
pense aux pressions de toutes 
sortes qui s'exercent de la part 
du communisme qui cherche à 
couvrir le monde 

Mais un souffle d'optim 
passe sur ‘ monde chrétie 
8, S, Jean XXIII convoque un 
Concile voecuménique dont l'un 
des principaux buts serait l'uni 
té du monde hrétien. Et du 
rant la semaine pour inité 
hrétienne, le onférencier de 

inda de pour le retour 
À l'Eglise une, sainte atholique 
et apostolique, de tous les chré- 
tiens du onde entier 

I] expliqua aussi que la pres 
se est un moyen de diffusion sûr 
et rapide des directives qui 
manent des autorités et des faits 
religieux de différents pays 

Mme L-J, Roy présenta et 


remercia le FR. P. Labossière 


pour cette conférence tres inté 
ressante 
Shower 
Les dames de la L.F.C. orga- 
nise présentement un shower 


qui se tiendra le dimanche 5 fé- 


Dans la soirée, un court pro- 
rarnme récréatif sera présenté 
Jn goûter sera servi et l'on ti- 
rera quelques prix d'entrée 

On s'attend à ce que toutes les 
dames soient présentes à cette 

| cecasion 

Anniversaire 
Sr Marcel, MO 
célèbre son 25e an- 


religieuse. La 


La Rév 
supérieure 
niversaire de vie 
{ lle de la Rév 
donna plusieurs religieux à l'E- 
dont deux autres Soeurs 
et un frère chez les Pè- 
Sincères félicita- 


glise 
Oblate 
res Oblats 


tions 


Flections 
Félicitations à MM. Gérard 
Létourneau et Ulysse Lamou- 
reux qui ont élé élus commis- 
saires de l'école paroissiale 


Ste-Anne-des-Chênes 


Assemblée de l'APM 
L'assemblée mensuelle de l'A- 
PM eut lieu le 25 janvier dans 
l'auditorium de l'école élémen- 
taire, Malgré la température in- 
clémente plus de 75 personnes 
présentes. Le R. P. A 
Ferland, O.M.I, curé, ouvrit 
l'assemblée par la prière. M 
Léo Rémillard, de St-Boniface 
orateur invité 
tion et du rôle des parents 
L'auditoire se divisa ensuite en 
divers groupes pour discuter les 
paroles et recommandations de 

M. Rémillard 
Après l'assemblée 


étarent 


fut servi par les dames 
La prochaine assemblée aura 
lieu le 23 février 


Excursion 


Plusieurs élèves de l'école su- 
ire et quelques élèves de | 
» élémentaire ont assisté à 
la joute de hockey à l'aréna de 
Winnipeg, le 18 janvier, entre 
les “Winnipeg Warrior” et les 
“Vancouver Kernucks”. L'excur- 
sion avait été organisée par M 
Eddie Pitura conducteur de 
l'autobus scolaire, et M. Gérard 
Desrosiers, instituteur 
Noces de diamant 
Félicitations à M. et Mme 
Pierre Lavailée, père, de Gran- 


de Pointe, qui ont célébré leur 
60e anniversaire de mariage le 


vrier À la salle de l'école, Tou dimanche 22 janvier 
tes les dames françaises sont TR. ARR AN RE AU 
cordialement invitées à apporter La confiance, c'est ce qu'il ré- 
un présent en vue de préparer | compense le plus dans ceux qui 
le bazar annuel qui doit avoir | la lui en donnent : 
lieu le 15 avril Mgr d'HULST. 
\ ‘ 
pprenez & connatLire 
’ 
2 fous: de 4 
es avan ages de cpargne 


en Ooutvru nl 


“ 


un comple 


la 


BANQUE CANADIENNE NATIONALE 


QUATRE SUCCURSALES AU MANITOBA: 
St-Bonitace — St-Jean-Baptiste — St-Pierre — Winnipeg 


Sr St-Marcel | 


parla de l'éduca- | 


un goûter | 


|!  Saint-Labre 


Soiree-surprise 
Le mercredi soir 25 janvier 
eut lieu, à la demeure de Mme 


Fernand Gérardy, 
surprise À l'occasion 


Dubois 
Vingt-cinq dames et 


rent à 
trés jolis cadeaux 
mes 
|dre leur belle voix 
| 

[tant des chansons 
appréciées de tous 


qui 


Après la lecture d'une adres- 


se préparée par Mme Marion, | 
Mile Dubois remercia genti- 
iment les personnes présentes 


Un suceulent goûter fut servi 
et toutes se séparérent enchan- 
itées d'avoir passé une agréable 


soirée 
Mariage Beaulieu-Dubois 


ÎM 


nissait le mariage 


Arlette Dubois, 
|Mme Marcel Dubois, 
| de Florzé 


La mariée fit son entrée dans 
son d'une marche 
charmante 
| dans sa longue robe de tulle et 


au 
Elle 


| l'église 


| nuptiale était 


inylon sur satin avec garniture 
ide dentelle et corsage de den- 
itelle. Les manches se termi- 
|naient en pointes de lis. Son 


voile court, 


de pierres du Rhin 


se composait de roses rouges 


| La fille d'honneur, Mlle Doris 
vêtue d'une robe 
|trois-quarts de nylon et dentelle 
coiffée d'u- 
tenait 
Odéric 
cousin du 
garçon 


Tomshac, était 
roses sur taffetas et 
ne couronne assortie. Elle 
un bouquet de roses. M 
Beaulieu, de St-Léon 
marie agissait comme 
| d'honneur. 
A l'issue 


de la cérémonie 


La soirée se termina à 
paroissiale de Woodridge, 
|tous s'amusèrent beaucoup 
} 
à Florzé 
Parmi les 
quait M. et 
do, née Yvonne 


invités l'on 
Mme Louis 
Beaulieu, 


liwack, C.-B 
| Va-et-vient 


M. et Mme René Dubois, de 
St-Boniface, sont venus rendre 
visite à M. et Mme Marcel Du- 
bois 

M. Odéric Beaulieu, de St- 
Léon, a passé quelques jours 
chez ses frère et belle-soeur, 
M. et Mme Valier Beaulieu. 

Naissances 


A M et Mme Raymond Poi- 
ron est né un fils à l'hôpital St- 


Boniface. 


La Cie PARENT Ltée 
| COURTIERS 


1} 118 - 120, édifice Grain Exchange 
| Winnipeg, Man. 
| Téléphone: WhHitehall 2-6634 


Dr Steven Sonya 


VETERINAIRE 


305, avenue Reimer 
Steinbach, Manitoba 


Téléphone: DAvis 6-3321 


une soirée- 
du pro- 
chain mariage de Mile Arlette |! 


demoi- 
selles étaient présentes et offri- 
l'héroïne de la fête de 
Quelques da- 
et demoiselles firent enten- 
en exécu- 
furent 


Le samedi 28 janvier, à midi, 
l'abbé Joseph Choiselat bé- 
de M.) 
| Edouard Beaulicu, fils de M. et | 
|Mme Nazaire Beaulieu, à Mlle! 
fille de M. et | 
tous deux 


bordé de dentelle, 
était retenu par une délicate pa- 
|rure de tête brodée de perles et 
Son bouquet 


re- 
ligieuse, un délicieux souper fut 
servi chez les parents du marié. 
la salle 
ou 


Les nouveaux époux résident 


remar- 
Fallar- 
ac- 
compagnés de jieur fille, de Chi- 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


t 


Mgr Félix - Antoine Savard 
vient de publier aux Editions 
Fides un volume intitulé “La 


Folle”. “La Folle” est un dramel|leur de perdre son père, 


| 


(tation. C'était du 


“On ne juge pas les gens à 
leur mine” nous dit le proverbe: 
cependant, dans bien des cas, 
l'on juge les gens à leur présen- 
moins l'avis 
de M. et Mme Papen et de M 
Auguste Bandet, à leur retour 
de la soirée d'amateurs à Dôm- 


Chronique de CFNS 


1170 Kilocycles 


Mariage Fusich-Ruel 


Le mardi 24 janvier, Mlle 
Raymonde Ruel, fille de M. et 


Mme Cébal Ruel, de Debden. 
! ” issait sa destinée à celle de 
|élale, où l'on présenta 13 numé-| cr Fusich fils de M. et 
|ros, de nombreuses personnes, |j4., Daul Fusich de Shell 
ides enfants surtout, ajoutèrent |: axe #5 mice a 
à leur talent naturel une éti- La mariée fit son entrée au 
quette de bon aloi et une pré-|,., 4e son père. Elle était vé- 
Eserger P eng Po Des, artistes |, d'une longue robe blanche 
qui défilèrent devant le micro et portait un bouquet de roses 


auraient mérité, certes, les ap- 


|remy. À cette manifestation s0- | plaudissements et les encoura- 


: 
1 
1 
| 


l 
1 


lyrique en trois tableaux, traité | 


à la maniere des tragiques grecs. 


Vient de paraitre 
ASHINI 


par Yves Thériault 


C'est un drame d'une singu- 
lière grandeur que nous présente 
Yves Thériault dans ce nouveau 
roman. Un drame qui se joue 


dans le coeur d'un homme mais | 


qui prend des dimensions inac- 
coutumées parce qu'il englobe 
tout un peuple 

Ashini, le ‘‘roc'’, est un Indien 
habitué aux grands espaces, un 
des rares qui aient refusé d'être 
parqués dans les réserves. Cons- 
tatant la déchéance des siens, il 
projette de leur redonner le sens 
de la fierté et le goût de la vie 
libre qui ont fait la force de 
vie savamment imposées par les 
Blancs, ses frères de race pré- 
férent continuer à recevoir, en 
échange de leur liberté, une mai- 
gre pension du gouvernement 
Quand Ashini s'apercevra que 
son projet est irréalisable, il se 
donnera la mort pour protester 
contre cette situation et tenter 
d'attirer l'attention sur le sort 
des siens. Mais ce geste même 
ne sera pas compris où on en 
déformera le sens; on n'en fera 
qu'un banal fait-divers alors 
qu'il exprime toute la détresse 
d'un peuple 


Yves Thériault a réussi un 
émouvant plaidoyer en faveur 
des Indiens. Mais c'est aussi et 


Bellegarde 


Condoléances 


Sincères condoléances à Mme 
Jean Poirier qui a eu la dou- 
M. 
Adélard Chicoine, de Storth- 
oaks, et à M. et Mme David Poi- 


malheureusement plusieurs 
| bancs étaient vides et cela parce 
que l'on avait organisé en mèé- 
me temps, à Domremy, une soi- 
["e d'amateurs et un bonspiel. 


Live paies d'une salle 
! 


C'est avec plaisir que nous 
\saluons la naissance d'un pro- 
[gramme créé pour la défense 
de cette belle dame: la langue 


comble; | 


rouges. M. l'abbé Gérald Pou- 


liot, curé de Vawn et oncle de 
la mariée, bénit le mariage et 
célébra la messe nuptiale. Les 
|père des mariés servirent de té- 
| moins 

Les filles d'honneur, Mlles 
Claire Lehouillier et Joyce 


Shryver, de Watson, étaient vé- 
tues de robes de velours rouge 
et portaient des bouquets de ro- 
ses blanches. Les garçons d'hon- 


M. Roland Paquette, à l'hôpital 
|de Saskatoon 

Concours oratoire 
vendredi 27 janvier eut 
en la salle paroissiale, le 
oratoire anglais. Voi- 


des concurrents de 
Lake 


| Le 
lieu 
concours 
ci les noms 
l'unité scolaire de Sheli 
qui représentèrent leurs écoles 
respectives: Kurt Klein, 11e an 
née, de Canwood: James Craw 
ford, lle année, de Shell Lake 
Loretta Eldstrom, %e année, de 
Shellbrook lsie Marchildon, 
12e année, école séparé de Spi 
ritwood: Patsy Caspell, 1le an 
née, école publique de Spirit 
wood, et Evangéline Cyr, 12e 
année, de Debden 

La soirée fut très intéressan 
te, car, outre les discours, tous 
admirablement bien préparés, il 
y eut chants par le ‘‘Glee Club 
un duo de piano par Miles Ca 
troll Klein et Vivianne Fontaine 


rie : i Pénis | N- Let une chanson par le jeune Ju 
A ont perdu Jeur petit française. Au cours de l'émis-|neur étaient MM. Joseph Fu-ljjen Bilodenu. accom agné au 
garçon. sion “Vers un meilleur fran-|$jch et Edgar Ruel, frè des ! 
ar sich et Edgar Ruel, frères des r ner où bo laudette 
i d piano par sa soeur, audette 
| Malades |çais”, Mme Longault, de Gra-|;ariés M. Sherman, inspecteur 
Prompt rétablissement à Mme | velbourg traite de la diction Mlle Lorraine Paquette tou-|jouangen les élèves pour un si 
; te à l'hô-! du bon parler, de l'accent toni- | hait j' ù [OURS 208 SICVSS, DURS , 
Albert Antoine, patiente à l'hô-{;du P ', chait l'orgue, et quelques mem- |} travail, Les sdiudicateurs 
’€Ts , des principes du bon lan- » an Don rAVall, Les aqua pr: 
pital de Redver: Es pue |[bres de la chorale paroissiale |1{M Sampson. CI et La 
x rlvestre de l’enseignement du fran- | É à ” M. Sampson, Chapman 
M. André Sylvestre a passé | age, 6 ù chantèrent des cantiques apPro-|jonde, tous de Meadow Lake 
une semaine à Regina, où il a|Çais dans nos écoles, de l'acqui- priés. déclarèrent M. Jarnes Crawford 
suivi des traitements médicaux. | Sition. d'une mentalité française, |" Un succulent diner fut servi |] à 4 ob 
ie ‘ ide l'importance des émissions |. ar le ci e gagnan 
Va-et-vient : rit |en la salle du club par le club L 
MM |enfantines Vers un meilleur | 4es dames . Correction 
Pr gp Se grd prlbe r< or pr is sur nos ondes le Ça et là M. Omer Couture, qui a passé 
ps à St-B los Arc di de jeudi à 5 h. 15 «Agyna À M. Roger Paquette a été élu le temps des Fêtes chez ses pa 
Fm à " we bell vie qu +6 , | “Miss Music-Hall” à fait une | marguillier, remplaçant M. Ro- |rents et amis, était de Normétal, 
ef es md y Di lle 4 4 à rentrée brutale dans notre ho-|land Beaulac, dont le terme é- | Qué., ét non de Montréal 
En L'I ta, des Da-|rajire en coupant en deux “Prin- |tait échu nastses 
D Vas de Sr: n'avaient |ce-Albert sur nos ondes”. Mais! M. et Mme Jean Bonneau et aptèmes 
"+ Vars ad y. “À | = sg 4 C | OUS lui pardonnons, vu l'excel- | Mme Antonio Cyr sont allés Le ler janvier Daniel-Jo 
Pot gr \ F | mrhgre gs ,9€ #07 | lence des chansons et des mono- | passer une semaine à Léoville. | seph-Gérard, fils de M. et Mme 
: sir: " SRE : cn he Pre | logues. Pour réaliser cette émis- M. Alexis Bujold, de Fort | Gérard Jean, né le 24 décembre 
M Ne k LE ee nt "+ sion, Muriel Millard, l'anima-|John, C.-B. M. Conrad Chali- | Parrain et marraine, M. et Mme 
nd: 0 té € uravelbourg, !€!trice, s'est entourée de célébri- |four, de Provost, Alta, et M.'Philippe Jean, cousin et cousine 
béniise ride Pblnseraie: x tés telles que François Brunet, | Jean-Louis Lajeunesse, de Re-/!de M. Gérard Jean 
REP NE Re | Paul-Emile Smith, Gaston Ga-/|gina, sont venus visiter leurs Le 15 janvier: Richard-Jo 
Premier pas vers un | gnon, Albert Viau et PR ren parents et amis seph, fils de M. et Mme Claude 
TE ; ” | Corbeil. “Miss Music-Hall” est Mme Joseph Rioux, de St-De- , Francoeur, né le 4 janvier. Par 
journal des débats entendu de 1h. 30à 2h P-M., |nis, a passé quelques jours chez | rain et marraine, M. et Mme 
QUEBEC -— M. Jean Le Bret, du lundi au vendredi |sa soeur, Mme Philippe Lepage. Raymond Bonneau, oncle et 
de Québec, vient d'être chargé| Certains auditeurs considé-| Mme Romunald Sévigny est tante de l'enfant 
par M. Lucien Cliche, président | raient comme une lacune l'ab- |de retour d'un voyage en An- Le 16 janvier: Marie-Léonne 
de l'Assemblée législative, | sence de la récitation du chape- | gleterre |Magella, fille de M. et Mme 
d'examiner les possibilités de | Jet le dimanche: cette lacune est Mlle Rita Bujold, garde-ma- ! Wilfrid Bilodeau, née le 11 jan 
fonder un journal officiel des comblée puisque l'émission du | lade, est partie à Brandon, Man. |vier. Parrain et marraine, Luc 
débats de la Chambre basse. chapelet a été placée à l'horaire| M. Stanislas L'Heureux est de let Roseline Bilodeau, frère et 


surtout le procès des Blancs, res- | 


ponsables de cet état de choses, 
qu'il fait dans ce roman. Il nous 
montre à quel point ils ont faiili 
dans leur rôle de vainqueurs, en 
ne respectant pas les droits d'u- 
ne minorité et en ne préservant 
|pas les traditions de cette mi- 
|norité 

Son ouvrage nous donne mau- 
|vaise conscience, car il soulève 


un problème qui ne peut laisser | 


indifférent 
coeur ou 
| justice 

Le style est à mesure du héros; 
un style dépouillé, d'une riches- 
| se extraordinaire et plein de poé- 
sie. 
| Un volume de 176 pages en 
{vente chez Fides, 135, avenue 
|Provencher, St-Boniface. Prix: 
|$3.00 (par la poste $3.10). 


aucun homme de 


— Je crois que tu ne te ma- 
rieras jamais , ,, . 
| — Pourquoi? 

... à moins que tu ne ren- 
|contres une femme belle, riche 
et sotte. 

— Ah! 

— Oui, si elle n'est pas belle 
let riche, tu ne voudras pas d’el- 
| le: et si elle n’est pas sotte, c'est 
| elle qui ne voudra pas de toi! 


L'historique Québec, avec ses pignons de neige, son air $ec et vivifiant, 


ses vastes regions sportives, en plus de sa délicieuse cuisine, ses hôtels 


confortables 


vacances d'hiver. 


offre tous les avantages que l'on recherche pour des 


Venez-y avec toute la famille. Quel que soit votre sport prefere, c'est 


dans la province de Quebec que vous trouverez le plus de plaisir à 


le pratiquer. C'est aussi la saison des joyeux carnavals et des masca- 


rades, de même que les danses dans les rues, qui permet aux visiteurs 


de se mêler à la population locale et de se divertir sainement 


Des 


Renseignez-vous au Service du Tourisme de la province 


de Québec. Postez le 


coupon ci-contre. 


simplement épris de 


Un problème d'organisation 
se pose: aura-t-on recours à des 
sténographes, à des sténotypis- 
tes, à des machines à ruban ma- 
gnétique pour enregistrer inté- 
gralement les délibérations de 
nos législateurs? 


Prière à saint Jude 
apôtre des causes 
désespérées 


Pour faveur obtenue 


Saint Jude, apôtre glorieux, fidèle 
serviteur et ami de Jésus, le nom 
du traître Judas est la cause que 
vous êtes oublié par plusieurs. mais 
l'Eglise vous honore et vous invo- 
que untiversellement comme patron 
des cas désespérés. Priez pour moi 
ti malheureux qui vous implore:; 
usez en ma faveur du privilège qui 
vous est accordé d'apporter visible- 
ment et promptement le secours 
nécessaire dans les cas sans espoir 


Venez à mon aide dans ce grand 
besoin afin que je reçoive les con- 
solations et secours du cie] dans 
toutes mes nécessités, tribulations 
et souffrances, particulièrement . 
et que je bénisse Dieu avec vous 
LA À vous es élus durant toute l'éter- 
nité. 

Je vous promets, 8 saint Jude, de 
me souvenir de cette grande faveur. 
et je ne cesserai jamais de vous 
honorer comme mon patron très 
spécial et de faire tout en mon pou- 
voir pour encourager votre dévo- 
tion, 

Saint Jude, priez pour nous et 
pour tous ceux qui vous invoquent 
et vous honorent. 

Ainsi soit-il. 


En reconnaissance pour grâce ob- 
tenue et pour demander une faveur 
43-520-43P. 


minime! DI0TE 
! 


du dimanche à 7 h. p.m. 

M. le Dr Leblond, professeur 
d'anatomie à 
xill de Montréal, orateur invité 
à la conférence annuelle 
l'Institut canadien du cancer et 
du comité national 
ches, a mis les 
CFNS au courant des 


auditeurs 
buts de 


cette conférence et des progrès | 


réalisés dans le monde par les 
savants et les chercheurs qui 
combattent le cancer. 


Jackfish 


Va-et-vient 
Mme A. Lavigne, de North 
| Battleford, était en visite chez 
MM. Fernand et Jos, L'Heu- 
reux en fin de semaine. 
PE et Mme W. Corbeil et leur 

s, 
taient en visite chez M. et Mme 
Jos. L'Heureux, le dimanche 22 
janvier. 

M. Harry Washbrook et ses 
deux soeurs, Sharon et Noreen, 
accompagnés de Mille Dorothy 
Palestein, tous d'Edam, étaient 
chez M. Pat. Delainey, récem- 
ment, 

M. l'abbé A. Marchildon, vi- 
siteur d'école, est venu, le 25 
janvier, visiter l’école de Jack- 
fish et assista à une assemblée 
Fe le soir à la salle parois- 
| siale, 


| 
| 
| 


l'Université Mc- | 


de | 


Roland, de Sandwith, é- | 


à Vancou- | 


retour d'un voyage 

ver, où il était allé chercher sa 

mère, Mme Arthur L'Heureux 
Malades 

Mrnes Eugène Durette et Jo- 

seph Isabelle, ainsi que le gar- 


des PE | çonnet, Jules Durette, fils de M 
de | 


Marcel Durette, ont fait un sé 
| jour à l'hôpital de Big River, et 
Roseline Paquette, fillette de 


| Gravelbourg | 
Çà et là | 
| Quelques Dames Auxiliaires 
dont Mmes A. Dorais, S. Mail 
|hot, E. Longpré, Aimé Arguin, 
| W. Sheer et M. Rymek, organi- 
| sent une partie de cartes qui au-; 
[ra lieu dans la salle à manger 
du Foyer d'Youville, le 5 fé- 
|vrier. Les profits iront à l'a- 


meublement d'une chambre au 
Foyer d'Youville. 
léon Chevrier a généreusement 
fait don d'un billet de $10.00 
dont le tirage se fera le soir de 
la partie de cartes. Tous sont 
bienvenus. 

Le samedi 21 janvier eut lieu, 
à Gravelbourg, l'ouverture d’u- 
ne buanderie publique dont les 


portes sont ouvertes. tous les 
jours jusqu'à minuit. Cette 
{buanderie comprend 12 lessi- 


veuses et quatre sécheuses au- 
tomatiques. Les prix sont mini- 
| mes, et tous sont invités à venir 


Mme Napo: | 


soeur de l'enfant 

Le 22 janvier: Lucille-Suzan 
ne, fille.de M. et Mme Philippe 
Jean, née le 14 janvier, Parrain 
et marraine, M. et Mme Louis 
Jean, grands-parents de l'en 
fant 


Seule méthode efficace 
d'amaigrissement 


que j'avais 
essayé les 


est celle 
J'ai 
aucun 


#Votre méthode 
«si longtemps désirée 
succès 
| j'étais tout à fait convaincu que j'étais 
lorsque mon ami 
m'a parlé de la Méthode Naran, À ma 
surprise j'ai eu des résultats à la fin 
de la première semaine et je continue 
à maigrir depuis. Je suis convalineu 
que je maintenir mon poids 
où je le désire.” 

W. MONTGOMERY, 
Montréal, PQ 


Les personnes obéses tombent géné- 
ralement en deux classes, celles qui ont 
essayé de maigrir sans succès et celles 
qui n'ont jamais essayé, Vous n'avez 
| pas besoin d'être parmi celles-lA, Soyez 
| déterminé que vous ne souffrirez plus 
| désormais des désavantages et de l'em- 

| barras d'un excès de poids, Vous n'êtes 
qu'à une petite distance de la pharma- 
prenez une marche, demandez la 
Méthode Naran et commencez aujour- 
d'hui même À maigrir. Après les pre- 


|autres, mais sans 


lobèse pour la vie 


pourrai 


cie, 


| M. Jos. Ethier est retourné à | faire l'essai de ces machines. Le | miers résultats, vous vous demanderer 


|Prince-Albert ces jours 


milliers de sportifs participent dans toutes les régions à une longue 


serie d'événements en plein air. 


On peut atteindre le Quebec facilement par automobile, par autobus, 
par train ou par avion. Les routes sont libres et bien sablées. Hôtels 


et restaurants savent satisfaire les plus exigeants, et les prix sont à 


la portée de toutes les bourses, 


LA PROVINCE DE 


der- | 


propriétaire est M. Den Poul- 


| som, 


Veuil 


Rue 


Ville 


routière et votre brochure 
sports 


ÿ Je m'intéresse 5 


É Nom 


lez m'envoyer GRATUITEMENT votre 
Nustrée sur les 


d'hiver dons le Québec 


srtout a 


pourquoi vous n'avez pas agi plus tôt, 


| LE] 


pm = DO A AUS MONO DS OS ON HN Eu 


Service Provincial du Tourisme, 
710 est, Grande-Allée, Dépt. 168 W, 
Québec, Canada. 


SU O6 RO SN ait D 


Des gun nes vos vo dote mu nes men dns seu cn 


très convaincus et convaincants 


DUCK LAKE Le vendredi 
janvier eut à l'école de 
buck Lake la premiére élimine 
on du concours oraltoire 
Trente-quatre élèves, orateurs 
on herbe, mérilent les plus sin- 
céres félicitations pour le bon 
effort qu'ils ont mis dans Île 
préparation de grand con- 
re oratr re 
Læ choix des vainqueurs fu 
trés difficile à faire, à cause du 
bon nombre de concurrents si 
bien versés dans oratoire 
iraient voulu pro- 
verdict en faveur 
de deux ou trois gagnants par 
groupe mais i1 leur a falu 
s'en lenir aux décisions de l'A. 
FCIS 

Durant heure de 
vendredi dernier CE 
.e partagé 
l'école et ont 
deuxième fois 
disco 

A l'occasion de ce grand con 
im Ban fut 
es arçons 
pour la 


2 Leu 
1 
L! 


ce 
co 
tut 


art 
Les 


juges à 
noncer leur 


français 
raleurs 
les ciasses de 
prononcé une 
intéressants 


sont 


Leurs 


ra 


co 


proposé 


classe 


irs oratoire 
par 

| per eure 

disting 

filles qui ont fait 


Bravo 


oici les 


se « (22 
face à l'a 
toire Mesdemoiseilles 


* 


des 
de 


Robert 


noms concur 


discours 
Horvatt 
affaires"; 
L'automo- 
La liber 
etier, “La 


renta et leurs suet 


12e années 
Æ frar 
Claude 
Le] e 
té 


teles 


“1 A 


çais dan 
Mercereau 
Pa Périllat 
Jacqueline Pe 
son gagnante 
11e année: Lionel 
“La press catholique 


A+ Bienfait 


Noces d'argent 

En l'église Ste-Monique de 
Bienfait, Sask., le samedi 7 jan- 
vier, eut lieu ne messe 


Baribeau 
Doris 


vestre qui fétaient leur 25e an- | 
niversaire de mariage; les heu- 


voeux 

Un banquet fut servi aux ju- | 
bilaires et à leurs 50 invités en | 
la salle paroissiale de Bienfait, | 
On reimarquait à la table d'hon- | 
neur, M. et Mme Jean Moroz et | 
M. l'abbé L. Dobblesteen, curé. | 
Les servantes de tables furent | 


Mmes L. Jardine et J, Claude et | Mme Léo Roy et leur famille se 


Mlies Patsy Olinick et Hazel| 
Hubbard, | 
Après le souper, les nom-|! 
breux cadeaux furent ouverts, 
et le plancher libéré pour la 
danse - 
MM. Wilfrid Hubbard et W, 


Tessier prirent des photos ciné- | 
matographiques de la messe, du 
banquet, du déballage des ca- 
deaux et de la soirée; des souve- 
nirs qui permettront de revivre 
ce 25e anniversaire de mariage. 


Les invités étaient M. Arthur 
Sylvestre, M. et Mme Ralph. 
Sylvestre et leur fille, Rosella, 
Mme J.-B. Claude et sa fille, 


Angela, et M. Bill Stefuik, tous 
Mme Jean 


de Redvers: M, et 

Moroz et leurs fils, MM, et 
Mmes Wilfrid Tessier et Jos. 
Claude, MM. Harvey et Henri 
Sylvestre, MM. et Mmes Mike 
Stefuik et Louis Bélanger et 
leurs familles, de Bienfait et 
Estevan;, M. et Mme Hector 
Bruneau, de Winnipeg: M. et 
Mme D. Daoust, de Torquay; 


M. ét Mme Mike Olinick et leur 
fille, Patsy, MM. et Mmes Jerry 
Bélanger, Ray. Lamaureau, Ro- 
bert Walliser, W. Hubard et 
leur fille, Hazel, Mme Lorne | 
Jardine et Mlle Murphy. | 

M. et Mme Roy Amos, de| 
Lodgepole, Alta, ne pouvant se 
rendre pour la fête, envoyérent 


leurs meilleurs souhaits accom- |Théo. Préfontaine et Roger Si- 
pagnés d'un cadeau à leurs pa-| Le mardi 17 janvier, l'équipe | ;jjs, faisaient visiter la nouvelle | 
rents et beaux-parents, M. et\de Montmartre se rendit à Gra-| église y 
Mme H. Sylvestre |velbourg pour jouer une partie! Servaient les invités: Miles 
Remerciements |d'exhibition contre les ‘“’Hor-|Marthe Henriet, Jeanne Coutu- 
M. et Mme H. Sylvestre dési- | nets’. Les ‘‘Canadiens” rempor-|,, Yvonne Robert, Paulette 
rent remercier tous ceux qui |tèrent la victoire au compte de  phaneuf, Rita Marcotte, Doris 
ont aidé à faire de leurs noces | 10 à 3. Les ‘‘Hornets” viendront | Giessy ” Angéline Georget et 
d'argent une si heureuse fête | à Montmartre le 12 février pour Lillijanne Ouellette. Mmes Gé- 


qu'ile n'oublieront jamais 


oo 


drrdis 13 et 20 janvier, trois 
ER à à ; lélèves de Willow-Bunch se clas- 
Mons. Hart ieieles |erent des premiers Lugie Le 
nt enr uliane , mieux, grade 3, nny Monder, 
pe (ga 7 nte) Muriel- | grade 8. et Mie Lynne Weins, 
Pel à — Le fous 4 BH | Erade 12. Félicitations aux ga- 
.r ., . SE » : … L nantes 
fougue”; Yvonne Perrin, ” Le A l'assemblée de la Chambre | ! 
Me vélesion" go; À s |de Commerce tenue la semaine | 
réflexion”: Lucille » | dernière, l'élection des officiers 
La fierté nationale …_  idonna les résultats suivants: 
à 10e LE. APR Fiolleau: | président M. le Dr A. Lizaire; 
La ? ançais u |vice-président, M. J. Weins: se- 
Lanovaz, “La langue française te M L'UL 
RSR ee COM- champs; directeurs, M. Marcel 
rôle de la “jeune fille Céline | MONTE é » og cod ra 
Bergeron, “La bonne locture” | Bas Ce PARRES, D 
(gagnante): Juliette Boutin,l( ] a tsvart 
1: Fr ua! ".|Charles Mathieu, S. Boisvert, 
Per rl É ur pr 40 Benoit. Dr T. Lowe et Gé- 
ii rsei , E4- |: rard Duperreauit. | 
A / ° ] | : : 7" 
+ A me Ag À Pelletier. “Parlons | Sont patients à l'hôpital local, 
bien no ngue ; ? Doi .|M D. Gaudry et Mme M. Foley. 
hé y ee et La dr | Ont quitté l'hôpital dernière- 
[F3 ) eJeine MC" [ment, MM. Jos. Duperreeult et 
res"; Diane Pogu, ‘Les capacités | Fortier, Mmes Michaud, Orphis 
de la femme “Doi [Champigny et Lucien Lavallée. 
Se année: André mn de fon. |, M. et Mine Harry Strioche et 
lard”; Laurent Debray, “Lafon- jeurs deux fils, de Glen Bain, 
rc ge nc TRES fe sont venus visiter les familles 
| lectu : Paul Lanov Fitzpatrick, dernièrement 
| jeunes et le français (gagnant) M. et Mme Hornung et leur 
Giber Pelletier !'La patrie”; famille, de Swift Current, sont 
og sl so 40 A Rp 7 venus visiter leurs parents, M. 
au oY UCI .: »t M î sS lu t - « 
mode’: Selma Laliberté, ‘Mère 5 pps PE PS 
d'Youville “ Nathalie Poradis, M. et Mme Donat Joyal et 
a respec QUX PASURS Mme D. Drouin sont allés à Re- 
Sincères félicitations gr Rouet gina pour affaires, dernière- 
reux gagnants et bonne chance ment 


lors de 1a 
qui aura lieu à 
Lake en mars prochain 


Montmartre 
| Ça et la 


| M. Martial 
la résidence de M. Tony Dusyk 
au nord de la voie ferrée 


M. Stan Coolican a vendu sa 
maison à M. Stan Pielak, et son 
en | &arage à M. À. Robert, M. Cooli- 
l'honneur de M. et Mme H. Syi-|can va travailler pour la com- 


pagnie Case à Regina. 

M. Emilien Labrèche 
dernière, pour assister au con- 
grès des écoles de 
unité 


Mme Adéilard Faubert est al- 


lée visiter sa fille, Mme Andrée- 
Anne Geiger, de Val Marie, à 
l'hôpital Général de Regina. 

Mme Philo Perras et M. et 
rendirent à Coderre pour visi- 
ter leur soeur, belle-soeur et 
tante, Mme B, Perras. 

Mme Emélia Perras a passé 
une semaine chez sa fille, Mme 
Paul Warbeck, et son fils, Ray- 
mond, à Regina 

M. et Mme Wilfrid Beaudin, 
de Regina, étaient de passage à 
Montmartre, la semaine derniè- 
re Ô 
Mme Bruno Lacoursière, de 
Mutrie, a subi une intervention 
chirurgicale à l'hôpital de Mont- 
martre. Souhaits de prompt ré- 
tablissement. 

Foyer-Ecole 

M. l'abbé Roger Ducharme, 
visiteur d'écoles, est venu la se- 
maine dernière, Foyer-Ecole en 
profita pour avoir une réunion 
et invita M. l'abbé Ducharme à 
solutionner les problèmes en 
cours, Tous ont joui de sa pré- 
sence, Un succulent goûter fut 
servi à la fin de la veillée. 


Anniversaire de naissance 


Le 21 janvier, plusieurs da- 
mes, âgées de 65 à 80 ans, se 
rendirent chez Mme M. Beau- 
din pour fêter le 75e anniver- 
saire de naissance de Mme Loui- 


se Bastien. Toutes se sont bien 


amusées, et un bon goûter ter- 
mina la soirée. 


Gouret 


une autre belle joute de gouret 


| ATTENTION TOUT INVESTITEUR 


UNE NOUVELLE CONCEPTION PROFITABLE 
DE L'INVESTISSEMENT! 


| LA “SITUATION SPÉCIALE" 


Ceci à» propos d'une façon éprouvée, hautement professionnelle, 
de réaliser de gros profits dans les valeurs de Bourse. Une façon à 
le fois hordie et simple, mais fondamentalement saine au point de 
vue technique, intrinséquement sûre, et pratique au superlatif, C'est 


l'investissement dans une ‘'Situation Spéciale‘, c.-a-d, une situation 
comportant des possibilités propres à une compagnie en particulier, 


( pouvant se materialiser en une h 
soit favorable ou non dans son ens 


œusse substantielle, que la Bourse 


) 
( 
emble. ( 
\ 


Voici quelques exemples de valeurs que nous avons recommen- 


dees depuis peu comme ‘Situations Speciales'', leur prix d'alors, leur 


34 élèves de Duck Lake, orateurs 


seconde élimination 
l'école de Duck 


Beaudin a acheté 


s'est 
reux époux renouvelérent leurs | rendu à Saskatoon, la semaine 


la grande, 


CR SES ST PE ES TS 


| Willow-Bunch 
| eurent lieu à File Lake les ven- 


Mme Clovis Beaudry alla vi- 
siter son mari, patient à l'hôpi- 
tal de Regina depuis quelques 
semaines. Elle ramena avec elle 
sa petite fille, Lise, qui fit un 
séjour à l'hôpital pour traite- 
ments médicaux. Cette dernière 
a encore les jambes dans le plà- 
tre 
À Mme Hardy, de Vancouver, 
passa quelques semaines à visi- 
ter ses parents, dont son père, 
M. Jos, Dupperreault, qui fut 
patient à l'hôpital local pour 
paralysie, pendant quelques 
mois. Il est maintenant sorti de 
l'hôpital et demeure chez sa fil- 
le, Mme Claude Bourgeois. 

Le dimanche 29 janvier, après 
la récitation du chapelet et ja 
béndiction du St-Sacrement, eut 
(lieu a bénédiction des enfants, 
qui s'approchèrent de la Sainte 
Table pour baiser les pieds de 
l'Enfant-Jésus, pendant qu'on 
chantait in cantique. 

Il y eut dans la paroisse au 
cours de l'année 1960; 24 bap- 
têmes, dont un d'adulte; six ma- 
riages et cinq décès, 


| 


Saskatoon 


| The 
| Le dimanche 29 janvier, plus 
de 250 Canadiens français visi- 
taient le nouveau site de la pa- 
roisse des Sts - Martyrs - Cana- 
|diens, Des amis étaient venus de 
Gravelbourg, Prud'homme, 
Prince-Albert, Rosetown, etc. 
Les paroissiens et amis étaient 
[reçus par la présidente, Mlle 
| Lucille Marcotte, et par Mme 
Théo. Préfontaine. 

Mmes A. Couture et Roger 
| Dupuis étaient en charge du re- 
gistre, 

La table était recouverte d'u- 
ne nappe de dentelle crochetée 
à Ta main avec au centre des 
fruits variés, arrangés avec goût 
par Mme S, du Chalard. 

Mmes A.-Y. LeGars, J.-D. 
Rainville, H, Deschamps, Bal- 
caen et Gédéon Masson et Mlle 
Marie Perron, qui toutes sont de 
la paroisse depuis longtemps, 
versaient le thé, 
| Mmes Roger Sirois et Ray- 
mond Marcotte se chargeaient de 
|faire visiter le presbytère. Les 


mé Loiselle, Raymond Marcotte, 


*|rard Phaneuf, A. Turcotte, R. 
Robert, F. Landry, Henri Mar- 
cotte et Irène Labelle. 

La somme de $200 fut réali- 
sée. Avec cet argent les dames 
de la Ligue Féminine Catholi- 
que $e proposent d'acheter des 
nécessités pour le presbytère. 

MM. les abbés A. Ouellet, cu- 
ré, et B. de Margerie, vicaire, et 
les dames de la Ligue désirent 
remercier de tout coeur tous 
ceux et celles qui ont fait de ce 
jour un réel succès, ainsi que 


Retraite 
| La retraite pour hommes 
commencera le vendredi 10 fé- 
vrier et finira le 12. Tous les in- 
téressés peuvent s'adresser à M. 


Rosaire Turcote, OLiver 2-148- 
8, ou à M. Louis Soucy, Dickens 
3-5559. ou au presbytère, 
CHerry 4-6667 
| Ça et la 

M. et Mme Adélard Ouellette 


\ sont partis pour des vacances en 


Aux concours oratoires qui! 


{syndics, MM. Roger Dupuis, Ai- | 


sommet depuis, et entre porentheses le gain réalisé. DOME MINES: | 
$20.14-827.14 ($7.00), CAMPBELL RED LAKE: $11.1e-$17.l2 }) 
$6.'s), GIANT YELLOWKNIFE: $8.%4-$14.12 ($5.%4), DROITS" 
D'ALBERTA GAS: $4.70-$9.00 154.30), IMPERIAL OIL: $31.144- 
539.00 57.75), BARNAT GOLD: $1.42-$2.12 (70e), PROVO GAS: 


Floride 

| En visite chez M. et Mme Ro- 
ger Dupuis: M. le Dr Gérard 
Breton, de North Battieford, M. 
et Mme Emile Dupuis et M. Ro- 


$1.66-$2.29 (63e bert Pellerin, de Prince-Albert. 
Nous étudions présentement une autre ‘Situation Spéciale” à \ M. Raymond Marcotte, vice- 
prix modique, pour des bénéfices rapides. Vous pouvez obtenir cette \ président de l'ACFC, représen- 


information GRATUITE, ainsi que 


nos lettres hebdomadaires au sujet (| 


de la Bourse pour une période d'introduction de 30 iours SANS AUCUN 


FRAIS OU OBLIGATION 
ÉCRIVEZ AUJOURD'HUI MEME. 


ci-joint et poster-le immediatemen 
necessoires et og en consequence 


L. E. BOUCHAR 
COURTIERS EN 


D: HEZ ET POST 
LL. E. BOLCMARD & CITE LTEE, 
129, rue St-Georges 
Moncton, X.-B 
V'e - ë teme es 
che Le s 1 » 4 
à _ 6 B e C2: 


NOM 


ADRESSE 


VILLE & PROVINCE 


RTE ne es à RÉ RE 


Remplissez simplement le coupon 
t otin d'obtenir les renseignements 


D & CITE LTEE 
PLACEMENTS 


\ M 


EZ AUJOURD'HUI 


\ 
} 


\ Populaire Française 


tait l'Association au congrès de 
l'AECFM à St-Boniface. 

M. Laurent Sirois, ce Calga- 
ry, Visitait son père, M. Paul Si- 
rois, ses frères el ses soeurs, en 
fin de semaine. Il partira sous 
peu pour la Turquie 
et Mme Charles Papen et 
M. Auguste Bandet se sont ren- 
dus à Domremy pour l'heure 
d'amateurs 

Tous les membres de la Caisse 
de Saska- 
toon Ltée sont avisés que les 
bureaux de la Caisse seront 
bientôt déménagés à 1620, 9e 
avenue nord, et le numéro de 
téléphone sera CHerry ‘2-7479. 

Naissances 

A M. et Mme: Cléas Duper- 
reauit est né un fils, baptisé Jo- 
seph 

A à, 
est né 
ri-René-Joseph 
B. de Ma-gerie 


) 


baptisé Hen- 
M. l'abbé 


un fils 
par 


gne 


Malades 
Prompt rétablissement aux 
nalades: M. Gérald Couture, 


Mmes Berthe Lepage CG Forget, 
| Aimé Loiselle et A. Cyr. 


et Mme Alfred Crampa- | 


LA 


LIBERTE 


HN Dé Oman pre L° 


Herbert, 
Swift Current. 


Club des 100 (ACFC) 1960 


EL LE PA 


Un total de 880 volumes en français, allemand, polonais et! 
ukrainien ont été mis en circulation dans sept bibliothèques publi- 
ques, par le gouvernement de la Saskatchewan, à la demande 
méme de divers groupes ethniques de la province. D'autres volumes | 
seront ajoutés peu à peu. On peut se les procurer à Moose Jaw, 
Prince-Albert, Regina, Saskatoon, North Battleford et 


Liste complète 


Mgr Aimé Decosse, Gravelbourg | M. L. Lamontagne, Prince-Al 
J.-B. Gaudet, Prince-Albert 
Gaudet, Prince-Albert 
l'abbé A. Marchilidon, Pr.-Al 
Prince-Albert 


Mgr L. Morin, Prince-Albert 
M. l'abhé G. Aumont 
M. Philippe Rivard, Vonda 


Mgr L. Lussier, P.D., Ponteix 
M. FE. Blais, Delmas 
M. Robert Roy, Delmas 


M. M. Préfontaine, Saskatoon 

M. et Mme P. St-Amant, Jackfish 
Chevaliers de Colomb, Redvers 
M. Léonce Duret, Victoire 

M. l'abbé R. Gaudet, Léoville 
M. G. Mandin, Duck Lake 

M. l'abbé A. Houle, Domremy 
Sénateur W.-A. Boucher, Ottawa 
Srs N.-D. de la Cr., Montmartre 
Conseil de la Coop., Saskatoon 
M. P. St-Germain, St-Boniface 


Rosthern | M. E.-J 
[M 


M. M. Simonot, 

| M. J.-B. Duval, Bellevue 
M. Jean Carrière, 

Rév. Frères du S.-C., 

M. Joseph Hounjiet, S 


M. Jean Denis, Domremy 

M. J.-E.-G. Chabot, Laflèche 
l'abbé F. Marcotte, Redvers 
|M. Fernand Denis, Vonda 

{M. F. Lanovaz, Duck Lake 
{Chevaliers de Colomb, Debden 
{M. E. Blanchard, Prince-Albert 
{M. A.-J. Amyotte, Prince-Albert 
M. Léon Denis, St-Denis 


M 


M 


M. A. Marchildon, Zenon Park | Anonyme, Vonda 


Mile D. Hamoline, Abegdeer 
M. Charles Papen, Saskatoon 
M. l'abbé O. Lacroix, Vonda 
M. l'abbé Beaulac, Albertville 
M. l'abbé L. Mondor, S. Current 
| Docteur R. Morin, Gravelbourg 
| M. l'abbé D. Dugas, Gravelboüurg 
M. C. Denis, père, St-Denis 

M. l'abbé A. Paradis, Bellevue 
M. le juge A. Doiron, Regina 
Docteur ©. Millette, Melville 
M. Louis Vey, Spiritwood 

M. C. Denis, fils, St-Denis 

M. D.-J. Lavoie, Highgate 

M. l'abbé F. Schachtel, Sedley 
M. Raymond Denis, Montréal , 
M. Eugène Durette, Debden 

| Mme M. Walbaum, Regina 

M. et Mme J. Girardin, Regina 
Srs N.-D. d'Auvergne, Ponteix 
|RR. Srs Grises, Gravelbourg 
M, l'abbé R. Ducharme, Gravel. 
M. l'abbé G. Thuot, Mankota 
M. Clodomir Denis, St-Denis 


M. Adrien Loiselle, Prud'homme | 


| M. l'abbé A. Moquin, Laflèche 
| Mme J, Lemire, Gravelbourg 
Mme Angéline Hamel, Brandon 
M. J.-B. Guénette, Gravelbourg 
|M. L. Carrobourg, Gravelbourg 
M. l'abbé P. Carrier, Prud'hom. 
| Docteur M. Demay, N. Battleford 
Docteur R.-J, Taillon, Assiniboia 
|Srs N.-D, de la Croix, Forget 
Srs Prés.-de-Marie, Prince-Al. 
RR. Pères Oblats, Gravelbourg 
M. l'abbé A. Chabot, Vanguard 
M. Romuald Leblanc, Domremy 
|M. l'abbé H, Poirier, Forget 
M. C. Quennelle, Wauchope 
Mme F. Beland, Prince-Albert 
Mgr J.-A. Vachon, Assiniboia 
M. l'abbé G. Couture, Ponteix 
|M. J.-A. Morin, Ferland 
Srs de Jésus-Marie, Gravelbourg 
M. Gustave Denis, Vonda 
M. l'abbé F. Ducharme, Coderre 
M. J.-A. Mathieu, Willow-Bunch 
{M. J.-A. Roy, Windsor 
M. A. Ricard, Acton-Vale 
M. 
M. Dumont Lepage, Gravelbourg 
M. Roger Dupuis, Saskatoon 
Rév. Srs Grises, Regina 
Anonvme, St-Boniface 
R. P. J. Bordet, F.M.I., St-Hubert 
M. R. Marcotte, Saskatoon 
Famille Sirois, Saskatoon 
M. Richard Prince, Delmas 
Mlle Rose Raymond, St-Louis 
M. Paul Marchand, Gravelbourg 
M. Lucien Denis, St-Denis 
M. R. Pinsonneault, Gravelbourg 
M. J. de Margerie, Kingston 
!M. L. de Montarnal, Butte-St-P. 
Mlle T. de Margerie, Sept-Iles 
M. L. Houle, Prince-Albert 
Filles de la Prov., Prince-Albert 
M. W. Charpentier, Prince-Al. 
M. J.-G. Crépeau, Prince-Albert 
| Anonyme, Prince-Albert 


Yves Thériault vient de pu- 
|blier aux Editions Fides un vo- 
|lume intitulé “Ashini”. 
man d'un grand intérêt nous fait 
|vivre le drame d'une nation in- 
dienne amenée petit à petit à 
| renoncer à ses droits, à ses tra- 
| ditions et à la vie libre. 


Î ———— 


Encore pire 


Deux hommes dans un bar. 

— Ma fernme, soupire 
des deux, rêve toutes 
qu'elle a épousé un millionnaire. 

— De quoi vous plaignez- 
vous? soupire l'autre. La mienne 
! ne le rêve pas — elle le croit! 


Ce ro-|! 


| 


! 
| 
| 


| 


Il 


Maurice Denis, Carrot River | 1901 


| 
| 
| 


| 
1 
1 
! 


R. Frère Gilles, é.c., 
TOTAL: 111, 


DIMANCHE 


9.55—Ouverture, 
horaire 
10.00—Le monde 
au Canada 
10.30—Messe dominicale 
1155—Nouvelles de 
la semaine 
12.00—Festival des 
chorales 
1230—Images du Canada 
100—Orchestre de 
Radio-Canada 
2.00-Chez moi 
2.30—Le tour des 
capitales 
3.00—Chansons 
françaises 
3.15—Perspectives 
internationales 
3.30—Terre nouvelle 
4.00—Radio-Journal 
415—Regards sur le 
Canada français 
4.30—Match intercité 
5.00— Nouveautés 
dramatiques 
5.30— Disques comparés 
6.30—Récital du 
dimanche 
7.00—Accents et tim- 
bres de l'Inde 
8.00—Radio-Journal 
8.15—L'âge d'or du 
chant choral 
8.55—Chronique 
sportive 
9.00—La fin des 
émissions 


parle 


Du lundi ou vendredi 
inclusivement 


6.55—Horaire, 
révisions 
700—Radio-Journal 
705—Soleil levant 
745—Nouvelles 
800—La prière du 
matin 
8.15— Variétés 
8.45—Chansons et 
succès 
9.15—Vie de femmes 
9.30—Fémina ou 
Partage du matin 
9.45—Psychologie de la 
vie quotidienne 
Jeunesse dorée 


110.15—Un homme et 


son péché 
10.30—Coquelicot 
11.00—KRadio-Journal 
1115—Les visages 

de l'amour 
11.30—Au hasard 
12.00—Pot pourri ou 

Carrefour de la 

coopération 
12.15— Nouvelles 


TRIOTE 


Storthoaks 


| lection 


port 
11960. Ceux 


| Regina 


| (Paroisse St-Jean-Baptiste) | 


| Elections Î 
Grâce à une permission spé- | 
ciale de Son Exc. Mgr M. C.!| 


O'Neill, archevêque de Regina, | 
la paroisse aura maintenant cinq | 
\syndics au lieu de trois, A l'é-| 
tenue 
[après-midi 29 janvier 
| Dupont et MM. Roger Poissant 
et Léo Lirette furent élus syn- 

dics pour compléter le quorum 

IMM. Joseph Gilbert et Raoul 

Langlais continueront leur ter- 
me d'office tandis que M. Er-| 
nest Gatin sort de charge. 


le dimanche 
M. le Dr| 


Ça et là 


| Il y a lieu d'être fier du rap- 
financier pour 


: l'anné e| 
qui ‘ont donné géné- 


reusement sont heureux de l'a- 


— voir fait. Ceux qui ne l'ont pas 


On doit 
te, OF.M. 


| lations. 


|vants: prix 


| din; 


| M 
Bellegarde | 
t-Denis te 
teurs 


aura lieu 


ensemble, 
Bonne 


Alfred 


12.30—Le réveil rural 
1245—Nos artistes grés | 
férés ou Musique | 
musette 
12.54— Chronique 
sportive 
1.00— Vignettes ; 
féminines 
1.30— Arc-en-ciel 
145—L'heure de l'Est 
ou Méli-mélo 
200—Radio-Journal 
205—Club photogra- 
hie, Deux coeurs, 
Ine valse, A 
tre santé ou 
Musique 
2.15—Nos malades 
2.30—Requêtes et 
refrains 
3.00—Carnet mondain 
3.15—Coeur à coeur 
3.30—Musique 
instrumentale 
3.45—Chansons 
canadiennes 
3.55—Enrichissons 
notre vocabulaire 
4.00—Radio-Journal, 
revue, sport 
4:%—Reportage 
5.00—Coin des tout- 
etits 
5.30—Radio-Sacré-C 
5.45—Nos plus beaux 
disques 
6.00—L'Angélus 
602—Nouvelles et 
marchés 
8.10—En dinant 
645—Le chapelet en 


ve- 


famille 
7.00—Musique pour la 
tombée du jour 


8,00—Radio-Journal 
8.15—Commentaires 
10.30-——Nouvelles 

de St-Boniface 


LUNDI 


7.30—Vie économique 
8.30—Découvrons 

les Amériques 
900—Jeunesse musicale 
10,00 Musique 

de chambre 


MARDI 

730—Des idées et 

des hommes 
8.30—Concours de la 

Chanson canad 
8.00— Concert 

symphoniques 
10.00— Artistes de renom 


MERCREDI 


730—Les petites 
symphonies 

8.00—Sur toutes les scè- 
nes du monde ou 


DIMANCHE 
10,55—O Canada, 

ture, 
0.59—Signal horaire 


1 
H.00—Radio-Joûrnal 
11.10—Intermède et 


ouver- 
horaire 


promotions 
11.15—Nos missions 
nos ondes 


sur 


Québec 
12.00--Le quart d'heure 
de Ste-Anne 
12.15—Intermède 
12.25- Communiqués 
12.30—Refrains de 
France 
12.45—Vers demain 
100—--T.SO. Pop 
Concert 
200-Chez moi 
2.30—Tour des capitales 
3.00—Chansons 
françaises 
3.15— Perspectives 
internationales 
3.3%0—Programme russe 
4.10—Intermède 
415—Radio-Journal 
et sports 
43%0—Festival de choral 
5.00—Nouveautés 
dramatiques 
5.30--Album de disques 
600—Rosary Hour 
7006—Accents et timbres 


d'orgue 


8.00—Radio-Journal 

8.15—L'âge d'or du 
chant choral 

8.55—Chronique 
sportive 

rre nouvelle 


10.00— Météo, 
et fin 


pensée 


Du lundi au 
vendredi inclusivement 


655—0O Canada, ouver- 
ture noraire 
700—Radio-Journal 
705—Prière du matin 
7.10—Bonjour 
Compatriotes 
745- Radio-Sacré-C, 
8.00—Nouvelles 
8.10—Bonjour 
compatriotes 


915—Vie de femmes 
930—Au fi heure 
10.00-—J eur dorée 
: 10.15 —U ne et 
son p 
11.00—Radio-Journal 


l'un 
les nuits | 


Intermede 
lisage de ! 
éveil rur 


230— Fémina où 
taisies musicales 


PRAIRIES-NORD 


245—Le quart d'heure | 
| des malades | 
3.00— Bienvenue | 
| Sasktachewan 
| 4.00—Radio-Journal, 
actualités, sports 
43%—Rond Point, ou | 
Le pont des arts, | 
ou Présence 
missionnaire 
5.00—Coeur à coeur 
5.15-—Parlons sport ou 
Tour de chant 
530—Pour les enfahts 
54$—Affaire de l'Etat 
ou Sérénade au 
crépuscule 
600—Nouvelles et 
sports 
6.%—Musique en | 
dinant | 
645—Le chapelet 
8.00—Radio-Journal 
8.15—Commentaire 
10.30—Nouvelles de 
CKSB, météo 
pensée du soir 


LUNDI 


sans relâche pour la causé spiri- 
| tuelle et nationale 
_ | des conditions qui sont peu en- 
| courageantes. Il ne se plaint pas 
mais espère comme tous que l'a- 
venir réserve de grandes conso- 


| Les gagnants de la partie de 
{cartes du 29 janvier sont les sui- 


|Langlais et Mme Joseph Girar- 
consolation, 
|Quevillon et M. J..A. Blondeau: 
{prix au whist, M. Charles Pelis- 
sièr et Mme A. Weisgarber: con- 
| solation, Mme Rock Poissant et | 
W. Kennedy. Le prix d'en- 
trée fut gagné par M. Léo Liret- 
Félicitations 


La uen partie de cartes 
e 
qu'on fêtera la St-Valentin tous | 


+ chance à M. 
oirier qui a quitté la ville 
demeurer à w srl 

Félicitations à M. ét Mme Léo 
Mailhot à l'occasion du bapté- 
me de Simona-Marie, née le 17 
novembre dernier, 


dd 1. 2 | 


RADIO GRAVELBOURG 


encore fait se promettent certai- 
nement de le faire cette année. 
un 
merciement au R. P, R. Turcot- 


grand vote de re- 
curé, qui se dévoue 


. et dans! 


au bridge, M. Raoul 
Mlle Regina 


aux organisa- 


12 février alors 


André 


olseley. 


Festival du mer- 
credi 
1000-Musique de scène 


St-Baniface, le 3 


1961 


février 


Chronique du 


ollège de Gravelbourg 


SASKATCHEWAN 


Académie anglaise | 


Le mercredi 25 janvier, l'aca- 
démie St, Edward réunissait ses 
membres pour la quatrième 
séance de l'année 60-61, à la- 
quelle présidait Denis Mourre 

Après la lecture du procès- 
verbal par le secrétaire, Wayne 
Tremblay, nous entendions l'ex- 
cellent discours de Roland Blais | 
sur l'étiquette; nous aurions 
souhaité un peu plus d'origina- 
lité, mais l'orateur détermina 
franchement sa position en dé- 
plorant le laisser-aller dans les 
manières des collégiens, cette 
preuve d'audace et de sincérité 
lui concilia l'approbation de ses 


|confrères, à en juger par les ap- 


plaudissements. 
Henri Lepage déclama ensui- 


[te un long poème: ‘‘Coeur-de- 
Lion”; nous avons remarqué 
certains défauts de mémoire 


qu'il eut évités avec un léger 
effort, Denis Roy développa ses 
idées sur la manière d'améliorer 
le travail ivtellectuel, puis, avec 
le talent qu'on lui connaît, Léo 
Pinel nous fit goûter l'humour 
du poème ‘The Wonderful One 
Hoss Shay',. 

Même si tous ne partagent 
pas l'optimisme patriotique de | 
Roger Benoit, nous espérons que | 
l'avenir du Canada sera aussi 
brillant qu'il l'a prétendu dans 
son discours: ‘The Twentieth 
Century Will Be Canada's”. 
‘“Ike's Era’: sous ce titre, E. 


du collège en remportant une 
belle victoire de 3 à 2. Bernard 
Poissant ouvrit le compte en ac- 
ceptant une passe de Braconnier 
et Bouvier donna une avance de 
2 à O au collège. Vanguard ri- 
posia par un but à la seconde 
période et Léonard Chicoine 
scella l'issue de la rencontre par 
un but à la troisième. Vanguard 
fit un deuxième point au cours 
du troisième engagement. 

Paul Nogue fit du beau tra- 
vail dans les buts. Félicitations 
au Père Desjardins et à son 
équipe de Midgets. 

Louis STRINGER, 
méthode. 


Que font nos Bantams? 


Le 29 janvier, c'était au tour 
des Bantams du collège de con 
tinuer les belles traditions en 
remportant une chaude victoire 
de 5 à 4 contre le village de 
Gravelbourg. Avec Alain Brise 


{bois dans les buts, Louis Strin 


ger obtint le tour du chapeau; il 
fut secondé par Lucien Archam 
bault et Robert Légaré qui enfi 
lèrent chacun un but. On distri- 
bua aux vainqueurs un petit ca- 
deau pour souligner la victoire, 
Félicitations à tous 


Même nos Pee-Wees 
s'en mêlent .., 


En ce samedi 28 janvier, les 
benjamins du collège voulurent 
démontrer à leurs aînés qu'ils 


Rainville nous exposa la politi- n'étaient pas plus ‘bêtes que 
que de l'ancien président des!les autres. Se mesurant aux 
Etats-Unis, M. Eisenhowcr. “jardinots'”' ils jouérent une 


Enfin, Raymond Préfontaine 
nous fit comprendre la nécessi- 
té de connaître notre monde po- 
litique, économique et culturel. 
De là le grand besoin de s'in- 
former et par les journaux et 
par les livres. Ses pensées per- 
sonnelles sur le sujet ‘My 
Favorite Gripe” gagnèrent l'au- 
ditoire, Ce fut, je crois, le meil- 
leur discours de cette soirée, 

Le temps manquait et au 
grand regret de tous, le R. P. 


JEUDI H. Desrochers ne put ajouter 
7.30—Place publique sès nombreux commentaires 
8.30—Festival européen |chargés d'intéressantes digres- 

VENDREDI sions, Vous pouvez toujours 
130—Vie ouvrière vous reprendre la prochaine 
8.30—Concours fois, Père! 

international de à | 

la Chanson Jean-Pierre DOUTRE, 
800— Visage et Arts III. 

A Ts temps 
. rchestr 
PONS WE Quelques mots de 

Vancouver nos Juvéniles 

SAMEDI _ Le club des Juvéniles a joué 
6.55—Ouverture, horai- | à date trois parties. Dans la pre- 


2 re, prévision 
7.00—Radio-Journal 
705—Soleil jevant 
7.45—Nouvelles 


mière, c'est Mossbank qui fut 
l'adversaire. Les collégiens lut- 
térent de pied ferme et rempor- 


8.00—Prière du matin 
8.15 Variétés 
8.45—L'établissement 
rural 
9.00—Dans l'hbon vieux 
temps 
8.30—Chansons 
et succès 
10.00—Rien qu'une 
chanson 
10.30—Tante Lucille 
11.00—Radio-Journal 
11.15—Préparons l'avenir 
11.30—Rythmes de Paris 
ou Variétés de 
Québec 
12.00—Opéra du 
Métropolitain 
3.30—Mélodies 
400—Radio-Journal, 
sport 
410—Carnet mondain 
415—La langue bien 
endue 
430—Requèêtes et 
refrains 
5.00—Concert de jazz 
515—Nos missions | 
5.30—Concert d'orgue 
5.45—Radio-S.-Coeur 
5.00—L'Angélus 
602—En dinant 
6.30—Radio-Marie | 
6.45—Le chapelet 
700—Musique pour la 
tombée du jour 
7.30—Musique 
sud-américaine 
8.00—Chronique 


tèrent la victoire au compte de 
7 à 2. Lionel Dion y alla de 
deux buts et d'une aide, tandis 
aue Jimmy Grill, Roger Del- 
veaux, Philippe Lafrance, Noël 
Amyotte et Robert Gamble mi- 
rent la rondelle dans la cage ad- 


versaire pour compléter lelJean Stringer 


chaude partie par une très froi 
de température et réussirent à 
remporter une victoire de 3 à 2, 


sous la direction du Père Des- 
jardins. 
Ainsi tout le collège est en 


liesse à la suite de ces victoires. 
Maintenant retournons à nos li- 
vres, Car nos parents vont croire 
qu'il n'y à que du sport au collè- 
ge Mathieu! 

Comité des jeux, 


P . 
onteix 
Ça et la 
M. et Mme Lionel Hamonic 
om eu la visite de M. et Mme 


Henri Mahussier, de Bijorkdale, 
Sask., M. Jules Hamonie et M 


et Mme Alfred Carfantan, de 
St-Brieux. 
Dans un concours de bonne 


tenue lancé par les entrepôts à 
grain du Wheat Pool, M. Arthur 
Valléé se classa premier, Féli- 
citations. 

M. et Mme Jean Mondor et 
{leur fille, Claudette, ont visité 
M. et Mme Gabriel Mondor, à 
Willow-Bunch. 

M. et Mme Wilfrid Privé, 
d'Elie, Man., visitent les famil- 
les Privé et Desharnais. 

MM. Fernand Larochelle et 
ont assisté au 


compte, Une seule punition con- Congrès de ‘‘Implement Dealers 


tre le collège fut signalée. 

Les ‘‘Hawks” de Gravelbourg | 
furent les seconds adversaires | 
des élèves qui durent s'incliner 
au verdict de 7 à 3. Roger Del- 
veaux, du collège, déjoua le! 
gardien à deux ‘reprises alors | 
que Jimmy Grill mit la rondelle 
derrière le gardien pour comp-| 
ter l'autre but. Sept punitions | 
furent distribuées dont quatre 
aux ‘Hawks’ et trois aux collé- | 
giens: six d'entre elles furent | 
données dans la deuxième pé- | 
riode, | 
* De nouveau le 24 janvier, les 
deux mêmes clubs se mesurè- | 
rent et encore cette fois les] 
Alouettes du collège furent | 
vaincus, mais au compte de 7 à 


NAMIER 5, malgré l'agilité du gardien | 
8.30— Musique de de buts, Jules Michaud. Men- | 
cnampre { n h 
9.30—Revue de la tionnons que pour cette victoire, 


semaine 
10.00—Musique de danse 
10.30— Nouvelles 

de St-Boniface 


1200—Un artiste de 
concert 
615—A votre santé 
700— Programme 
allemand 
8.30—Festivals 
européens 


VENDREDI 


10.30—Musique sud- 

américaine 
1130—Debden sur 

nos ondes 
1140—Duck Lake 

sur nos ondes 1 
1200—Quelques danses 


les ‘‘Hawks'' durent recourir à | 
une période supplémentaire. Les | 
sept premières minutes de jeu 
donnèrent une avance de 3 à O,| 
mais aprés 11 minutes, le comp- 
te était égal. Les arbitres dis- | 
tribuèrent huit punitions, dont 
six aux vainqueurs. Albert De- 
quier et Julien LeStrat enregis- 
trérent un but et obtinrent une 
aide chacun, Les autres comp- 
teurs furent Philippe Lafrance, 
Dale Arseneault et Jimmy Grill. 


Edouard McCARTHY, 
versification. 


Coup d'oeil sur les Midgets 


Le 20 janvier, le club de La- 
flèche se mesurait aux collé- 


CPE TOR SR giens: la partie se jouait à La- 
7.00—Programme flèche. Les premières minutes 
ukrainien de jeu se déroulèrent dans la 


745—Chronique 
parisienne 
830-—Chanson grise 
9.00—Conflits 
exemplaires 
230—Orchestre de 
Vancouver 


SAMEDI 


zone adversaire, mais bientôt 
c'est dans notre territoire que 
continua la partie. Un lancer de 
la ligne bleue produisit son ef- 
fet, Presque aussitôt deux au- 
tres buts étaient comptés contre 
nous, Malgré tout, nous étions 
défendre. 


6.55—Ouverture 


10.30—Musique 
continentale 
1130-—Tisdale sur 
nos ondes 
12.00— Noires et blanches 


705—Prière 
7.10—Bonio 


O Canada horaire 
7.00—Radio-Journa] 


du matin 
ur 


Compatriotes 


6 aa + ee pal 745—Radio-Sacré-C, 
"à e 0 8.00— Nouvelles 
71.00—Radio-Magazine 810—Boniour 


730—Vie économique 
830—Découvrons les 
Amériques 
S00—Jeunesse musicale 
10.00— Musique de 
Chambre 


MARDI 
109.30-Chansonnette 
1130--Prud'homme et 

Vonda sur nos 
ondes 
1200—Un peu de tout 
615—L'Echo maria 
7.00—Radig-Magazine 
130—Des idées et 
des hommes 
83%6--Concours de la 
Chanson 
Canadienne 
9.00—Concert 
symphonique 
1000— Artistes de renom 


MERCREDI 


103% Musette 
1130—Nortn Battieford 
sur nos ondes 
1200—Folklore et bonne 
chanson 
6.15—Le petit bal 
de l'Ouest 
700—Radio-Magazine 
7130—Petite symphonie 
830-Sur les scénes du 
monde ou Festival 
du mercredi 


JEUDI 
1030-— Détente musicale 
1130—Melfort sur i 
1 nos ondes 


Compatriotes 
9.00— Nouvelles 
agricoles 
9.30—Visite à la 
discothèque 
1030—Tante Lucille 
11.00—Radio-Journal 
11.10—Communiqués 
1115—L'abbé Pierre 
1130—Rythmes de Paris 
ou Variétés de 
Quebec 
1200—Opéra 
3.30—Mélodies 
345-Conseil de la Vie 
française 
400—Radio-Journal 
et sports 
410—Intermède 
415—La langue bien 
pendue 
430-Succès de la 
chansonnette 
500—Bienvenue Sask 
et Etablissement 
rural 


déterminés à nous , 
Une passe de Denis Brisebois à 
Joseph M'etka pénétra au fond 
de la cage. C'est ainsi que se 
terminait la première période. 

Au deuxième engagement, 
Laurence Tremblay réussit à 
compter. Laflèche riposta 1api- 
dement. Mais nous attaquions | 
toujours: Ronald Braconnier en- 
leva la rondelle à un joueur de 
défense et l'enfila dans le but. 
Le moral du club remontait. 

Denis Brisebois prit une passe 
de Maurice Bouvier et leva la! 
rondelle qui dévia sur un gou-| 
ret pour se placer dans le coin 
du but, Enfin Laurence Trem- 
blay, après un jeu magnifique, 
mit la rondelle au fond de la 
cage pour donner une avance 
d'un point au collège à la fin 
de la deuxième période. 

Le dernier vingt commença 
par un but de Laflèche qui éga- 
lisa le compte. Les passes dans 


2—Souvelles la suite furent exceptionnelle- 
et sports » : 
ais. Piosrenme ment bonnes et notre gardien de 
hongrois buts, Paul Nogue, joua une par- 
s4-Chapeiet foi. Fe sensationnelle en arrêtant 
p0—Musique de dan lusieurs lancers passablement | 
8.00--Ch u p'us ; à L 
prod es À difficiles. Léonard Chicoine 


830—Musique de 
chambre 

2.10—Revue de la 
semaine 

1000— Musique pour 

1030—Nouvelles de 
CKSB, meteo 
pensées du soir 


toi 


avec deux buts, Joseph Metka | 
et Denis Brisebois avec chacun 
un but amenèrent la victoire du 
côté des collégiens. 

A Vanguard, le 25 janvier, les | 
Midgets maintenaient l'honneur | 


| Association" tenu à Regina les 


19 et 20 janvier. M. Laro- 
chelle, membre du bureau des 
directeurs, a aussi assisté au 
congrès de la ‘Saskatchewan 
Motor Transport Association”. 
L'agent de police du village, 
M. Claude Vallée, a passé trois 
jours à Swift Current, où il sui- 
vit un cours de premiers soins. 
. et Mme Jean Michel, 
d'Eastend, ont visité M. et Mme 
Arthur Stringer. \ 
M. Oscar Ferland s'est rendu à 
l'hôpital des Soeurs Grises de 
Regina, par avion, 


Statistiques de la paroisse 

Population catholique: 1,101; 
941 communiants: 255 familles. 

En 1960 il y eut 55 baptêmes, 
12 sépultures d'adultes, deux 
sépultures d'enfants et huit ma- 
riages. 

oltal des 
1560: 46,000. 


communions en 


Le nom et le prénom 
du destinatare. 
L'adresse exacte; 
numéro civique, nom 
de la rue et numéro 
d'appartement, ou 
bien Le numéro de ta 
route rurale ou de la 
case postale. 

nu La cité, la ville ou le 
village, et s'il y à lieu 
le numéro de la zom® 


POSTES 
CANADIENNES 


m 
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er F » se 


St Banitere, le 4 février 1541 


Mariage À April - Chartier 
célébré à Zenon Park 


Le jeudi 29 décembre, à 10 h 
am, dans l'église paroissiale, 
M *bbé Armand Arès, curé, 
hénisaait le mariage de Mile 
Dolorés Chartier, fille aînée de 
et Mme Louis Chartier, de 
etie paroisse, à M. André April, 
cadet de M. et Mme Alphon- 
l. autrefois de Zenon 
maintenant à Kelowna, 


Au son d'une marche nuptiale 
ouée par la Fév. Sr Marie-Al- 
phonse, la mariée fit son entrée 
au bras de son pére, Il y eut 
échange d'anneaux au cours de 
la cérémonie religieuse. Mme 
Gérard Leblanc chanta l'"Ave 
Maria” avec brio 

M, Fugéne April servait de 
témoin à son neveu, et M. Gilles 


April, cousin du marié, était} 
gercon d'honneur 

MM. Syilvio April et Rémie 
Lalonde, cousins des mariés, a- 
£issaïent comme huissiers 

La mariée était ravissante 
dans sa longue robe en taffetas 
blanc recouvert de chiffon et 


dentelle de nylon garnis de se- 
quins, Son corsage était d'or- 
ganza. Son voile court était re- 
tenu par une parure en taffetas 
agrémenté de perles. Son bou- 
quet se composait de roses rou- 
£es et de lis 


La fille d'honneur, Mile Ro- 
sanne Wansil, amie de la mariée, 
portait une jolie robe trois- 
quarts en chiffon de nylon rose 
saumon sur taffetas de même 
teinte, avec parure de tête as- 
sortie. Elle tenait un bouquet 
d'oeillets blanes Mme Louis 
Chartier, mère de la mariée, 
portait une toilette en taffetas 


imprimé vert pâle recouvert de 


chiffon de nylon de même cou- la 
avec accessoires beiges et | 


leur, 
corsage jaune or. Mme Eugène 
April, tante de la mariée, était 
vêtue d'une toilette rosewood 
Avec accessoires beiges et corsa- 
ze blanc 

A l'issue de 1x cérémonie reli- 
gieuse, il y eut réception chez 
les parents de la mariée, après 
quoi, M. et Mme André April et 
leur groupe d'honneur se rendi- 
rent à Nipawin pour le diner et 
se firent photographiés au cours 
de l'après-midi, Un souper, à la 
salle paroissiale, réunissait plus 
de cinquante convives. Mile 
Bernice Chartier, soeur de la| 
mariée, était en charge du livre 
des invités, Au cours du souper, 
des télégrammes de félicitations 
venant de M. et Mme Alphonse 
April, parents du marié, de Ke- 
lowna, C.-B.; de M. 
mermans, curé de Spiritwood et | 
ami des familles April et Char- 
iier, de M. et Mme Albert Va- 
lois et leur famille, de Montréal, 
et de M. Robert April, de Bru- | 
no, furent lus par Louis 
Chartier, père de la mariée. Une 
soirée dansante avec l'orchestre 
“Five Sons’, de Crooked River, 
eut lieu au même endroit 

Parmi les visiteurs venus 
pour l’occasion étaient M. et 
Mme Wilfrid Perras, de Mont- 
martre: M. et Mme René Bour- 
rassa, Carrot River; M. et 
Mme Frank Twardy, de Yellow 
Creek: M. et Mme François 
Gauthier et leurs filles, Margue- 
rite et Madeleine, et M. et Mme 
Arthur Raby, de Marcelin, et | 
d'autres visiteurs d' Ethelson, 
Tisdale, White Fox, Carrot Ri- 
ver, Vonda et Edmonton. 

M. et Mme André April reçu- 
rent de nombreux et magnifi- 
ques cadeaux. 


Crépeau & Simonot 


RO 3-7835 


Cuelenaere, 
Hall & Schmit 


AVOCATS ET NOTAIRES 
181, Toronto-Dominion Bank Building 
J. M. Cuelenaere, QC. 
R, N. Hall, QC 
K. J. Schmit, B.A. LL.B 


Téléphone: ROger 3-7441 
Prince-Albert Sask 


Dr E.-J. Gaudet 
DENTISTE 


Chambre 210 Mitchell Block 
Avenue Centrale et 11e rue Est 


(au-dessus de DUNCAN Drug Store) | 
Prince Akon, Sesk. Ték ; Ro 3- 7815 | 


Dalziel's 


La Salon Funéraire de Prince-Albert 
Transport par ambulance 
DAVID L. DALZIFL 


RO 3- 3065 25, te rue Est 


Tel.: 


mp un j'dis service" 


L'Hôtel Empress 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


COFFEE BAR SALLE A MANGER 
SALLE DE BANQUET 


Pour 


mariages, réceptions. ete. 


H.-J. DEMERS, pen 


NA M “à ee 
B.A., B.C.L,, LL.B. 
Notaire 
RO 3-9691 
Résidence RO 3-6969 
340 Mitchell Block _Prines-Alben 


Avocat — 
Bureau: té 


té! 


Mac Koükie 
Salon lunéraire de Prince-Ajlbert 
Tronsport par ambulance 


Arrangements 
en anglais où en francais 


W. T BEATON 
H-R BOUCHER. H J JORDAN 


138, 9e rue Est Tél: RO 3-8488 


lei on parle dose 


J. -R. "RE B. ra 
OPTOMETRISTE 
Exomen de lo vue 
15, lle rue Est, Prince-Albert. Sask 
EDAFICE MITCHELI 
Téléphone: RO 3-7744 


l'abbé Tim- | 


Après avoir visité perents et 
amis en différents endroits et 
spécialement la soeur d'André, 
religieuse de ja Présentation de 
Marie, à Debden, les nouveaux 


de sont partis à Kelowna, | 
-B.. où ils ont élu domicile 


Shower 
A un shower en l'honneur du | 
prochain mariage de Mlle Dolo- 
rés Chartier, à la demeure de 
ses parents, l'héroïne de la fête 
reçut une bourse bien garnie de | 
la part d'une cinquantaine de 
dames et demoiselles réunies à 
cette occasion. Mile Chartier, en 
termes choisis, remercia toutes 
#t chacune, 
siter à sa nouvelle demeure, Un 

bon goûter fut servi. 

Çà et la 
M n Bandet, propa- 
sad | u porte CFNS pour le 
Inord de la Saskatchewan, à vi- 
sité les familles canadiennes. 
françaises de la paroisse et des | 
alentours, ces derniérs temps. I] | 
renseigna les gens au sujet des 


problèmes que le poste doit en 
visager et résoudre et de $es 
ambitions légitimes pour con- 


server et faire rayonner le doux 
parler de nos ancêtres dans tous 


les foyers d'expression française | 


du nord de la Saskatchewan 

Mile Marie-Paule Hudon, de 
Montréal, après une absence de 
15 ans, à visité, récemment, 
frères et belles-soeurs, MM. et 
Mmes L.-Philippe et Charles 
Hudon, et leurs familles, et 
d'autres amis 

Mme Corriveau et ses deux 
fils, Wayne et Randel, d'Albert- 
ville, s'occupent depuis plus 
d'un mois du restaurant de leur 
oncle, M. Ubald Carrier, qui est 
mployé au nord de 
|d'Hudson pour les mois d'hiver. 
| MM. 
| Beaulieu, Edouard Leblanc, fils, 
Edmond Hudon et Wilfrid Va- 
lois sont aussi employés au mé- 
me endroit 

Une intéressante soirée avec | 
|forum, organisée par les Cheva- 
Iliers de Colomb, eut lieu à la 


{salle paroissiale le dimançhe | 


soir 15 janvier. 

M. Adrien April est parti 
pour un séjour prolongé à Mont- 
réal, où il visitera des parents et 


|amis 
M. et Mme William Fedora, 
Blucher, rendaient visite à 


M. et Mme Albert Marchildon, 
dernièrement 
Baptêmes 

Le 22 janvier: Marie-Pauline- 
Jacqueline, fille de M. et Mme 
Fernand Favreau et premier 
|bébé de l’année, née le 17 jan- | 
vier à l'hôpital Notre-Dame dé 
|Zenon Park. Parrain et marrai- 
Ine, M. et Mme Urbain Moyen, 
oncle et tante de l'enfant. 

Le 22 janvier: Marie-Irène- 
Rita, fille de M. et Mme Rémi 
Lalonde, née le 21 janvier. Par- 
rain et marraine, M, et Mme 
Wilfrid Perras, de Montmartre, 
grands - parents maternels de 
l'enfant, représentés par M. et 
Mme Louis Chartier. 

Dû à l'initiative des Dames 
Auxiliaires, de nombreux ca- 
deaux furent offerts au premier 
bébé.de 1961: les Dames Auxi- 
liaires, une tasse en argent gra- 
vée: la pharmacie de Zenon 
|{Park, deux boites de lait S.M.- 
(A; M. le Dr J.-A. Mandin, 
$2.00: magasin Jos. Bussière, 
une couverture pour bébé; Epi- 


| 


| cerie Armand Lalonde, servi- 
ice de toilette ‘“’Baby's Own” 
| comprenant poudre de bain, 


| bouteille de cologne et bouteille 
{d'huile; Café entral, Ubald 
| Carrier, une boite de chocolats; 
|magasin Coopératif, deux cami- 
|soles et une couche en plastique; 
|la boucherie et entrepôt frigori- 
fique Rolland Roy, une boîte de 
[jambon en conserve; salle de 
|Silasés T.-H. Lalonde, $1.00; 
magasin général Maurice Cour- 
teau, une boîte de poudre John- 
son, hôtel Zenon Park, $1.00; 
|quincaillerie L.-A., Moyen, 
| panier à linge en plastique; £a- 
rage J.-B. Wassil et fils, $1.00; 
|garage Léon Lalonde, lampe de 
poche; garage Louis ferré, 
151.00; agent B.A.. Rémi Lalon- | 
ide, $1.00: lingerie Marie-Lou, 
|Mme G. Pelletier, une robe de 
Inuit pour bébé et un ensemble 
ide brosse et peigne; service de | 
livraison, Albert Soucy, 
bureau de postes, Louis Char- 
|tier, un paquet d'enveloppes af- 
|franchies; représentante des 
|produits Avon, Mme Alma St- 
Amand, petite tirelire contenant 
savon pour le bain de bébé: re- | 
présentant des produits Wat- 
|kin's, bouteille de crème pour 
|rinçage des cheveux; bureau té- 
léphonique, $1.00; agent de Pio- 
neer Grain, Gérard Leblanc 
$2.00; agent U.G.G. Laurier 
MeCrea, $1.00; agent de Saskat- 
chewan Pool, Alfred Lalonde, 
$1.00; papeterie Regal, Mme 
| Albert Lareau, boîte de cartes 
[pour toutes occasions et sac à 
magasiner en plastique; magasin 
de linge à la verge, Mme Paul- 
|Emile Lacroix, cinq verges de 
flanellette et petite chemise de 


|bébé: agent de gare Canadien 
National, Jean-Marc April, 
$1.00; représentant Fuller 
| Brush Léo Turcotte, deux 


jouets contenant l'un du sham- 
poo et l'autre de la lotion pour 


|bébé; gérant de la Caisse Po- 
|pulaire, Paul-Emile Lacroix, 
$2.00. 
North Battleford 
Ça et là 

Dernier avis aux Canadiens 
[français du nord-ouest de la 
{Saskatchewan à se rendre au 


[congrès régional à North Battle- 
| ford, le 5 février 
Mme St-Arnaud, de Gravel- 


| bourg, est en visite chez sa fille, | 


[Mme E. Partaik. M. Partaik est 


|parti à Vancouver où il assistera 
à un congrès 

M. et Mme Jos. Jamauïit, de 
Norwood, Man. sont en visite 
pour Dies semaines chez 
| leurs fille et gendre, M. et Mme 


|G. Savoie, 
| Prompt rétablissement à la 
petite Mariette Raymond, fillet- 
te de M. et Mme Norman Ray- 
mond, qui est hospitalisée 
Baptème 
Michèle-Marie, fille de M. et 
kMme M. Deverdenne, née le 14 
janvier. Parrain et marraine, M 
let Mme Jean Etcheverry. 


les invitant à la vi-| 


ses | 


la Baielf 


Lucien St-Amand, Olivier | 


un | 


51.00; | 


1! 
| 


! 


| 


Le Club Lion de Gravelbou 
18500.06 sux Soeurs Grises de l'h 
pour meubler un appartement de la maison Youville, récemment 


|construite pour abriter les vieilla 
lors de la présentation du chèque 
Steve Donneliy, président À Le 


LA LIBERTE ETRR PATAIOTE 


] Prud'homme | 
| Association Foyer Ecole 

| 

| 

| 


L'association Foyer-Ecole de 
|Prud'homme se compose de 66 
membres ayant comme prési- 
[dent, M. Ludger Painchaud, vi- 
|ee-président, M. Guy Masson: 
Isecrétaire, Mme Annette Loi- 
|selle, et aumônier, M. l'abbé 
| Paul Carrier, vicaire. l 

membres des divers comi- 
tés sont: comité des program- | 
mes, Mmes Henri Masson, Her- | 
vé Poilièvre et M. Emile Pré- | 
fontaine; comité de réception, 
Mme D. Blain, présidente, Mme 
ÎL. Viczko, secrétaire, et Mme F. 
INormand; comité de publicité, 
M. F. Normand, président, M. R 
|Grimard. Mmes C. Hannotte, E 
Lafrenière, A. Lepage et C. Le- 
blanc; comité des suggestions, 
M. L. Lepage, président, la Rév. 
Mère Marie-Clothilde et Mme | 
A. Jeanneau. 


Mère Jean-Berch- | 


| La Rév. 
| mans rincipale de l'école | 
, Sask., a donné un chèque de et M. Claude Leblanc, représen- | 
1 St-Joseph de Gravelbourg | tant des maîtres et maitresses, 


Une réunion de Foyer-Ecole a 
lieu tous les mois. 


Reunion des Scouts | 
M. Ken Moore, officier de | 


rds. Dans la photo ci-dessus, prise 
, on voit, de gauche à droite, MM. 
D et Steve Metka, la Rév. Sr 


M. et Mme Pierre Rabut fétent 
leurs noces d'or à Domremy 


DOMREMY M. et 
Pierre Rabut ont célébré le 50e 
anniversaire de leur mariage, le 
10 janvier dernier. Les fêtes ju- 
bilaires commencèrent par une 
célébrée à 4 h. 
l'abbé A, Houle, 
réunit ps- 


Mme 


grand-messe 
par M. 
Un banquet 


| p.m 
cure 


| 


rents et amis des jubilaires à | 
15 h. 30 dans la salle paroissiale, | 
[et il fut suivi d'un programme 
varié de chants et de musique. 
| Cette fête fut organisée par 
les enfants des jubilaires, M. le 
Curé adressa la parole à l'occa- 
{sion at cette fête, ainsi que M. 
|Gustäave Baudais, de cette pa- 
roisse, M. Lionel Rabut, petit- 
fils des jubilaires, agissant com- | 
me maître de cérémonies, pré- 
|senta à ses grands-parents une 
lbourse bien garnie et lut une 
adresse remplie de sentiments 
reconnaissants et d'anecdotes 
familiales, 

De jolies fleurs furent offer- 
Îtes aux jubilaires par sept de 
leurs petits-enfants: une fleur 
| pour chaque famille des enfants 
de M. et Mme Pierre Rabut. 


La soirée se termina par un 
goûter. 
M. Rabut, né À Bruxelles, 


Bellegarde 


Foyer-Ecole 

Occupés par le festival dra- 
matique, les parents et institu- 
teurs de Bellegarde tinrent leur 
réunion de Foyer-Ecole le mer- 
credi 11 janvier, 

Après la prière, M. Gilbert 
Mahin souhaita la bienvenue à 
tous, et les minutes de la derniè- 
ire réunion furent lues, 

On procéda ensuite à l'élec- 
tion d'un nouveau comité: pré- 
sident, M. Félix Martine: vice- 
président, M. Gilbert Mahin; 
conseillers, MM. Wilfrid Cop, 
Lucien George, André Sylves- 
tre, Laurent George, Alphonse 
Aimé; membres ex-officiers, M. 
[l'abbé E. Toupin, le R. F. Yvan 
| (principal), et la Rév. Sr M.- 
| Adélara (supérieure), 

Le KR. F. Yvan donna des dé- 
|tails sur le thème de la soirée, 
“La formation de la volonté”, 
[qui fut étudié et discuté à fond. 
| Pour ce travail, l'assemblée fut 
| divisée en quatre groupes et les 
| secrétaires de chaque groupe fi- 
|rent les rapports. 

| Pour terminer cette réunion 
fructueuse les dames servirent 
lun succulent goûter. Il ne fau- 
dra pas oublier de se rencontrer 
pour la prochaine assemblée qui 
aura lieu le dimanche 12 fé- 
vrier 


Çà et la 

MM Henri Wilvers et Léo- 
nard Donais se rendirent à Wey- 
burn, dernièrement. 

M. et Mme Gabriel Sylvestre 
et leur fils, Marc, passent deux 
semaines dans l'Est, chez des 
parents et amis 

Mme Félix Sylvestre a passé 
quelque temps chez ses enfants, 
M. et Mme Gérard Bourgeois, à 
St-Boniface, 

M. et Mme Léonard Donais 
se sont rendus à Fannystelle, vi- 


siter leurs parents 

M. et Mme H. Bissonnette, de 
St-Victor, ont passé quelques 
jours chez M. et Mme Edmond | 
Wolensky. 


M. et Mme Maurice Chicoine, 


de Brandon, ont rendu visite à | 


leurs parents, M. et Mme Ovila 
Poirier 

Prompt rétablissement à Mlle 
Rosella Moreau, patiente à l'h6- 
pitai de Redvers, à la suite d'’u- 
ne chute sur la patinoire de l'é- 
coie 

Le jour de la fête de la Sain- 
te-Famille eut lieu la bénédic- 
tion des enfants et la procession 
avec l'Enfant-Jésus de la crèche. 

Un grand nombre de gens ma- 
riés ass:<tèrent à la Conférence 
de Cana prêchée par le R. P. R. 
Lechasseur, O.M.I. 
15 janvier. 

Les cours de préparation au 
mariage pour les jeunes com- 
mencèrent le 17 janvier 

Le jeudi 19 janvier avait lieu 
une soirée familiale, organisée 
par les Chevaliers de Colomb, 
dans la salle paroissiale 

Les moins de 15 ans prirent 


part au tournoi de gouret à 
Redvers le samedi 21 janvier, 
Les Chevaliers de Colomb é- 


taient en charge 

Me-ci aux organisateurs et à 
ceux qui prirent part au bingo 
et à la soirée familiale du di- 
manche 22 janvier. 

Vous êtes tous cordialement 
invités à une partie de cartes à 
Bellegarde le dimanche 5 fé- 


| vrier. 


3 | Sedley 


le dimanche | 


{l'exécutif du Conseil des Scouts | 
de la section de Saskatoon, dont 
Prud'homme fait partie, assis- 
|tait, dernièrement, à une réu- 

|nion régulière des Scouts et fé- 
|licita M. B. Harvey, chef en té- 
te de la patrouille locale. Il as- 
| sista aussi à une réunion du co- 


|Belgique, en 1879, vint au Ca-|7: Ÿ- rai 
nada en 1895. Il s'établit alors à ! Mité parents qui aide à pour- 
Domremy, où il demeure de- voir aux besoins de cette troupe. 
puis. I] épousa Mile Eliza | Ce comité est formé des mem- | 
Ethier, née à Gentilly, Minn., À mec cn Mie “ague | 
en 1911. Il fut commissaire d'é- | Louis Bandet: secrétaire me | 
cole pendant 12 ans et syndic | Lionel Loiselle: trésorière, Mme 
de la paroisse pendant 10 ans. (PER “À RES | 
:|et insignes eorge Vickzo 
Il fut l’un des grands responsa Leurier Lepage: camp et 


bles de la venue de religieuses 
enseignantes à Domremy 

Tous les parents, amis et co-| 
|paroissiens souhaitent à M. et|, 
{Mme Pierre Rabut de vivre en- | ‘à 
core de longues années de bon- 
|heur. 


pa y MM. Adrien Loiselle | 
let Leslie Vickzo. 

Le dimanche 15 janvier, sous | 
surveillance de MM. B. Har- | 
vey et Lionel Loiselle, 19 scouts | 
locaux firent une excursion de! 
cinq milles. Ils partirent, sac au 
dos, à 1 h. p.m., prirent le sou- | 
per en plein air et revinrent | 
|fatigués mais enchantés de leur 
Décès | journée. 

Le 8 janvier, à l'hôpital des 
{Soeurs Grises de Regina, est dé- 
|cédé M. Charles Coupal, âgé de 
{62 ans. Né à St-Philippe, Qué. 
lil vint très jeune s'établir dans 
|l'Ouest avec ses parents, et y 
demeura depuis. Son épouse, 
Clémentia Thibert, l'a précédé 
| dans la tombe en 1927. 

Le défunt laisse dans le deuil 
[quatre fils, Michel et Gabriel, 
Ide Timmins, Ont, Jean-Marie, 
de Williams Lake, C.-B., et Lu- 
{cien, de Prince-Albert; une fille, 


Cadeau appréciable 


Le 9 janvier, la paroisse rece- 
vait directement d'Allemagne 
un christ pour la croix de l’au- 
tel; une sculpture d'environ 
trois pieds et de très grande 
qualité. Acheté à Oberammer- 
gan, Allemagne, spécialement 


dernier, par Son Exc. Mgr M. 
Baudoux, après consultation 
avec Mlle Cécile Poilièvre et M. 


l'abbé Carrier. Ce christ a été 


exposé à l'église pendant deux 


Georgette (Mme T,. Cook), de : : 
Downey, Californie; 12 petits- Semaines. Les paroissiens sont 
lenfants: cinq frères, Henri, de|t'ès reconnaissants envers Mgr 


Baudoux pour un si beau ca- 


ISt-Hyacinthe, Qué. Majella et ps aveu 


Féréole, de Williams Lake, 
C.-B., René et Réal, de Sedley; 
quatre soeurs, Flore (Mme C. 
Alexandre), de St-Phili 

Qué., Irène (Mme A. T eau) 
et Marie-Jeanne (Mme Smith), 
de Prince-Albert, et Lucienne 
(Mme Morin), de Regina. 

Les funérailles sn lieu le 
jeudi 12 janvier en he de 
Sedley. M. l'abbé F. J. hacte] 
chanta le service funèbre. Les 


porteurs étaient MM. Michel, familles Lionel et Hervé Loisel- 


Çà et là 

M. Colin Lepage passa la fin 
de semaine chez son fils, Henri, 
et sa famille, à Melfort, 

M. Laurier Lepage, membre 
de l'exécutif de T'Répital Ste- 
Elisabeth de Cudworth, assista à 
une réunion convoquée pour 
discuter comment urvoir aux 
besoins de cet édifice. 


Etaient de passage chez les 


M. David Kwok-man Yung, de 
| Hong Kong, un finissant du col- 
|lège St. Thomas More et du col- 
{lège de pharmacie, à gagné le 
:Fellowship Warner-Lambert d'u- 
ine valeur de 51,500, du college 
de l'Université de la Saskatche- 
wan. 


Radville 


Ca et la 
Commençant le 23 janvier, un 


cours d'agriculture de cinq 
jours, organisé par le conseil 
municipal Laurier, fut donné | 


par deux professeurs de l'Uni- 
versité de Saskatoon, 
| Campbell et Thomas Gkogsrud, 
à la salle municipale. M. le mai- 
re Wilfrid Bouchard remercia, 
au nom de tous les assistants, les 
| professeurs pour leurs conféren- 
ices claires et précises adaptées 
au temps moderne 


Mme Jeanne Creusot et son 
rère, Odilon Prost, sont allés, 
| par avion, à Seattle, E.-U., où ils | 


assistèrent aux funérailles de 
leur frère, Alfred, victime d'un 
accident d'automobile 

Félicitations à l'Association 
| d'Education des Canadiens fran- 
çais du Manitoba qui persévère 
dans la lutte en faveur des éco- 
les privées et paroissiales. 


M. Joseph Fradette est hospi- | 


talisé, et M. Napoléon Fradette 


est de retour chez lui après un 


séjour à l'hôpital, 


Prince-Albert 


Activites de la L.F.C. 


Récemment, la branche fran- 
çaise de la Ligue Féminine Ca- 
tholique a tenu son assemblée 
mensuelle chez Mme Gérard-A. 


Pagé. Onze membres étaient 
présents. 
La présidente, Mme W. Hou- 


le, ouvrit l'assemblée par la 
prière, Mme G.-A. Pagé, secré- 
taire, lut les minutes de la der- 
nière réunion, qui furent ap- 
prouvées, On lut la carte de re- 
merciement de Mme Albert Du- 
puis hospitalisée pendant quel- | 
ques semaines; on procéda en- | 
suite au rapport spirituel. 

Il y eut discussion sur la ven- 
te de pâtisseries dans un maga- 
sin local, et sur les préparatifs 
concernant un banquet qui aura 
lieu le jeudi 16 février. 

Mmes Ulric Charlebois et W. 


| 
| 
pour Prud'homme le 30 juillet 


Gabriel, Jean-Marie, Lucien, le, récemment, M. et Mme Aimé 
René et Féréole Coupal. | Loiselle, de Saskatoon, ainsi que 
Remerciements (M. et Mme David Ca ll et 

La famille Coupal désire re- | leur fils, Mathieu, de Winnipeg. 
mercier tous ceux qui lui ont| M. et Mme Victorien Grimard 
témoigné de la sympathie à l'oc- |et leurs enfants, Raymond, Jac- 
|casion du décès de M. Charles | queline et Denis, ont conduit 
Coupal. leur fille et soeur, Hélène, à 

Çà et là | Victoire, où elle enseigne. 

Le bonspiel de curling étant| M. et Mme V. Grimard eurent 
terminé, le dimanche 29 janvier |la visite de leurs enfants, MM. 
eut lieu une partie de cartes à |et Mmes Paul et Laurent Loi- 
laquelle on distribua les prix | selle, pour la fin de semaine. 
on "À au curling. 


; M. Wilfred Lepage assistait, | 

MM. Gérard et Mathieu Du- dernièrement, à un congrès de 

puis sont partis vers le Sid |la compagnie John Deere, tenu 
pour y passer quelques mois, 


! à Regina. 
M. et Mme Victor Gervais et MM. et Mmes Laurier Lepage 
Mlle Aline Jacques sont partis 


ne Ja et Lionel Loiselle eurent un in- 
rendre visite à leurs parents et |terview avec M. l'abbé De Mar- 
amis dans la province de Qué- 
bec 


gerie, vicaire des Sts-Martyrs- 
Cariadiens de Saskatoon, au su- 
jet de la conférence qu'il don- 
nera à la prochaine assemblée 
générale de Foyer-Ecole, le 8] 
février: ‘L'éducation au sens sa- | 
cré de l'Eglise”. Le texte de cet | 


+ vs C, Fuchs est hospitali- 
sée, 


Wolseley 


| Soirée paroissiale 

Le dimanche soir 22 janvier 
avait lieu une soirée paroissiale 
organisée par le groupe de M. 
| Ben Schneider; elle fut un véri- 
table succès. 

Les heureux gagnants aux 
cartes furent: ler prix, M. Jos. 
Schneider et Mme À. Hanson; 2e 
prix, M. Adrien Bonneville et 
Mme Stanley Cieckiericz; prix 


interview sera envoyé à tous les 
membres. | 

Les réparations à l'église a- 
vancent rapidement. Les boise-| 
ries sont prêtes à être vernies. 
On doit commencer la peinture | 
la semaine prochaine. 

Un comité de dames, dont 
Mme Adrien Loiselle est prési- 
dente, s'occupe de fournir un 
goûter, tous les après-midi, aux 
hommes qui travaillent. 


de consolation, M. Owen Dubé et Un autre comité de dames. 
Mme Carmil Quinty; prix d'en-|dont les noms suivent: Mmes | 
trée, M. Léon Coueslan; bingo: Annette Loiselle, Adrien Loi- 


{Mmes Antonis Béliveau, Owen 
{Dubé et Léon Coueslan, MM. 
Eugene Smith, Francis Coues- 


selle, Lorette Normand, Made- | | 
leine Vickzo et Alice Hounget, 
est à préparer une fête à l’occa- | 


lan, Jos. Schneider, Jos. Kar-|sjon de l'achèvement des tra- 
penski, Pierre L.B., René Bon- vaux de l'église 
neville. Bill Petrychn et Mlle| : 


Un concours de prières a lieu 
dans la paroisse. Chaque per- | 
|sonne peut composer une prière | 
| concernant l'église de Pru-| 
d'homme et la soumettre aux 
réuni chez M. et Mme Laurent | juges. Chaque mois une prière 
Noels pour une soirée-surprise à | sera choisie et récitée par tous, 
{l'occasion du 50e anniversaire | Au bout de quelques mois, un | 
|de mariage de ces derniers. La | prix sera décerné à celui qui 
soirée se passa à jouer aux Car- | aura composé la plus belle prié- 
tes et se termina par un souper | re. Pour le mois de janvier, 26 
à la dinde préparé par leurs | prières furent soumises aux ju- 
|enfants, Mmes Laurina Harison | ges. 
et Claude Noels. De jolis ca-| 
deux leur furent offerts pendant 
la veillée. 


| Alma Dubé. 
Soirée-surprise 
Le vendredi 27 janvier, un 
groupe de parents et amis c'est 


Malades 
Prompt rétablissement à MM. 
Jos. Fontaine et Hervé Poilie- 
|vre, ainsi qu'à Mme Colin Le- 
| page, hospitalisés à Cudworth, 
|et à Mme Berthe à l'hô 


Ca et la 
Mme François Savoie visita 
Mme Léveillée, à Regina, pour age, à l'hô- 
quelques jours, pital de l'Université de’ Saske- 
Mme Alphonse Pitre passa la | {oon. | 
{semaine dernière chez sa fille,| j£ne Armand Fontaine est de 
Mme Eddie Klein, à Regina. retour à son foyer après un long 
| M. Léo Perra et up | jour à l'hôpital. | 
{Edouard Couckyt furent hospi- | | 

Baptèmes 


|talisés, dernièrement. 
| A la salle paroissiale eut lieu, | Le 23 décembre: Carol-Ann- 
ile samedi 28 janvier, l'assem- | | Marie, fille de M. et Mme Paul| 
| blée annuelle de la paroisse Ste- Florizone, née le 14 décembre. 
| Anne. Le rapport financier fut | Parrain et marraine, M. Wilfrid 
|disserté et approuvé et l'on pro-| |Kohle et Mlle Rose-Marie Kirt- | 
| céda ensuite à l'élection d'un | zinger. 1 
|syndic. M. Stanley Zaba fut élu, Le 15 janvier: Jeannette-Ann, 
remplaçant M. Claude Durean ! fille de M. et Mme Louis Lafre- 
sortant de charge | nière, née le 7 janvier, Parrain 
Miles Alma Dubé et Lorraine | et marraine, M. et Mme Léo La- | 
Dureault, de Regina, vinrent | frenière. | 
|chez leurs parents pour la fin de | Le 22 janvier: Paulette-Emi- | 
| semaine. |lie-Marie, fille de M. et Mme | 
M. et Mme Léo Machiot, de | Claude Leblanc, née le 15 jan-| 
Regina, visitèrent des parents la | vier, Parrain et marraine, M. et | 
isemaine dernière. 1Mme Origene Leblane | 


Jacqueline Fortier 


|azin, 


Houle visitèrent le: patients au 
Mont St-Joseph. 

Mme A.-L. Pagé proposa l'a- | 
journement et les prières de la | 
ligue furent récitées. Un succu- 
lent goûter servi par l'hôtesse 
vint terminer la séance, et tou- 
tes promirent de se rendre chez 
Mme Dan Lefebvre pour la pro- 
chaine réunion, le mercredi 8 
février. 

La Société Pascal 


Me Marcel Simonot, président 
ide la Société Pascal, annonça 


que la ‘Première rencontre an- | 


nuelle des Canadiens français de 
la Saskatchewan’ aura lieu au 
manège militaire de Prince-Al- | 
bert le vendredi 10 février, à 8 
h, p.m. 

Un programme bien préparé 
consistera de danses et chants | 
folkloriques, danses populaires, | 
orchestre populaire et goûter 
gratis. Bienvenue à tous. 

Le but, principal de cette réu- 
nion particulière est de faire 
rencontrer, en autant que possi- 
ble, un plus grand nombre de 
| compatriotes de langue françai- 
se, tout en s'amusant honnête- | 


| ment, 


Dimanche dernier avait lieu 
la dernière soirée récréative, 
pour un temps indéfini, à la sal- 
le Arcade, Il y avait, 


des prix furent Mlle 
(qui jouait 
our un homme), 78, et M. A.-L. 
agé, consolation, 54: prix pour 
dames: Mile Majella Ethier 
[remporta le ler prix, 78; Mlles 
Suzanne LeBlanc et Denise Sar- 
53, durent tirer au sort. 
Dame Fortune favorisa Mlle 
Denise Sarrazin. 

Les parties au bingo furent 
gagnées par MM. Phil. Dufour 
let Henri Sarrazin: Mlles E. Du- 
ret et Jacqueline Fortier: Mmes 
Blanche Sarrazin et A.-L. Pagé. 
M. François Boulet, du collège 
Notre-Dame, s'attira des applau- 
dissements par ses jeux d'esprit 
qui égayèrent toute l'assistance 

Pendant le reste de la soirée 
les jeunes et moins jeunes s'en 
donnèrent à coeur joie à danser 
au son d'un bon orchestre. 


Malades 
Mme A. Dupuis, Mgr J.-A 
Boucher, P.A.,, M. l'abbé L.-J 


Daoust et M. Herman LaHaye 
sont retournés à leurs foyers 
après un séjour à l'hôpital de la 
Ste-Famille, Toutefois, ils de- 
vront prendre quelques mois de 
repos avant de reprendre leur 
loccupation journalière. 
Va-et-vient 
S. H. le maire Jean Cuelenea- 
re et M. le commissaire J.-W. 
Olivier sont allés à Regina pour 
une conférence avec les offi- 
ciers du gouvernement provin- 
cial pour s’entretenir sur les di- 


|vèrses problèmes le la ville de 
| Prince-Albert. 


“L'aide sociale’ 
sera l'un des sujets à discussion 
Ceux-ci donneront leur ra rt 
à la prochaine réunion du Con- 
seil de Vie, 

Mlle Lorraine Brière est re- 
|tournée à l'Université de Sas- 
katoon après avoir visité ses pa- 
rents, M. et Mme M. Brière, 


leur conseil 


MM. Ross | 


faire que de vous communiquer 


comme | 
| d'habitude, partie de cartes di-| 
| rigée par Me M. Simonot. 
| gagnants 


Les | 
Let 


Poge 11 


Cadillac 


Va-et-vient 
Mme Hervé Lambert, 


Chevaliers ë 
de Colomb 


et 


4 sr evan, visitent leurs parents 
amis 

onseil Mgr Gaire no 4850 let : 
" Redvers Sask. Mme Maria Défontaine est en 
[promenade à Swift Current, 

Memento pour quelqu es jours 

11 v aura la communion men Mile Thérès Sylvain à passe 
auelle des Chevaliers de (Co- !quelques jours chez des amis, à 
lomb le dimanche 5 février: une | Regina: elle était accompagnée 
réunion générale le lundi 6 fé- | de M. et Mme Lucien Laverdiè 


a lre. de Lac Pelletier 


|vrier: un souper communion 
Storthoaks le mardi 14 février M. Georges Lacroix s'est ren 
fête de saint Valentin et Mardi!du à Regina pour examens mé 
gras dicaux, et Mme Lacroix à Swift 
Que les Chevaliers n'oublient | Current 
pas de renouveler leur paie- M. et Mme Jean Michel et 
ment et d'obtenir leur carte de leurs filles, Sharon et Paulette 
| voyage: c'est un devoir envers d'Eastend, étaient en promena 
1 de chez leurs parents 


Félicitations 


Wawota 


Visiteuse 
Mile Anita Beauchène, de Re- 
gina, est en visite chez ses pa- 
rents 


Félicitations au Conseil de 
Debden pour la publication d'un 
bulletin en français, et aux frè 
res qui ont aidé le frère Hervé 
George à organiser le tournoi à 
Storthoaks qui fut si appréeté 
des jeunes. Une chose seule 
ment: ces jeunes souhaitent que 
ces tournois soient plus nom 
breux 


Bapteme 

Le 15 janvier: Gisèle-Noëlla, 
fille de M. et Mme Adrien Bes 
sette, né le 25 décembre à l'hô- 
pital de Kipling. Parrain et 
|marraine, M. Camille Godard, 
de Holland, et Mme Gladys Bes- 
sette, de Winnipeg, oncle et tan 
te de l'enfant, remplacés par 
Mme Alex, Boulet et M. Geor 
ges Filteau, fils La porteuse 
etait 1 Mme Georges Filteau 


Resolution pratique 


Au début de la nouvelle an 
née, S. S. le Pape Jean XXIII 
propose au monde entier une ré- 
solution pratique: ‘‘OSER tout | 
et FAIRE tout pour Dieu et l'E 
glise” 

A l'exemple Mgr 
Gaire qui a vécu cette 
les frères Chevaliers, apôtres 
remarquables, ne se laisseront 
surpasser par aucun en audace 
et en générosité pour la gloire 
de Dieu et le salut des âmes 


Laflèche 


Ca et là 

Grand merci au conseil des 
Chevaliers de Colomb pour le 
succulent repas du 15 janvier 
servi aux Chevaliers et à leurs 
famiiles. Plus de 200 convives 
furent servis par ies Chevaliers 
eux-mêmes 


Jean | 
devise, ! 


de 


Recette du bonheur 


Le frère Alphonse Aimé, G 
C., transmet la recette du bon 


heur M. et Mme Alfred Clermone 
Voulant vous entretenir des sont partis pour un voyage de 
principes de notre Ordre, il m'a trois semaines à Trail, C.- , où 


semblé que je ne pouvais mieux | jj$ visiteront des parents. 


M. et Mme Roger Winslow et 
une recette de joie et de santé, |leurs deux filles, Lorraine et 


qu'écrivait une garde-malade | Carmel, des Chütes Niagara 
d'un hôpital de Montréal avec | Gnt. ont passé quelque temps 
[la permission de la faire con- | chez M. et Mme Léo Lavigne. 
[naître à d'autres. | Mlle Céline Bilodeau était en 
“Elle nous dit que durant |visite dans sa famille. 
leurs rencontres elles avaient | Mme Germaine Brière, de Re 
l'habitude de passer leur temps |gina, était en voyage d'affaires, 
[à critiquer, porter des juge- | dernièrement, et vendit sa fer- 
ments, des médisances, des in-|me à M. Jules Minne. 
Leone des remarques où M. Maurice Watteyne alla 
tout le monde y passait: les mé- | chercher son père, hospitalisé à 
| decins, les internes, les religieu- | Regina. 
ses, les patients, Par des sous- M. et Mme Lucien Roy, de 
entendus elles en arrivaient à se | Dollard, visitèrent M. et Mme 


méfier et se détester l'une l'au- | 


tre. Comme dans la Fable ‘Ils ne | 


Emilien Forgues. 


Le 23 janvier, les élèves des 


|mouraient pas tous, mais tous |grades 11 et 12 de l’école sépa- 
étaient frappés’. | rée organisèrent une soirée, à la 

“Un jour, lasses d'éplucher | salle de la Légion, au cours de 
ainsi toute la compagnie, un|laquelle ils E utèrent deux 
certain nombre prirent ensem- courtes pièces eclques 


L* 
chants. Merci à ‘M les abbés 


ble la résolution de ne plus par- 
D. Dugas et M. Minne pour être 


ler des autres, sinon, en bien, et 
{lorsque l’une d'elle s'oublierait | venus encourager les jeunes. 
elles garderaient le silence, La | [Les recettes serviront à dé- 
|mise en pratique de ce projet | |frayer quelques dépenses de la 
| progressa si bien qu'elles s'en prochaine collation des diplé- 
trouvaient transformées; celles | mes. 

|qui en riaient au début se trou-| Mme Bertha Gaucher, de Co- 
vèrent en si petit nombre qu'el-|derre, passait quelques jours 
les y adhérèrent avec le temps. |chez Mme Thérèse Moquin. 

Car leur critiques tombaient M. Clément Périgny, accom- 
| dans le vide. Dans leurs rencon- | pagné de Mmes Minne et Des- 
Îtres ne sachant plus quoi dire | Marais, conduisit son pére à la 


clles étaient elles-mêmes sur- clinique de Regina. Mme Des- 
prises de voir à quoi elles a- | Marais passa quelques jours 
vaient passé leur temps. AGE jATE sa fille, Rose-Marie, étu- 
{conversation avait trouvé diante au laboratoire de l'hôpi- 
nouveaux sujets: la lecture, îe |tai des Soeurs Grises. 

cinéma, la couture, le sport, ou Mme Willie Kleine fit un sé- 
même la politique. C'était un jour à l'hôpital pour soins mé 
|peu comme si une grande bouf- | dicaux. 

fée d'air frais et pur était en- Deces 

trée par la fenêtre pour purifier M. Victor Vogels est décédé 


| l'atmosphère. Cette méfiance les subitement à sa demeure le 10 


| unes à l'égard des autres se | janvier, à l’âge de 78 ans, Il na 
transformait en gentillesse, en quit en Belgique. Pendant 47 
amitié; ce désir sincère de pra- [ans il demeura sur une ferme 


au sud de Laflèche et se retira 
|au village en 1944 

Le défunt laisse dans le deuil 
un frère, Emile: deux soeurs, 
Mmes Sidonie Rivière et Stéfa- 
nie McNaughton, de Laflèche. 

M. l'abbé A. Moquin, curé, 
chanta le service funébre, assis- 
té de MM. les abbés P. Jérôme 
et M. Minne, comme diacre et 
sous-diacre. Les porteurs furent 
| MM. M. Watteyne, M. Andries, 
{J. Minne, J. Packet, J. DeWulf 
et M. Packet. L'inhumation eut 
lieu dans le cimetiére paroissial. 

Baptêmes 

Le 14 janvier: Denis-Joseph 
Claude, fils de Roger Clermont 
et de Fernande Vallée. Parrain 
et marraine, M. et Mme Léo La- 
vigne. 

Le 14 janvier: Marie-Carmen- 
Lucille, fille d'Armand Palmier 
et d'Irène Clermont. Parrain et 
|marraine, M. Raoul Palmier et 
Mlle Lucille Bachelu. 

Le 16 janvier: Joseph-Fran- 
fils d'André Pal- 


tiquer la Charité leur avait ins- 
piré ce moyen, qui avait trans- 
formé leur milieu et y faisait | 
régner la confiance, la joie et le 
bonheur. 

“Il me semble, Fréres Cheva 
liers, que nous qui avons pour | 
principe la Charité et la Frater 
nité nous devrions inaugurer ce 
[projet et le répandre dans nos 
paroisses. Et comme les Cheva- 
iliers d'autrefois en faire une 
| Croisade, Ne parlant qu'en bien 
et gardant le silence lorsqu'on 
nous parlera avec méfiance, de 
nos écoles, de nos paroisses, de | 
inos prêtres, de nos voisins, de | 
nos frères. À nous de la prati- 
quer et de se donner l'exemple, 
et faisant cela nous ferons notre 
part, nous serons fidèles à la 
quadruple demande du Souve- 
rain Pontife, de penser, d'hono- 
rer, de dire et de faire ce qui 
est VRAI. Alors nos relations et 
notre fraternité s'amélioreront | 
progresseront. Notre chré- 


tienté refleurira, et comme le |cis-Marcellin, 

dit l'ancien cantique latin, ‘où  mier et de Cécile Chorel. Par- 
il y a la Charité et l'amour, rain et marraine, Raoul Palmier 
Dieu est présent.” et Jeanne Bachelu. 


RENCONTRE 
ANNUELLE 


des Canadiens-Françcais 
de la Saskatchewan 


MANEGE MILITAIRE 


de Prince-Albert 


VENDREDI, LE 10 FÉVRIER 


38h. p.m. 


k Danses et Chants Folkloriques 
* Discours 
* Donses Populaires 
* Goûter Gratis 


Organisée par la Societé Pascal 


**Le Coin 
des 


Jjounes 


SONDAGE... SPORTIF 


Le 2 ! er dernier. à l'occasion de la “Semaine du Hockey 
Canada + VOUS posais queiques questions Je ne doute 
1 € à p de paroisses, écoles et fan ee, on à lu ces 
’ ‘ e é d répondre Tout de même j étais particulié- 
ent {le ” re r, lorsque ai recu de école St-Pierre Cen- 
M e résultat d'un sondage auprés des élèves du grade 
x 1e vur à se 2 re rdh à par € . 
Fts . à at de hocke 
Que e ee re réaction « de iéfaites 
0€ parents ent rage faire du sp actif 
‘ ea es questions le ‘ éponse reçues 
Lorraine Raffard, 14 ans, Lucie Marquis, 15 ans, 
St-Viateur d'Otterburne. St-Pierre-Jolys 
Parts suand a ne 1 () en ge le ockey 
+ sp e a Qt en assistant à es les joutes 
ne à St-Pierre-Jt $ qui of eu à St-Pierre durant 
‘ ‘ age F ne fn € semaines J'essaie 
d'aider notre ,éq pe à rempor 
le Au ne éq pe ter é ctoire par mes cris et 
i méme aprés avoir fait de mon enthousiasme 
mie cue à à nt de me 2-—Je suis trés joyeuse et gaie 
e que “qui gagnante quand nous gagnons et je félici- 
oO mes parents M'ENCOU- fe les joueurs: quand nous per- 
gent à faire à port a f. De 4ons e suis naturellement tris- 
mps en temps je Vas paliner ;te mais je donne ma sympathie 
la rivière aux Rats située aux joueurs et ma bonne hu- 
on loin de chez-nous. J'aime meur revient 
ds coup le sport! 3—Oui mes parents m'encou- 
7 DSP ragent à participer aux sports 
Lorraine Dumont, 14 ans, actifs dans notre paroisse, Le 
St-Viateur d'Otterburne. patinage est le plus populaire, 
Ou Je vais à quelques | Puis le curling pour les quator- 
joutes, Mai plupart du temps ze ans en montant et les glissa- 
e regarde la télévision une fois des en traine sauvage pour les 
par semaine pour les joutes du | SiX à quatorze ans 
NHL ÉDAER - 
2__Je suis trés désolée quand | Gabrielle Singer, 15 ans, 
perdent une joute mais j'ai St-Pierre-Jolys. 
toujours espérance qu'ils feront 1-J'aime beaucoup les 


de leur mieux les joutes à venir 


Lorsau'ile remportent là vieiot- sports. J assiste à des parties ce 

À à goure pour encourager nos € 

re je suis très fière de les SUP- | (jbes de St-Pierre — les Juve- 

porter ,. niles et les Canadiens de St- 

—Oui. Comme mes parents |bierre, Je vais d'habitude le di- 

aiment beauco , 1e PPS vf [à manche ou le vendredi, quatre 
Se Lai mie $. ui di le à cinq fois par mois. 

patinage en hiver 2-Je suis très contente lors- 

CIN que nos équipes gagnent, et 

Lorraine Carriere, 15 ans, quand, parfois, ellès perdent, je 


suis désappointée, mais pas trop, 
car je sais qu'elles ont fait leur 
possible, 


-Mes 


St-Viateur d'Otterburne. 


amateur 


1—Oui, je suis un 
une 3 


de hockev, parfois s'il y à m'encoura 


parents 


partie de hockey à la Maison St- | gent à prendre part aux sports 
Joseph ou si la classe va toute lactifs tels que le patinage, le 
au Centre Récréatif à St-Pierre, | curling, etc, Nous avons une li- 
j'y vais. J'aime aussi regarder le gue pour les élèves de l'école 
hockey à l'V le samedi soir, | secondaire de St-Pierre, et nous 
et si temps je regarde nous réunissons chaque vendre: | 


toute la partie de hockey qui di ou samedi pour le curling. 
dure une heure et demie PENTIER 

2-Si notre équipe est vicio- | heérèse Dondo, 16 ans, 
rieuse, je suis contente. Lors des | St-Pierre-Jolys. 
défaites je suis fâchée et je pen- | ; 
se qu'ils auraient fait mieux s'ils 
avaient fait attention 

3—Non, mes parents ne m'en- 
couragent pas à faire partie d'un 
sport actif 


Une joute de hockey! Quel 
plaisir nous pouvons avoir en y 
assistant! Nous entendons et 
participons aux cris de joie, aux 
,exclamations contraires que 
nous ne pouvons plus retenir, 
|tout en encourageant les 
[joueurs. Malheureusement, c'est 
impossible pour moi d'assister 
souvent 

-Mes 


. L . 


Angele Carriere, 15 ans, 
St-Viateur d'Otterburne. 
1-—Je participe avec entrain 
aux joutes de hockey, Quelque- 2 
amedi, je regarde le ho- 
à la TV, cela dure environ 


réactions ne sont pas 
fois le 
amies m'annoncent les victoires, 
temps en temps,!je me réjouis du succès de l'é- 
jouées au | quipe. S'ils ont subi une défai- 
je les en- te, je me dis, ‘J'espère qu'ils fe- 

ront mieux la prochaine fois”. 


une heure. De 
Je vais aux parties 
collège St-Joseph, et 


courage par mes cris 

2—Je suis contente quand l'é 3—Puisqu'il faut éviter, si 
quipe du collège gagne. Je par-|possible, toutes dépenses peu 
ticipe à leur joie, et s'ils per- | nécessaires, maman n'encourage | 
dent ça m'humilie un peu. D'au- | pas plus les sports que les vues 


tre fois ca me fera rien du tout Alors, je me contente des sports 
Vous pouvez voir alors, que ma !à la télévision et participe très 
jamais la même rarement aux activités sportives 
sont indiffé- ! de notre village 
non aux . . . 
Renée Garand, 16 ans, 
St-Pierre-Jolys. 


réaction n est 
Mes parents 

rents, Que j'aille ou 

parties, ça leur est égal 


16 ans, 1 


Paulette Alarie, Qui, j'aime bien le hockey 
Ste-Elisabeth. J'aime spécialement y assister 

1—Oui je suis un amateur | pour jouir davantage de ce 
de hockev. Je reste à douze mil- | sport. Je préfère voir une partie 


les de l'aréna iocal qui est à St-|en personne même, que sur l'é- 
Pierre. Mais presque chaque di-|cran de télévision 
manche papa amène ma soeur 2—Lorsque l'équipe perd 
et moi à l'aréna pour regarder | nous sommes affligés, mais nous 
a joute |regagnons rapidement notre al-| 
2—Si les joueurs ont le maäl-|lure. D'un autre côté, lorsque 
‘eur de perdre nous avons les | l'équipe est victorieuse nous 
mêmes sensations qu'eux. Nous | sommes tous très fiers 
sommes tous désolés à l'inté- 3—Qui, mes parents sont tres 
rieur, mais pour montrer à nos |conten's lorsque je participe 
amis de l'autre équipe, que nous ! aux sports 
fières de leur victoire . . . 
nous rions et parlons à tous nOS | Denis Prefontaine, 16 ans, 
amis St-Pierre-Jolys. 
1 DAT Ls m encoura 
gent ain ment à faire du ,1—Non, je ne fais pas partie 
sport actif. Chaque vendredi ils d'une équipe de hocke; dans 
ennént jouer ne partie de|mon école ou mon village 
wling à Dufrost. Papa, ma- #——Quand notre équipe es 
n. MA 0 et moi formons | Juvéniles de St-Pierre, rempor- 
ne équipe Alors ave les!te une victoire, je suis neureux 


de la féliciter, car elle le merite 
Je tiens aussi à l'encourager 
équipe se dévoue 
garder la bonne 
notre éecoie au 


sports d hockev et de curling 


d'hiver car notre 
beaucoup pour 


renommée de 


Henri Vermette, 15 ans, lhocker 
St-Pierre-Jolys. his ete ratont 
] fais as partie d'une que le sport ne dérange 
juipe de CK ette annee »s études 
2—Quand notre equipe ren * . . 
À ' oire je les fél Augustin Labelle, 14 ans, 
el e les encoura-|St-Pierre-Jolys. 
s" \M Ê aise Lu ] Je ne fais pas partie de 
2 à y équipe de hockey du village 
k . nes mais quand il Y à une Joule en- 
s iger tre écoliers, je suis £ eux et 
La occup a positien de centre. 1 
Herve Bourgeuis, 15 ans, À 4 mme Latodiiahdes 
St-Pierre-Jolys 2—Lorsque notre équipe &# 
Je ine vi € + suis content et 
equips \ très f d'avoir une bonne equi- 
] pe pour représenter le village 
née < Mais quand elle subit une dé- 
Dé faite Je suis mecontent mais 
issister à toutes | j'accepte défaite en bon per 
es tes autant que possinie dant 
a e manque 3—Mes parents m'ont enco 
I à V agé à ner depuis que je 
L ‘ e je e suis petit, et ils m encouragent 
reuseme p es 3 re. Ils aiment bien voir une 
gr ls s fav de gouret quand je joue 
Li 1 e défaite je me ens Puisque je is pas un 
eux € e dis ça a à laljoueur de suis un 
xine fois amateur, J'écoute les tes à la 
Ou ls ent que c'es adio ou à la television chaque 
un bon exercise. lsamedi, 


souvent exprimées. Lorsque mes | 


Matt Lussier, 17 ans, | 
. Ste-Elisabeth. 

1-Je ne fais pas partie d'une 
équipe de hockey cette année | 
mais j'essaie d'encourager mes 
confrères en allant les voir | 
louer, ou en les transportant | 
aux lieux où ils vont jouer | 

2-—Je suis peut-être aussi fier | 
qu'eux quand ils remportent la 


victoire 
3-Mon père me laisse libre | 
d'all patiner ou d'aller voir 
les parties de gouret en fin de 
semaine | 
L LA L2 . 


Rachel Hebert, 15 ans, 
St-Pierre-Jolyrs. 
| 1-Le hockey est un des 
«porta les plus dangereux. Il est | 
ntéressant, actif et bien facile à | 
comprendre. Voila pourquoi] 
j'aime à y participer. En y as 
sistant avec tous les autres de la 
paroisse j'encourage les joueurs 
2-Lors des défaites nous 
s rassurons en disant qu'ils | 
feroni mieux la prochaine fois 
Nous savons, quand bien même, | 
qu'ils font de leur mieux. Lors 
d'une victoire, tous les villa- 
geois les félicitent et nous, nous 
admirons leur habileté 
3-—-Nos parents, lorsqu'ils ne | 
font ! 


participent pas à la partie 
eur devoir en laissant les jeu- | 
nes y aller pour encourager les 
Jueurs Il 
CN Le | 
Doreen Godard, 15 ans, 
| Aubigny. 
1e suis amateur de hockey 
et je suis très fière de l'équipe | 
d'Aubigny: elle est aussi encou- | 
rägée par tous | 
2 Nos réactions lors des vic- | 
toires sont trés joyeuses. Nous | 
encourageons les joueurs dans |! 


leur triomphe et leur souhaitons 
de jouer de mieux en mieux. De | 
puis que nous avons notre pati- | 
noir: à Aubigny, des joutes À 

| 


hockey se jouent au moins deux 
fois par semaine: parfois le sa- 
medi soir et le dimanche après- | 
midi, ou même le dimanche soir. | 
Les jJoutes durent environ trois 
heure: 

3—Nos parents et les parois- 
siens nous encouragent beau- 
coup, nous les jeunes d'Aubigny, 
à faire du sport actif pour notre | 
santé, Nous sommes tres 
de cela. 

L LL e 
Noel Arpin, 15 ans, 
| St-Pierre-Jolys. 

l=_Je fais partie de l'équipe 
des ‘’Bantams'”’ dans mon villa- 
g:=. Ma position est ailier gauche 
et suelquefois à la défense. 

2 Devant Jes victoires je 
suis tout heureux du magnifique 
effori fourni par l'équipe; j'ai, 
toutefois, peine à m'infliger une | 
défaite, Je cherche maintes et 
maintes raisons afin de poser le 
bliäme sur d'autres personnes. | 

3-—Jls m'encouragent forte- | 
meni à faire du sport actif, tels 
Ile hockey et le curling, pourvu 
fqu'il ne nuise aucunement à mes | 
{études, En autres mots, aucune | 
partie sur semaine. En fin de| 
semaine, je joue une où deux 
| parties, 


| 
| Claire Garand, 15 ans, | 
| St-Pierre-Jolys. 

1—Oui, je suis un amateur 
de hockey. Je ne fais pas partie 
| d'une équipe de hockey, mais 
{d'une équipe de curling. Dans 
| notre village de St-Pierre, pres- 
|que tous les jeunes sont des fer- 
{vents du hockey. 
| 2-Lors des victoires, j'en- 
|courage notre équipe par des 
{cris de joie et parfois je les fé- 
|licite d'une bonne joute qui ren- 
| dra peut-être notre équipe célè- 
libre. Lors des défaites, je suis 
naturellement triste mais j'es- 
|saie de ne pas montrer ma réac- 
tion. 


ragent à faire du sport actif. | 
Puisque je ne puis jouer au ho- 
ckey, il m'ont donné la permis- 
| sion de prendre part à une équi- 
pe de curling. 
. L L 

Marguerite Labelile, 16 ans, 
St-Pierre-Jolys. 

tie d'une équipe de 
J'aime le 
joueurs sont très actifs. 
un jeu d'entraide et pas d'égois- 
Ime. Je peux assister à une par- 


à peu près 
l'équipe juvénile 
joue que j'y vais 
| 2? Lorsque les 
j'acclame gagnent, 


Joueurs 
je suis fière. 


qu'ils perdent, je suis 
mais j'accepte la défaite. 
3—Mes parents me 
lassister à quelques parties de 
hockey pour 
Joueurs, 
L L . 
Roland Rioux, 15 ans, 
St-Pierre-Jolys. 
1-Je n'appartiens 


1—Je plus à un 
ch de hockey maintenant, car 
les difficultés de me rendre à la 
: patinoire m'empêche de faire) 
| partie d'une équipe 
2—_Je suis heureux de gagner | 
mais la défaite ne| 


ne partie 
change guère mon bon esprit 


à 

La seule chose qui nous aidera à | 
gagner la prochaine partie sera | 
| 


d'apprendre tout 
Ice qui sera utile afin d'éviter 
ure deuxième défaite L'esprit | 
d'entraide est bon à tous | 
3--Nos parents nous encoura- 
gent à jouer mais quand nous 
sommes à six milles du village 
il est souvent impossible de nous 
endre au centre. C'est pourquoi 
j'ai dû laisser les juvéniles. J'ai- 
ne à regarder la TV le samedi 
fr 
Mare Chabalier, 8 ans, 
St-Adolphe, Man. 


ide pratiquer 


Puisque votre concours, cette 
semaine, est facile, j'y prends 
part 


Non, je ne fais pas partie d'u- 
ne équipe de hockey, çcar je ne 
suis pas assez grand. Mais je 
vais souvent à la patinoire avec | 
mcn bâton et ma rondelle pour 
m'exercer au jeu. Le samedi, 
papa vient jouer avec moi. 
Quard je serai plus grand, j'es-| 
{aire partie d'une équipe.! 

Non coupable 
Marie, dit la maitresse de 
maison à sa nouvelle bonne, je 
ne suis pas contente de 
Voyez cette poussière sur les 
meubles. Il y en a au moins une 
couche d'un mois! 
Que Madame m'excuse 
mais ce n'est pas de ma faute. Je 


père 


ne suis ici que depuis huit jours! | et spécialement aux enfants de votre âge. 


LA LIBERTE 


NOS - 
AMIS, 


Aujourd'hui, voici quelques li- 

fiers | vres nouveaux qui ont pris place ce: 
|sur les rayons de la bibliothe- 
| que: 


tes les très jeunes héros de ce! 
roman parce qu'ils 
part de l'élite à venir — et parce 
que je veux 
‘tricheurs’. L'élite n'est pas seu- 
lement supérieure: elle est dif- 


TA 


PATRIOTE 


St-Bonitace le ? février 196 


A LA CONQUÊTE DU MONDE d'après les Actes des Apôtre 
Images de Marie Pignal 


4 - Des choses merveilleuses 


Réalisé per la SOCIETE CATHOLIQUE DE LA BIBLE 


1. Les patrons de la jeune possédée 
délivrée, furieux de voir terir le source 
de lour profit, entrerent dons une grande 
colère. Les voici vociférant et jurant de 
se venger. Aussi ils vont chercher Paul 
et Siles, et les troinent devant les mo- 
gistrets, disant: ‘Ces gens tréublent no- 
tre ville, ce sont des Juifs qui préchent 
des coutumes que nous ne pouvons ad- 
mettre, nous qui sommes Romains’. Les 
opôtres eétont présentés comme des en- 
nemis de Rome, les magistrats jugent bon 
de les condamner à être battus de verges. 


1. Le sentence est exécutée sur- 
chomp: Paul dépouillé jusqu'é le taille 


3. Ensuite, Poul et Siles sont enchai- 4. Réveillé por 


nés et jetés en prison. Meurtris, fiè- 


Rande no 15 


le recousse, le ger- 


dien voit les portes suvertes, il en con 


de 1es vêtements, les mains liées derrière 
le dos, est attaché à une colonne. 

Il reçoit sur la poitrine et les bras les 
coups vigoureux de ce paquet de verges 
piquentes qui treacent des sillons san- 
glonts sur son corps déchiré. 


vreux, souftront de tout le corps, dens 
l'incertitude du sort qui leur est rèser- 
vé, ils ne s'abendonnent pourtant point 
à la tristesse, mais prient et chantent 
les louanges de Dieu. Etonnés, les pri- 
sonniers des cellules voisines entendent 
ces chants. 

Soudain, un tremblement de terre 


clut que les prisonniers 1e sont echap- 
pes. Affole, il veut se tuer, cer il était 
responsable des prisonniers. 1 tire son 
alaive et ve 1e le plonger dans la poitri- 
ne, mais le voix de Paul l'arrète. Alors 
HN ve jette aux pieds des apôtres et leur 
demande: ‘Que faut-il que je tasse pour 
être sauve?" instruit brièvement, il est 


ébranle la prison. La porte à demi erre- 
chée s'ouvre toute grande, les fers des 
nniers tombent d'eux-mêmes. 


© LIVRES 


(A la bibliothèque de St-Boniface, section française) 


(angle des rues Cathedrale et Langevin) 


discutée, 


seront une 


répondre au mot |]ongue 


France. 


mains. 


carrière 


si une longue carrière en Fran-| 
importante et partant, 


Rochambeau dans la guerre d'in- 
dépendance américaine, le géné- 
ral de Miollis eut, lui aussi, une 
militaire en 
Napoléon le créa fina- 
lement gouverneur des Etats ro- 


fort | 


Sommaire de 


| RELATIONS 


(Février 1961) 


baptisé sur-le-chomp, puis il fait mon- 
ter les deux hommes chez lui, panse leurs 
plaies, ot les récontorte por un repos. 


| Scouts catholiques 


malheureuse affaire du recense- | 
ment. | 

Articles: Conditions nouvelles | 
de notre progrès universitaire — | 
Robert Bernier. L'adhésion aux | 
sectes: causes et remèdes — Gé-| La semaine prochaine aura |! 
rard Hébert. L'église et l'univer-|lieu près de Ste-Rita (Craig| 
sité — Gilles Lane. Petits pots|Siding) le premier camp de| 
l'Ours Polaire. Des chefs se sont | 
ofganisés depuis plusieurs 


| Editoriaux: La vérité Cette ! 
| 


L'Ours Polaire | 


[ou gros pots — Maurice Lamar- 
{che 


‘ Un compagnon de La Fayette,! Avec ou sans commentaires 
Les nouveaux aristocrates, Par Je général de Miollis, par Marie- |Le rôle culturel irremplaçable | un tel camp. 
Michel de Saint-Pierre, Toman.! Antoinette de Miollis. Après a- | des universités catholiques. Un camp d'hiver, voilà qui 
J'appelle nouveaux aristocra- | Voir combattu sous les ordres de exige beaucoup! 11 fallait consi- 


| Horizon international: Joseph 


 Ledit. | dérer bon nombre de problèmes 
Au service du français: Fautes | tels l'équipement, la nourriture, 


Diocese de St-Boniface 


vêtement et leur cuisine, car la 
vie hivernale demande de veil- 
ler beaucoup à ses deux aspects 

Certains diront peut-être qu'il 
ne faut pas trop s'en faire; les 


4 À se- | Indiens vivaient avec beaucoup 
maines déjà pour mettre sur pied | moins. Certes, mais ils s'y étaient 


|préparés, et d'ailleurs c'était 
leur manière de vivre. D'autres 
diront peut-être qu'on n'est pas 
| assez préparé, qu'il faut être fou 
| pour aller se donner de la misè 
re. À ceux-là disons tout simple 


reparlerons la 


lre, mais c'est 


[travaux de la guerre et leur a- 
|mour? 


Vercel, nouvelles. Un recueil de, 


Michel de Saint-Pierre. La vie quotidienne à Vienne 


à l'époque de Mozart et de Schu- 


Au nom du Pere ar Pierre 
rss *? bert, par Marcel Brion. Grande 


Apesteguy, roman. La vérité 
triomphera dans cette difficile et A 
pénible intrigue, mais ce ne sera 
pas par la justice des hommes. 
Printemps pour un pilote, ro- 
man. C'est l'Angleterre en guer- 
aussi l'adorable 
printemps de la campagne an- 
glaise, Le pilote Marshall et Ger- 
vaise pourront-ils concilier les 


la “ville heureuse”. Fêtes, 


la fin abrupte en 1848, 


aventure de ‘‘L'évêque sauvage” 
des Prairies et du Grand Nord, 
par P.-E. Breton, biographie. A 
notre tour, nous suivons le long 


de son petit bourg de la Mayen- 
Au bout du môle, par Roger ne en France, au Grand Nord 
!ses étapes. N'oublions pas que 


longues nouvelles du grand ro- S DH as q 
8 St-Vital, notre voisine, a été ain- 


populaires — J, d'Anjou. ie coucher, etc. Les chefs ont 

Lecture d te: de !°nvisagé tous ces problèmes et| ment que la vie rude n'a jamais 
populaires im éme x {ont fait leur possible pour pren- |tué l’homme. 

Au fil du mois: Le langage:| dre toutes les précautions néces-| Nous vous en 
un essai, réussite. Noël | saires. 


a 


fresque historique de l'âge d'or), 


musique, théâtre, danses . . , et! nement: 
numéro: $0.35, 


Vital Grandin, la merveilleuse | 


périple qui mena Vital Grandin} 


canadien. St-Boniface fut une de | diocèse de St-Jérôme, une gran- 2 
de mission qui a atteint tous les | gueurs de l'hiver. 


milieux et peut être considérée 


Bilinguisme et Con- 
fédération canadienne. 
‘“Relations'’, 


St-Laurent, Montréal-11. 


8100, boulevard 


Vient de paraître | 


La mission du diocèse 
de St-Jéroôme 


cours des trois dernières 


. | compter, 


déroulée dans le 


les éclaireurs qui avaient l'expé- 
rience du camp d'été et qui s'é- 
taient distingués par leur tech- 
Abon-| nique et leur ingéniosité, 11 fal-| 
$4.00 par année — le|jait que ce soient des garçons 
endurcis sur lesquels on poufrait 


Un autre grave problème a 
été celui de l'habitation. On s'est 
décidé alors d'apporter une seule | 
grande tente avec un poéle et| 
des abris. Evidemment tous au- 
ront des sacs de couchage. Les 
vêtements seront chauds, et la 


nourriture sera propre aux ri-! du Dr Ramsey? 
Pour se préparer au 


s'est pris pour m 
le camp de l'Ours 


camp! 


s j semaine prochaine, car il est in- 
On a d'abord choisi seulement | téressant de voir 
| 
| 


comment on 
ettre sur pied 
Polaire. 


Activites 
Le dimanche soir 5 
aura lieu la troisième partie de 
cartes d’une série de cinq dans la 
salle des Canadiens de Naissan- 
ce. La soirée débutera à 8 h. 15. 


TOUJOURS PRET, 


février 


Catholique invité 
à l'intronisation 


LONDRES -- Décidé À pour- 


mancier de la mer. 

Ligne de vie, par Paul Vialar. 
| Dans la collection ‘Les auteurs, 
leurs 
Vialar explique sa vie. 

La Fayette, le cavalier de la 
Chimère, par Gaston Marchou, 
biographie. 5 3 
dont on connaît surtout l'épopée 
américaine, La Fayette a eu aus-{Il nous l'avait prouvé avec son 
ARE: -| premier roman ‘De la boue sur 


| LA . 
3—Oui, mes parents m'encou- | N oubiez pas .. 0.0 


vous annonçais Ù 
Concours, la semaine derniere. | 
Connaissant 1 
{missions et des missionnaires, je | 


ine doute pas que très nombreux | 


leurs, j'ai entendu déja quelques ,, 
encourageants au S$ 
1-_Puisque je ne fais pas par- | d'une activité débordante, à ce 
hockey, | sujet, dans l’une ou l'autre éco-| 
quelquefois j'assiste aux joutes.|le. Vraiment, votre Cousin José | 
hockev parce que les!est plus qu'encouragé . . . et 
C'est | aussi le R. P, Gérald Labossiere, 
rédacteur de l’‘‘Ami du Foyer’, 
qui se propose de faire un vrai 
tie de hockey une fois par mois | numéro ‘’spécial” avec les com- 
C'est surtout lorsque | positions 
de St-Pierre | gnantes. 


des gagnants et ga- 


vous. | son nouveau pantalen; celui de : 
Vietnam, a la chance d'être aidée par sa grande seu 
les missions du monde entier des millions d'enfants 


plus privilegies. L 
pour venir en aide aux missionnaires en pays € 


oeuvres”, Paul 


la célèbre 
Héros de légende 


est aussi 


[208 veux”. 


un autre | CINEMA 


des | : 
[romans qui 


dépaysement 


votre amour 


concurrents. D'ail-| 


sujet | 


mie Jose, 


dix-neuvième 


Cousin JOSE,. 


rengaine 


En voici un 
qui a pour cadre les milieux du 


Et pour les 
de romanesque, 


si nommée en hommage à Mgr 
Grandin. Mais c'est à St-Albert 
qu'il réalisera son oeuvre. 

L'éclat du verre, par Paul Mis- 


raki, roman. Le Ne vq Wir d e Paul-Emile Charbonneau et M.\feux, de monter sa tente, de pré- 
très bien, Madame La Marquise’ 
un romancier délicat. 


voici 


d'Ivoire, par Irène Temple-Bai- 
iley; Je ne sais pas pourquoi, par 
laude Jaunière; ; 
(reux ‘‘pourquoi” de Jacqueline, ront à 
par Anne de Grève; L'ange de 
la zone, par Gabriel Paysan; Le 
pacte, par Jean-Claude Tilo; Ma}! 
, par Anne de Grève: KA à 
Heures grises, par Pierre De-|des spécialistes, 
meuse: Le soleil sous la mer, par! Miner avec pre ! 
Doris Faber: Les châtelaines de | tifs de la Mission; ils y trouve- 


| Pradines, par Françoise Chevi-)|ron! * 
| parlindications sur la 


des | elle-même. 


Des 


gné: Indomptable Maryse, 
à . |Robert d'Orsenna: Hôtel | 
k Done, n'oubliez pas de me fai- | deux aigles, par Alfred Tirard.| 
que |re parvenir vos compositions, AU! Signalons enfin aux innom- 


s le 20 février. Je vous | i î 
Je ne cesse de les vanter. Lors- Bed ao bientôt le que | 2r202es amies de Brigitte que le 
déçue, llité des prix qui seront accordés 
à cette occasion . . 
laissent | numéro de l'‘Ami du Foyer” à 
chacun de ceux qui 
encourager NOS | part au Concours. 


volume vient de 

deS paraître: Brigitte et la maison 

.- en plus d'un où l'on s'aime, par Berthe Ber- n'aimer à 
|nage. La famille Hauteville gar-| c'est de la peine. Ne rire jamais 

prendront | era la belle maison de Neuilly. de ceux qui 

S'en séparer n'aurait-ce pas été quelquefois de ceux qui rient. 

déraciner toute une famille? 


second 


lectrices éprises 
quelques 
leur apporteront le 
rêvé: Le cavalier Prendre 


doulou- 


comme un événement de la plus!d’hiver, les chefs ont eù plus 
lhaute importance dans l’histoire | d'une réunion avec les deux pa- 
religieuse du Canada. trouilles du camp. On leur a don- 

C'est le compte rendu de cet-|né des sessions sur le campisme 
te initiative que Son Exc. Mgr|d'hiver, la manière de faire les 


le chanoine Maurice Matte nous | parer les aliments. On leur a 
présentent dans cet ouvrage. même présenté une soirée de 

L'ouvrage est de portée géné- films sur les esquimaux, les ani- 
rale, ce qui lui confère un inté-| maux et la survivance dans les 
rêt que sauront apprécier tous |8rands froids. 
ceux qui se préoccupent d'une, Demain, les deux patrouilles 
religion collant davantage à la|iront en excursion afin de s’ini- 
réalité. C’est le témoignage d'u-|tier un peu aux problèmes spé- 
ne expérience qui a permis à|Ciaux. On étudiera surtout leur 


suivre la politique de son pré- 
décesseur, le nouvel archevêque 
de Cantorbery, le Dr Ramsey, 
|serait prêt à inviter un repré- 
sentant du Vatican à son intro- 


nisation qui aura lieu en juin 
| prochain, rapporte l'‘‘Evening 
| Standard'', 


Selon ce journal, le Dr Ram- 
sey serait heureux de lancer 
une invitation s'il était sûr que 
cette invitation serait acceptée. 
C'est pourquoi, assure-t-il, des 
entretiens diplomatiques des 
deux confessions en décideront. 


conscience, ensemble, 
des problèmes religieux et de 
travailler ensemble à leur trou- 


des prêtres et à des laïques à 
ver des solutions. À ceux qui au-| 


“ ! 115 n 

organiser une Mission, Des milliers d'élèves bien | 

cet ouvrage montrera qu’une| doués des écoles primaires su- 
telle initiative se prépare lon-| périeures canadiennes obtien- 

guement, par des enquêtes S0-| nent des notes pitoyablement 
ciales et religieuses menées par faibl : D 

sn de fé aibles, simplement parce qu'ils 

précision les objec-| répugnent à fournir le moindre 

effort”, déclare M. Robert War- 


ront également de précieuses | ren, surintendant des écoles de 
prédication Calgary, dans la livraison de fé- 
vrier de ‘La Revue Imperial | 
oil”, | 

“Le gaspillage que ces étu- | 
diants font d'eux-mêmes est | 
évident’, poursuit-il. “Mais fait | 
plus grave encore, ils ont créé | 
le snobisme de l'échec et s'ap- 
pliquent à gagner les bons élé- | 
ves à ce symbole de dignité”. 

“T1 s'agit là”, selon M. War-| 
ren, ‘‘d'une situation inquiétan- | 
te puisque ‘‘d'ici 20 ans, l'intel- | 
ligence des Canadiens sera mise 
à rude épreuve, sans doute plus 
qu'en toute autre période de 
leur histoire”, 


Tous coupables 
M. Warren trouve que pa- 
rents, instituteurs, certains psy- 
chologues en éducation et les 


: eux-mêmes ont suscité 


Un volume de 143 pages, en 
vente chez Fides, au prix de! 
|$1.50 (par la poste $1.60). 


Il y a une chose qu'il faut 
faire ni à donner: 
souffrent; souffrir 
Victor HUGO. 


gs: | 


2] 


le culte de l'échec. Aux yeux de 
certains Canadiens, ‘tout 
nir à l'oeil est devenu une ver- 


obte- 


tu” — et cette mentalité se ré- 
flète dans les attitudes de leurs 
enfants. Plusieurs parents et 
instituteurs, même s'ils n’excu- 
sent pas ouvertement les échecs, 
n'insistent pas suffisamment sur 
l'importance du succés. 

“Je crois que beaucoup de pa- 
rents s'intéressent trop peu aux 
études de leurs enfants”, de dire | 
M. Warren, qui ajoute que trop 
de professeurs ne réussissent 
pas à éveiller l'intérêt du pa- 
resseux. 

Certains psychologues en é- 
ducation et certains éducateurs 
partiellement 
problème en 


se sont rendus 
responsables du 


Dans les deux photos ci-dessus, deux enfants revétent des vêtements qu'ils viennent de re-|:1,jssant croire aux étudiants 


cevoir de généreux hienfaiteurs. À gauche, c'est un petit Noir du Cameroun, en Afrique, qui ajuste! , » pose 
droite qui vit dans les montagnes de la province de Kontum, au) ils n'ont pas à compter sur 
r pour opérer le même ajustement. Ainsi dans! eux-mêmes, à répondre de leur 


de votre âge ne connaissent un peu de confort avenir, à accepter certaines exi- | les”, de conclure M. Warren 
(dans le manger, l'habillement, à l'école, même au foyer) que grâce à la générosité des catholiques | sences et à s'y conformer”. 
Chers cousins et cousines, ne refusez jamais de faire au moins votre petite part, 
tranger et aux populations qui leur sont confiées, | 
(Photo NC) 


Sévérité à Calgary 
Comme solution au probleme 


Le culte de l'insuccès 


pneus 


de l'échec scolaire, M. Warren 
suggère la ligne de conduite 
controversée établie par Calga- 
ry à l'endroit des cancres en 
1952 et adoptée subséquemment 
par plusieurs autres high 
schools canadiens. Les high 
schools de Calgary renvoient —— 
dès le 15 février et pour le reste 
de l'année scolaire —— les élèves 
qui continuent d'échouer en dé 
pit d'avertissements donnés en 
novembre et à Noël, Les cancres 
sont repérés au moyen d'une 
échelle de notes correspondant 
aux divers quotients intellec 
tuels des élèves, Les exclus ont 
le privilège de faire appel à la 
commission scolaire, 

Depuis l'application de cette 
ligne de conduite, le nombre des 
étudiants de Calgary aux notes 
d'examens inférieures à 50 pour 
cent est tombé de 30 à 20 pour 
cent, M. Warren ajoute que cet 
te ligne de conduite a aussi eu 
pour effet de réduire le 
bre des cancres éventuels en 
raison de la pression constante 
qu'elle exerce sur les élèves 

“Les professeurs de Calgary 
travaillent plus fort et consa 
crent plus de temps à leur pro 
fession'', dit-il. Certains parents 
s'intéressent davantage aux étu 
des de leurs enfants 

Une nouvelle norme 
ligne de condui 
Warren 
creer une nouv elle norme socia 
le en vertu de laquelle le succes 
impose le respect. Il fait 
fois cette mise en garde 
si les écoles peuvent grandement 
aider les désoeuvrés, ‘la réfor 
me de ces derniers ne sera défi- 
nitive que par la coopération de 
la société 


nom 


La nouvelle 


te, selon M tend à 


toute 


même 


“C'est là un objectif réalisa 
ble, Et je suis sûr qu'avec le 
temps, nous pourrons rendre à 


la lutte contre le cancre un su 
prême hommage en cessant d'a- 
| voir à l'imposer dans nos éco- 


| Qu'en pensez - vous? Est-ce 
qu'on veut réussir dans votre 
| école? 


St-Bonifoce, le 3 février 1961 
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— Ne bougez pas, gémit-elle 
Elle le rallongea doucement. 
— Laissez-moi vous barider, 


en attendant qu'il nous arrive de 
l'aide, 


Elle pensait: “Nous en arrive- 
ra-t-il Jamais?" | 
…— Partez, murmura-t-M de 


nouveau, le scélérat reviendra 
+ avec d'autres . .. 

J'ai mon revolver, dit-elle 
avec assurance, Où est le vôtre? 
11 secoua la tête 

Pour l'amour Dieu, 
laissez-moi! Vous ne 
rien contre eux, Christiane; 
vous supplie de vous en 

Sa voix s'affaiblissait encore 
ses traits se tiraient davantage 
Ne parlez pas, commanda- 
Je ne vous quitterai pas 
Elle fit de son mieux pour ar- 
rêéter l'hémorragie. Les yeux 
fermés, il étendit la main, cher 
chant la sienne. 
- C'est toi, 


de 


je 


elle 


» 


Louise”? souffla- 
t-il, Je révais, je me croyais au 
Canada , Je me sens la tête 
vide. La petite fille de la mine 
me fait penser à toi Ne me 
laisse pas aller . Je tombe 

je tombe ,,, 

Christiane, le coeur et le vi- 
sage durcis, essayait de dégager 
sa main, NM murmura si bas 
qu'elle l'entendit à peine 

— Ne me quitte pas, Louis 
C'est fini Je ne vois plus, 
« . Où est-ce la nuit? Je suis 
couché ici depuis longtemps 
J'ai froid froid , 

Sa voix était devenue 
tincte et doigts crispés 
vaient lâché les siens, 

A Christiane, les minutes 
semblaient des heures. Le bruit 


#1 
indis- 
à- 


ses 


des ailes d'un oiseau de nuit|que avant que sa maitresse fût 

coupa l'air comme un rasoir, en selle Pes de incl ST 
La brousse craqua sous des Il commençait à neiger et Ne” Pgo vire pe val 

pas lourds. |froid était terrible Christiane | Eee | 

Attention interjeta une ne le sentait pas. Sa tête et ses — Christiane, où êtes-vous? 

voix rude, 1] y a quelqu'un près | mains étaient brûlantes. Vénhez. ie Vous en prie! nu 

de lui . J'entends iles sabots Enfin, le camp fut en vue. Ch ti "qu “ F5 t 0 

d'un cheval. Un de la Police | Après quelques instructions h4- | .; lle pres: 4 ressaillit, Larre 

montée , ,. tives à Mélie, elle fit deux hom- |% °° 4Yail reçu un coup. f 


Peuh! jeta son compagnon, 
ce n'est qu'une femme. La peti- 
te Francaise, Son compte sera 
vite réglé. 

Les pas se rapprochaient, 
Deux hommes parurent, portant 
le rude costume de mineurs. 

Christiane se leva et se tint | 


toute droite devant l'homme 
qu'elle aimait, 
La menace à la bouche, les 


bandits lui enjoignirent de se ti- 
rer de côté. e braqua son re- 
volver sur l'homme le plus pro- 
che. 


— En arrière! dit-elle d'une 


voix ferme. En arrière ou je 
tire. 
Le plus grand des deux lui 


donna sur le bras un coup bru-| 
tal. 


— Assez de ça, dit-il. Nous ne 
nous battons pas avec les fem- 
mes 

1 la retint pendant que l'au- 


tre soulevait Kerlay | 
Un instant, le courage de! 
Christiane lui manqua. Quelle | 


aide attendre? Elle aurait beau | 
crier et crler, personne ne l'en- | 
tendrait, | 

Sa jument attachée à un ar- 


(on coeur 


par M Beuve-Méry 


pourrez | 


|vantes, sans connaitre beaucoup | 
le sommeil. 
| Une période d'anxiété pour la | 
ropriétaire de Roseterre, autre- 
ois si gaie, si insouciante., Gé- 
rard Kerlay paraissait tour à 
tour mieux ou ma mal. Parfois 
il délirait: la plupart du temps, | 
fl restait pi é dans un coma! 
| ressembiant à la mort | 
Le fitèle Michel était au dé- | 
sespoir. Il adorait “le patron” et | 
jurait de le venger. 

Je connais ces démons, di- 
| sait-il à Mélie, un jour qu'il l’ai- 
| dait à maintenir dans son lit le 

malade agité. Au premier jour, | 
|je les mettrai à danser au bout | 
|| d'une branche d'arbre. 

Les jurons qui suivirent fi- 
rent frissonner la pieuse Mélie. ! 

— La Vengeance appartient à | 
Dieu, dit-elle, plaçant une nou- 
velle bûüche dans le poéle 

Le même soir, Gaddy, après 
que Christiane lui eut fait dire 
[sa prière et bordé dans son lit, 
| demanda 

— Crissie, est-ce que M. Ker- | 
lay va mourir? 

— J'espère bien que non 

— Est-ce que cela te ferait 
beaucoup de chagrin s'il mou- 
ran? 


parler 


| 
| 
| 
i 
1 


Société des Gens de Lettres 


smmmmmmrsnmnnéntne) 


cheval sonnalt. Le cavalier ap- 
prochait rapidement, le clique- 
lis de ses éperons devenait dis- 
tinet 

— Police! cria-t-elle avec fré- 
A l'aide! Au se- 


|nésie, Police! 
|cours: 

| Le trot du cheval se fit plus} 
pressé; une minute plus tard, la | 
brousse crissait sous un pas fer- 
| me. 

Christiane, dans la demi-obs- 


curité, reconnut l'uniforme de |" as” D ° 
|la Police montée, et presque | très PT nous serions Fous 
aussitôt sut que l'arrivant était | Moi, je le serais, dit l'en- 


| Antoine Barroy., 

| Les meurtriers avaient déjà 

[abandonné la place et se reti- 

raiemt sous le couvert du bois. | 
…— Mademoiselle Saint-Au- | 

| bin? | 

ice qui se passe? | 


s'exciama l'officier. Qu'est- 
| J'ai peur que vous ne : 

r — Si, si, il y en a encore, Ils 
ban dre du tard, # Christiane, | 4. aillent chez ce méchant 
retombant à w | Pr | Pleine-Lune, et le vilain est bien 
COS nanune 6e era. {capable de les avoir chargés de | 


prêt à sangloter. S'il 
|meurt, je tuerai les méchants 
Mexicains quand je serai grand. 

— Nous ne savons pas si les! 
agresseurs étaient des Mexi- 
Cains. !1 n'y en a plus dans le 
| district 


[pour que vous arriviez . .. tTOP |j'uffreuse besogne. C'est l'idée 
a, de Michel | 
| Sans cérémonie, Barroy la! __ Chut, mon chéri; il ne faut 


poussa de côté et, agenouillé à 


| son tour, souleva la tête du mo- | pas t'agiter ainsi. Essaie mainte- 


| nant de dormir. 


iribond, puis lui fit glisser un - Est-c st -uré, | 
peu de brandy de sa gourde en- | or 0m. GE. 00. pue, | 
tre les lèvres hepnère: NOR... 

… ]1 est bien mal, dit-il au — On dirait bien, Tes yeux 


bout d'un moment. Comment ce- 
| la est-il arrivé? 

| Un mouvement 
| blessé 


| sont rouges. Michel a pleuré, lui, 
| et M. Barroy en avait bonne en- 
| vie 

Christiane ne répondit pas; 
elle n'avait pas pleuré, mais son 
coeur débordait d'une tristesse 
|amère, Dans les heures de silen- 
ice, e:le enjendait encore le bles- 
sé l'appeler du nom de sa fem- 
me msrte, Ce soir même, elle 
entendait sa voix dans la nuit: 

— Louise . ., Où es-tu, Loui- 
se? Je te pardonne. Faisons la 


convultif du | 
| Il est encore vivant, soupi- | 
ira Christiane, il est encore vi- 
vant! Je cours chercher de l'ai- 
|de. Bella filera comme le vent. 
| Elle vola jusqu'à l'arbre où 
Bella battait du sabot avec im- 
|patience, La bonne bête sembla 
comprendre ce que l'on atten- 
dait d'elle et prit le galop pres- 


dy se redressa dans son lit: 
— Ne vas-tu pas lui répon- 
dre? demanda-t-il, angoissé. 


mes atteler un vigoureux poney 
à un petit traineau. 


Dans un cauchemar elle les N ét 0 = 
à — Non, mon chéri, il n'a pas 
conduisit le long de la route, | besoin de moi. Il est inconscient 
puis, à travers le boqueteau, ... ll ne sait pas ce qu'il dit, 


jusqu'à l'endroit où Barroy veil- 


{lait son ami mourant. Pourtant, le pitoyable appel 
Aux yeux désespérés de|5® répétait. Elle sortit sous Ja 
A f vérandah, insensible au froid, 


Christiane, la fin était inévita- 
ble et proche. Elle surveilla les 
hommes plaçant avec précau- 
tion leur fardeau sur'le rude 
mode de transport; le groupe se 
mit en route, suivi de Barroy 
tenant son cheval par la bride. 

Alors elle partit elle-même 
pour la ville, à la recherche d'un 
médecin 

Ce fut à Roseterre, plus pro- 
che, que le blessé fut transporté. 

Mélie, aidée par Barroy, l'a- 
vait mis au lit et lavé la plaie 
quand le docteur arriva. Après 


regardant avec des yeux qui ne 
voyaient pas à travers le brouil- 
lard glacial. 

Mélie vint la chercher. 

Mon agneau, il parait bien 
en peine, Je crois que si tu ve- 
nais le voir une minute, ça le 
calmerait, 11 n’a pas voulu pren- 
dre la drogue que le docteur a 
ordonnée, et il a bousculé Mi- 
chel plusieurs fois. 

La jeune fille suivit Mélie, 
Gérard était à moitié hors du 
lit, le visage très rouge, les yeux 
brillants de fièvre, 


— 


un examen minutieux, celui-ci : . ; ; P 

constata la gravité de la bles- Michel semblait épouvanté, 

sure prêt à user de force s'il était né- 
— Pourtant, conclut-il, la for- | CESSaire. pu j 

te constitution de M. Kerlay Christiane s'avança vivement 


Let posa sa main sur le bras du 
| fiévreux 

Il la regarda un instant, puis 
se recoucha, calmé 


peut triompher 

Mélie et le docteur veillèrent 
toute la nuit le blessé, installé 
dans la chambre de Christiane. 


bre hennit, Au loin, sur la route 
glacée, le bruit des sabots d'un 


— Enfin, vous êtes venue, dit- 
il. Vous avez été bien long- 
| temps, Qui est là, dans la cham- | 


La jeune fille partagea celle de 
Mélie ce soir-là et les nuits sui- 


HORIZONTALEMENT 


1 Relächements des fils d'un 
ussu 
Sorte de blouse Aussi 

3--Chandelle de cire Mas 
se de terre 

4 Année - Couteaux à vi 
role. 

5—Panse. - Avec grâce 
Tête d'une tige de blé 

6— Atelier où l'on torrétie le 
calé Emission par la 
bouche 

7—Organe. - Art espagnol 
— Cube 

8—Enlèves le soufre d'une 
substance 

S--Cela. — Péninsule monta 
gneuse d'Egypte 

10—Attacha. — Ville de Tur 
qui. — Conj 


11—Emietta. — Ville de l'Italie 
méridionale 
Discours er chaire 


tes 


\” 


For 


|bre? 6 

— Seulement Michel et Mé- 
| lie, dit-elle d'un ton doux. 

— Que  veulent-ils? 
leur de s'en aller. Ne 
donc causer avec ma 
sans que tout le camp 
aux écoutes? 
| Christiane changea 
leur, 


10 


11 


Dites- 
puis-je 
femme | 
vienne 


de cou- 
Allez, dit-elle précipitam- | 
{ment à Michel et à Mélie. Je 
vous appellerai si j'ai besoin de 
vous. | 
Elle posa sa main sur le front 


| du malade et l'y tint quelques | 
instants. | 
— Coüùrbe-toi, dit-il. Tu me| 
sembles si loin . loin comme | 
les étoiles. Cela me fait mal de | 
| regarder si loin | 
Obéissante, elle s'agenouilla | 
| près du lit. 
| — Tout est rentré dans l'or- 
| dre, n'est-ce pas? souffla-t-il. 11 
|n y a plus de malentendu? 
| La voix était si faible qu'elle 
lavait à peine saisi les mots. 
| Pourtant elle répondit d'une 
| voix ferme 
A sd | Aucun malentendu. Nous | 
‘ Puce gr gt Gure- |nous sommes expliqués 
20 (Hub) | —— Tu n'en as jamais vrai- 
2 MAI file digues nid. ment aimé un autre, Louise, re- 
TRS LUE À de l'obf prit-il presque indistinctement. 
té : À cita [C'était une calomnie, n'est-ce 
- pas? 
#-Unhe Ce mesure, — An | 11 attendait une réponse. Elle | 
cienne mesure de capacité. | se décida: 
- Vent à | - Oui, une calomnie 
#—Sont pas réelles. — Avant- | Eh bien! je crois que je 
ÿ mr . " [vais dormir maintenant. Bon- 
>— Espace e mer peu pl ni | 
fond entrecoupé d'ilots. — Bonsoir, mon ami | 
: | me LA RAR SET |  Brusquement, ÿl rouvrit les 
€ 4 yeux 
__ Assemblée |” —— Je croyais . . ,, je. croyais 
QU © oo vd ie — 1 F | que c'était Louise, dit-il, reje- 
à r tant ses cheveux en arrière de 
Golfe étroit et profond de | son front. Je révais . . . Où som- 
la Norvège |mes-nous, Christiane? Serons- 
9—Tête de rocher. — Pronom nous bientôt hors du bois?’ Vous 
— À travers allez prendre froid, petite fille. 
10—Batelier. — Petit ruisseau. Appuyez votre tête sur moi. Je 


- Sans vêtements les entends qui reviennent 


l1—_Pronom. — Se dit des pe Mon Dieu, que je suis fatfkué. | 
tits poèmes satiriques d'Ho- À fatigué. Embrassez-moi, 
race Saison |Christiane. Vous savez que je 
12—Qui sont en usage — |vous aime. Ne vous l'ai-je pas| 
Equerres dit, un soir de clair de lune? | 


Ou l'ai-je rêvé? Embrassez-moi, | 


SOLUTION DU PROBLEME No 285 | Christiane, pour que je meure | 
| » 
= Horisontalement: !. Défleu. 8 Verticalement: 1!  Deévelop- [On DE : 
raison: 2. Epierre — Fini: 3. pable; 2. Epilogue — Ors: 3 | Elle pan sur Jui et ap. | 
Vigesimo, 4 Elu — Enucléer: Figuration, 4 Lee — Imanat os dl 2 pme ah, À 
5. Lori — Eétion: 6 Ogam — 5 Erse Téteau; 6. Urine — se _ OS 
Annnée; 7. Putaui, 8 Peinerailires: 7. Remue Fas — Fe Fast . . 
— lve; 9. Oates — Amas; 10.18 Octa -— Agé; 9. If — Lins hits ES 3 va | 
Bontés — Amant: 11, Lr —! Amer; 10. Siméon — Iman:; | M apnçes vs tt À 2 Au'il sat | 
Agente; 12 Essoueher — Er. |11 On — Enervante, 12 Nier enfssai: 
à— Enter. \ (à suivre) l 


| prendre; 


|sera par un télégramme, une lJet- 


|que un 


[ni d'un bleu tendre ni d'un noir 


pois, congelés ou en conserve, 


suggère d'en varier les assaisonnements. Selon les mets qu'ils 
accompagnent: poulet, boeuf, mets aux oeufs et au fromage 
ou agneau, voici des pois accommodés de beurre, condimentes 
d'oignon ou d'ail, de fines herbes ou d'épices tels que: 


riette, persil, muscade, menthe 


tés devraient pouvoir satisfaire même le plus difficile des 


gourmets! 


Bijoux et bibelots 


Un texte anglais donne les in-! 
dications suivantes pour con- 
naitre exactement la saison de 


{notre vie. Vous êtes déjà ers au- | 


tomne et vous n'êtes plus jeune | 
si vous n'aimez ni les fleurs, ni | 
les enfants; si vous ne riez plus | 
de bon coeur, si vous pensez | 
plus au passé qu'à l'avenir; si} 
rien de nouveau ne vous inté- | 
resse; si vous n'osez rien entres | 
si vous attachez plus 
de prix à l'argent qu'aux idées; 


{si vous mettez systématique- | 
ment en doute la sincérité des | 
autres; si vous êtes atteint d'é- | 
goïsme; si vous vous plaignez | 


au lieu d'aider; si vous criti- | 
quez au lieu d'encourager; sil 
vous jalousez au lieu d'admirer; 
si vous avez perdu l'enthousias- 
me et la foi en l'idéal. | 

Gare à vous si vous devez 
vous reconnaitre dans chacune 
de ces lignes! Ce ne sont pas les | 
bonnes et il est temps pour vous! 
de donner un bon coup de | 


barre! 
CLAUDINE. 


+ 

Une tasse à mesurer peut ser- 
vir de niveau d'eau pour vous 
aider à vérifier si vos meubles 
sont d'aplomb. Sur une surface 
horizontale, l'eau touchera la 
marque tout autour. 

+ Fr + 

Deux alpinistes s'adressent à 
un hôtelier: 

— Nous devons faire, demain | 
matin, l'ascension du mont 
Blanc. Avez-vous une chambre 
pour nous? 

— Oui, il m'en reste une au 
cinquième étage. Mais il n'y a | 
pas d'ascenseur. | 

— Pas d'ascenseur? Mais en | 
voila un hôtel! | 

EE | 

Pour faire ressortir la saveur 
d'une tranche de saumon ou de 
flétan, aspergez de jus de citron 
les deux côtés du poisson pen- 
dant qu'il cuit au four ou sur le | 
gril. | 

+ s + 

Lorsque l'une de nos amies ou | 
l'une de nos connaissances a ob- 
tenu une distinction quelconque, 
on s'empresse de la féliciter. Ce | 


tre, une carte sur laqueile on 
tracera quelques mots empreints 


beauté 


|! 
Il est des femmes ravissantes. ||! 


Dès qu’on les aperçoit, on ne | 
peut s'empêcher de les admirer. | 
Pourtant, en les revoyant, en les | 
examinant davantage, on remar- 
pli dur aux lèvres, les 
yeux, qui seraient beaux s'ils 
étaient doux, perdent tout leur | 
charme par des éclats de dureté. | 
Les gestes, quand ils ne sont pas 
étudiés, sont secs et trahissent 
l'égoïsme et la prétention. | 

Il en est d'autres, moins jolies, 
parfois laides. Celles-là, on les 
remarque moins, on ne leur ac-| 
corde pas tant d'importance. Ce- 
pendant, en les voyant plusieurs 
fois, en bavardant avec elles, on 
est tout surpris de s'apercevoir 
que les veux petits, qui ne sont 


| 


velouté, que ces yeux prennent 
de telles expressions de douceur, 
d'intelligence, qu'ils deviennent 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Pour rendre plus intéressante la présentation des petits 


Coffret | 


Dosette 


te”, la fièvre typhoïde, la peste, | de la morale, cela enleve-t-il de 


Ne permettez pas 
Qu'un enfant ,,, 


| Soit trainé par la main, sur | 
la rue, plus vite que ses petites 
|jambes lui permettent de mar- | 
cher 

Soit traité comme un intrus | 
|dans un groupe d'adultes qui se 
Idisent des secrets, épelant les 
{mots qu'il ne doit pas entendre, 
(chuchotant ce qu'ils cachent, 
|parlant une langue étrangère, 
s'exprimant d'une façon volon- 
tairement ambiguë afin qu'ils 
ny ET rien. 
Entende les confidences qu'il 
a faites à ses parents qui s'en 
servent en les interprétant pour 
|s'attirer le rire d'un groupe de 
| gens sans délicatesse, lesquels ne 
|manqueront pas de faire juste- 
|ment la remarque qu'il faudrait 
taire 

Soit humilié par l'un ou par 
{l'autre de ses parents devant un 
camarade qui l'admire et qu'il 
| aime 
| Entende l'adulte qui lui pré- 
[sente quelque chose dire: “Et 
maintenant, qu'est-ce qu'on dit?" 
avant même qu'il ait eu le temps 
{de dire merci, ou alors que son 
beau sourire épanoui a déjà tout 
exprimé 

Soit puni sans réserve sans 
avoir eu le droit de s'expliquer, 
d'exprimer les motifs qui l'ont 
fait agir 
Soit amené à une partie de 
| plaisir où il ne pourra rien faire 
| des activités qui l’intéressent. 
Soit obligé de vider son assiet- 
te quand il n’a plus faim. 
Soit puni parce qu'il a oublié 
iquelque chose, tandis que ses 
| parents et les autres adultes s’en 
tirent avec aisance par cette sim- | 
|ple excuse: “Je le regrette infi- 
niment, mais j'ai complètement 
|oublié” 
{ Soit tenu de veiller aussi long- 
[temps que ses parents le dési- 
(rent, pour leur plaisir, et puni 
lensuite lorsqu'il est tellement 
| fatigué qu'il ne peut plus être | 
{docile et aimable 

Pour ranger vos ampoules| Dise quelque chose en toute 
électriques, en attendant de vous|simpiicité, avec conviction et 
en servir, servez-vous de porte-|sincérité, puis entende un salon 
balai. Fixez ces derniers au mur|rempli d'adultes se iordre de 
d'une armoire et suspendez-y les !rire 


1 


Q. — Vous aidez tellement 
de personnes que j'ai pense 
vous ecrire et vous demander 
un conseil. J'ai un piano usa- 
ge et, comme son vernis est 
défraichi, je voudrais le pein- 
dre. Est-ce une bonne idee” 
Si oui, quelle couleur con- 
viendrait et quelle peinture 
employer? La piece qu'il oc- 
cupe est beige et son tapis est 
brun. Merci d'avance. 

LECTRICE. 


R J'ai déjà vu de tels pia- 
nos qu'on avait peints de la mé- 
me couleur que le mur près du- 
quel ils étaient placés. Ils pa- 
raissaient très bien et la piece, 
généralement petite, ne semblait 
pas encombrée. Si vous désirez 
conserver à la vôtre son appa- 
rence spacieuse, vous pourriez 
très bien faire le même choix et 
peindre votre piano de couleur 
beige. Il vous faudra d'abord 


di, : 


la Section des consommateurs 


r- 
ou romarin. Toutes ces varié- 


l 


l'aide d'un produit que 
l'on vend dans tous les magasins 
de peinture et qui se nomme 
“Paint Remover' ou ‘Varnish 
Remover'”’. Ensuite, vous passe- 
rez un papier de verre sur toute 
la surface afin de faire disparai- 
tre les marques qui pourraient 
y rester et la rendre propre à 
recevoir la couche de peinture 
de base. Je vous conseillerais de 
demander des renseignements 
au sujet de la sorte de peinture 
qui conviendrait le mieux à ce 
travail, et son mode d'emploi, 
auprès d'un vendeur expert, soit 
dans un magasin de peinture où 
au rayon des peintures de nos 


de 


ampoules par leur base. | Non, cela ne devrait jamais, grands magasins. J'ai souvent 

8 7 lêtre permis! Jamais. profité moi-même de leur aide 

Saviez-vous que l'animal le| étaisimmtiératnpetliisitsinnonittiiniminie et mon travail n'en a été que 

plus rapide du monde est un d plus facile et mieux réussi. 

insecte, le céphénomie, qui fait | Savoir se poudrer Croyez que j'ai beaucoup ap- 
' 


précié votre intérêt au courrier 


plus de 700 milles à l'heure. 
et vos remarques aimables. Bon- 


+ + La poudre ne sert pas seule- 


Madame — Je n'en peux plus. |ment à rehausser la beauté ou|ne chance. 
Je suis à bout. Je ne dors plus...|dissimuler les imperfections, DEN CT 
Tu as de la chance, toi, de seleile vous aide à nsaintenir la Q. — S'il vous plait, vou- 


lez-vous me faire parvenir 
par le courrier, l'adresse, à 
Ottawa, où je dois écrire pour 
faire ma demande de pension 
de vieillesse. Ma famille et 
moi aimons beaucoup votre 
courrier. Merci beaucoup. 
AGEE. 
R. -- Vous ne me dites pas, 
chère Madame, si vous avez at- 


pas souffrir des nerfs! çpeau en bon état, grâce à son 
Monsieur — Oh! si j'en souf-! action isolante et adoucissante. 
fre, ma chérie. Mais pas des Elle protège du vent, du froid, 
miens ... du soleil, de la poussière, forme 
x + un écran sur votre peau quand 
En faisant une mayonnaise, Celle-ci est trop sèche, absorbe 
ajoutez toujours les ingrédients! son excès de sébum quand elle 
après le vignaire pour l'empé- | est trop grasse. 
cher de s'agglutiner. Se bien poudrer est un art 
: AU. Us |En général, vous secouez votre 
Veillez attentivement au bon|houppette, et lorsqu'il ne reste 
état des chaussures de vos en-|plus rien dessus, vous la prome- 
fants. De graves déformations ou nez généreusement sur votre vi- 
le désagrément de cors et de}sage;, geste gracieux peut-être, 
durillons sont à craindre lorsque | mais inefficace. 
les chaussures sont trop étroites,| Trempez dans votre boite à 
trop lourdes, trop larges; il n’est! poudre une houppette de laine 
pas recommandable non plus de! PROPRE, ou un tampon d'ouate. 
passer au cadet les chaussures | Enfarinez-vous généreusement le 
mises longtemps par l’ainé dont visage et le cou, par tamponne- 
les pieds sont tout différents. Iment vif, mais NE FR EZ 
à #4 à | PAS. Ne glissez pas la houppette 
L'idéal dé l'amitié est de se/!sur la peau, vous remplissez ain- 
sentir ‘‘un’’ et de rester ‘‘deux’’.! si tous les sillons, tous les pores, 
Mme SWETCHINE. et vous obtenez un effet de plà- 
+ + |trage. Déposez seulement la pou- 
— Vous êtes fiancé à Mile Du-|d'e, puis étalez légèrement avec 
puis et vous avez épousé sa me-| Votre lampon, par petits mou- 


+ 


alors que, je crois, 
vrez automatiquement 
sion dite ‘de vieillesse”, ou 
vous êtes plus jeune et 
vez plus travailler pour 
sons de santé. Dans le 
cas, vous auriez droit, 


nant certaines conditions, à 


pas reçu » 
vous avez dù oublier, il 
quelques années, d'aller 


re au Ministère de la Santé et 


re? |vements circulaires: vous la fai-!mander les formules nécessai- 
— Ah! oui, mon vieux, j'ai-ltes ainsi pénétrer doucement res. Lorsque vous les aurez 
me encore mieux ça que de l'a- dans la peau, elle s'incorpore — - 


[au fond de teint en une couche 
unie, sans former une carapace. 


Retirez ensuite l'excédent avec 
une patte de lapin, une petite 
brosse à poudre, très douce, ou 
un simple tampon d'ouate pro- 
pre. Dans la journée, si vous 
{retouchez la poudre, faites-le 
avec une houpette de cygne. 


voir pour belle-mere. 
+ + 

Pour éviter que les raisins des- 
sèchent le pain en absorbant son 
humidité, faites-les tremper a- 
vant de les ajouter à la pâte. Le 
même procédé s'avérera tout 
aussi efficace lorsque vous em- 
ployez d'autres fruits secs 


Le choix d'une arrière 


Gabriel Hanotaux, mort en 
1944, qui fut un historien et un 
homme politique, ministre des 
Affaires étrangères pendant plu- 
sieurs années, a écrit sur ce su- 
jet, cette page alerte. 


Le souci de ma carrière, dont 
tout le monde parlait à ma mère, 
commençait à la préoccuper, Le 
malheur était qu'aucune carriè- 
[re ne m'attirait. Mon père avait 
eu aussi l'idée de faire de moi 
fun banquier: il m'avait conduit 
chez son ami, M. Quentin, ban- 
quier lui-même. Celui-ci était un 
sage. 11 me dit: ‘“‘’Tends ta main!”. 
Je le fis. ‘Tu n'a pas les doigts 
crochus, observa-t-il. Inutile, tu 
n'as pas d'aptitude pour la ban- 
que”. J'avais bien quelques dis- 
positions à devenir cultivateur, 
et cela n'eut pas déplu à ma mé- 
re. Mais comment tenir à la rude 
vie du paysan avec ma poitrine 


AU SERVICE DE 
VOTRE BONHEUR 


Tant pis si vous croyez que 
nous perdons notre temps 


L par le Dr Adrien Plouffe 

“Vous en avez de la patience! | vention de la maladie? Dites que 
Au fond à quoi servent l'hygiène | vous voulez vous enliser dans 
et la médecine préventive? Vous |l'ignorance, la négligence ou 
perdez votre temps!” l'inconscience. C'est votre affai- 

Ce serait une erreur de croirelre et nous n'y pouvons rien. 
que l'enseignement de ces scien-| Mais, de grâce, ne dites pas que | 
ces est inutile. La diphtérie a|la prévention est une bagatelle! 
disparu de la circulation, de mé- | infructueuse. Si vous ne suivez 
me que la variole ‘grosse picot-| pas les règles de l'honnêteté et 


déployée quand il était question 


successeur, Mon grand-père Mar- 
tin me conseillait la menuiserie: 
“C'est ton affaire, me disait-il, 
{tu sais tirer un plan”. 

Ce gentil propos me remet en 
mémoire une anecdote se rap- 
portant à une tout autre époque 
de ma vie, J'étais alors ministre 
des Affaires étrangères. Le ba- 
ron de Mohrenheim était am- 
bassadeur de l'Alliance”, ce qui 
lui donnait le droit à une heu- 
re d'entretien le mercredi, jour 


le choléra, la fièvre jaune! Dans|la valeur aux vertus des Com- 
les guerres au temps jadis, le | mandements”? 
tétanos emportait des milliers de| Vivez à votre guise, comme 
soldats; dans les deux dernières | ,ous l'entendez, cela vous regar- 
x res ph Sage ve ad les! de, mais notre affaire à nous les 
n'est ie une maladie aussi | po Rp nisues es! TEE 
meurtrière qu'autrefois. Il y a!que vous pouvez, avec de la bon-| de l’audi ipl i Les 
encore des cas de tuberculose, | rolanté du bo! ( l'audience diplomatique. 
mais, grâce à l'hygiène et aux po 03 " DE ee mu |£randes affaires n'étajent ns 
»  Bré Ys |conserver votre santé et aug-|toujours si chargées qu’elles oc- 


beaux, d'une beaufé vivante et remèdes puissants que nous pos- | menter ainsi vos chances de bon- cupassent les soixante minutes 
pleine de charme. Et cette sil- | sédons, la mortalité par tuber-|heur sur la terre! Vous attendez! réglementaires: et nous causions. 
houette qui, à prime abord, man- | culose est infiniment moindre. Il! d'être malades. pour penser à la ÿ : x “ 
que peut-être d'harmonie de-|y a moins de maladies vénérien-| Lrévention. C'est un peu tard pe png .me dit un jour 
vient plus attirante, plus gra-|nes, moins de contagion et ON | pour vous assagir et quand vous |. ps chef MURS, 78! "1 mé 
cieuse, parce qu'il émare de cet-'neut les guérir facilement grâce | êtes guéris, si vous l'êtes, vous ce sg Mer ve ne, me 

, je, v k 


Îte femme laide, un charme pué-!à la pénicilline. 


ril et réel 

La beauté du diable est don- 
née à beaucoup. La beauté du 
coeur et de l'expression, à cer- 


taines . . . celles qui le veulent. | 
Pourtant, seule 
demeure | 


Que devient une femme uni-|sont guérissables. L'examen mé- 


cette beauté-là | cancer, de bonne heure, c’est-à- 


|retombez dans le marais de la 


Rs 27 . 
a gp nt bien raison-\{ine ambassadeur de l'Alliance 
ln dde bd $ ,|à Paris, etc. qu'auriez-vous pu 
— Vous perdez votre temps'|faire de mieux?”. Le cher baron 
16 1eme EL een dti Late lee TPS Oran EE 
} amartinien. “Voyez-vous, reprit- 
|temps de travailler à une oeuvre |], j'aurais voulu être jardinier; 
|saine, bienfaisante, une oeuvre! basser ma vie au milieu des 


La soumission aux règles de baron de l'Empire, conseiller in- 


l'hygière et de la médecine pré- 
ventive contribuera dans une 
large mesure à dépister de bon- 
ne heure la tuberculose et le 


dire au moment où ces maladies 


teint l'âge de soixante-dix ans, 
vous rece- 
la pen- 
si 
ne pou- 
des rai- 
dernier 
moyen- 
la 
pension pour les personnes né- 
cessiteuses, Si vous êtes dans le 
premier cas, et que vous n'avez 
la pension, c'est que 
y a 
vous 
inscrire et il vous faudrait écri- 


du Bien-être, à Ottawa, et de- 


de poulet et ma face de carême? | 
Mon oncle Edmond riait à gorge | 


de faire de moi son disciple et 


| parce que, tel que je te connais, | 


quement jolie, au cours des ans? | dical périodique annuel aura, de 
Malgré tous ses efforts, sa peau plus en plus, des résultats mer- 
se flétrit, le pli des lèvres s’ac-| veilleux. Et puis, la durée moy- 
centue. Tandis qu'une femme |enne de la vie humaine est pas- 
peu jolie, mais douce et bonne, sée de quarante ans, il y a un 
gardera toujours beaucoup de | siècle, à plus de soixante-dix ans, 
charme et même une certaine en 1960. Osez donc le dire que 
beauté durable et captivante . . . ,i'hygiene et la médecine préven- 
Ses rides seront de bonté. Le tive ne servent à rien. 
visage est le reflet de'l'âme . . Les gens ne vous écoutent 
Aussi, ne vous contentez pa 
d'être jolie. En même temps que | 


s | pas! 
— D'accord, mais cela est-il 
serez |maine? Ceux qui restent sourds 
|aux leçons de vie saine qui les 
| aident à rester en bonne santé 
let plus heureux, ont-ils bien rai- 


votre caractère. Et vous 
certaine alors de ne jamais avoir 
de crises de désespoir, en vous 
voyant vieillir! 


Dominique GUERLAIN. 


| de salut public! 
| — Si ça vous amuse! 
| — I1 ne s'agit pas d'amuse- 
|ment, mais d'un devoir à accom- 
|plir en répétant tous les jours 
| que la possession de la santé est 
| une richesse incomparable, puis- 
(qu'elle contribue au bonheur 
humain. Nous travaillons à ins- 
taurer le règne de l'intelligence 
| de la santé dans tous les esprits. 
| Quelle tristesse de penser qu'une 


2 : , 
les | votre beauté, soignez votre âme, lune preuve de l'intelligence hu-| multitude de gens n'ont pas as- 


isez d'esprit pour comprendre 
|cette vérité évidente, lumineuse, 
| indéniable. 


| Voilà pourquoi les hygienistes 


son de nier la valeur de la pré-| continuent à perdre leur temps!| 


fleurs, retourner la terre qui 
sent bon, verser sur les plantes 
l'eau irisée, peindre la terre avec 
les fleurs de toute la gamme des 
couleurs; oui, c'était ma vraie 
vocation: jardinier! Et moi, 
lui dis-je, j'aurais dû être menui- 
sier: travailler dans le bois qui 
sent bon, passer ma vie dans des 
ateliers bien chauds et en pleine 
lumière, élever dans de justes 
proportions le double corps d'un 
buffet, agencer les tiroirs d'une 
commode; oui, c'était ma voca- 
| tion: j'ai manqué ma carrière: 
| 


menuisier!"”’. 
Gabriel HANOTAUX, 
de l'Académie française. 


remplies, vous les retournerez 
à la même adresse et en peu ue 
temps vous recevrez votre che 
que mensuel. Si, par contre, 
vous faites partie de la seconae 
catégorie de personnes, je crois 
que vous feriez bien d'écrire au 
même ministère, mais provin 
Ccial, c'est-à-dire Ministère de la 
Santé et du Bien-être de la sas 
katchewan, à Regina, en faisant 
les mêmes demandes 


. — Nous sommes deux 
eniants à Îla maison: deux 
adolescents encore aux etu- 
des. Depuis un an, les choses 
vont de mal en pis dans la 1a- 
mille, Notre pere occupe une 
tres bonne situation, nous 
avons une maison tres confor- 
table où rien ne manque . . . 
au point de vue materiel, No- 
tre mere à decide de repren- 
dre le travail qu'elle faisait 
avant son mariage et elle ar 
rive tres fatiguée le soir, Mon 
pere aussi est à bout apres sa 
Journee, ls se chicanent pres- 
| que tous les soirs et c'est 
nous, mon frere et moi, qui en 
subissons les coups pas 
physiques heureusement, mais 
malgre notre bonne volonte, 
nous n'arrivons pas à les con- 
tenter et ne savons plus sur 
quel pied danser, Je me de- 
mande ce que nous pourrions 
faire afin que notre mere 
comprenne que tous, nous e- 
tions tellement plus heureux 
avaat qu'elle travaille à l'ex- 
terieur, Élle dit à ses amies 
que c'est pour se donner d'au- 
tres intérêts maintenant que 
nous n'avons plus besoin de 
ses soins. Nous savons que ce 
n'est pas par besoin d'argent, 
car notre père gagne large- 
ment notre vie. Nous sommes 
bien malheureux et n'atten- 
dons que la fin de nos études 
pour partir. Un conseil, s'il 
vous plait. — SEIZE ANS. 
R. Vous avez toute ma 
sympathie, J'espère que votre 
mère lira votre lettre. Qui sait, 
jelle ne sera peut-être pas la 
seule à se reconnaître? Cette 
fois, j'admets que je la vise, elle 
et toutes les autres mères à Ja 
mode, qui travaillent pour leur 
seul plaisir et non par nécessité 
J'espère qu'elles se verront dans 
le miroir que leur offre la lettre 
de leurs enfants. Vous n'avez 
plus besoin de ses soins physi 
ques, soit, mais que dire du be- 
Soin que vous avez de ses con- 
seils, de son soutien moral, de 
son affection, de ce brin de cau- 
sette au bon moment, de sa 
sympathie et de sa compréhen- 
sion dans vos problèmes à vous. 
Que dire de l'atmosphère éiec- 
trique d'une famille où non seu- 
lement les adolescents ont par- 
fois l'humeur fantasque, mais où 
les parents ont toujours les 
nerfs en boule! Je crois que 
vous feriez bien, tous les deux, 
de choisir un temps d'accalmie, 
en fin de semaine, si possible, 
reposée et d'avoir un petit en 
tretien avec elle. Dites-lui tout 
|bonnement ce que vous venez 
Ide me dire. Si vous êtes aima- 
|bles, elle comprendra, car vous 
ine doutez pas qu'elle vous aime 
|bien, n'est-ce pas? Si vous crai- 
|&nez de ne pas pouvoir lui par 
ler à coeur ouvert, faites-lui lire 
ce courrier, Aux mères qui tra- 
vaillent par nécessité et qui me 
lisent, croyez à toute mon ad 
imiration pour l'effort que vous 
fournissez pour vos familles. 
[aux autres, veuillez croire que 
je comprends qu'une situation 
iqui vous éloigne de la monoto- 
{nie des tâches domestiques quo- 
|Itidiennes vous plaisent, mais le 
prix que vous la paierez peut 
être en vaut-il le plaisir? Son- 
gez à ces jeunes qui ont hâte de 
vous quitter et à votre mari 
avec qui vous ne vous entendez 
plus aussi bien. La chandelle en 
vaut-elle le prix? 


alors que votre mère sera plus 


LOUISE. 
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L'une des remarquables créa- 
tions en tissus canadiens que 
ro nt pour le printemps et 
'éte de 1961 les couturiers ca- 
nadiens: Tigereye par Louis Be- 
| rai, de St. Catharines. D'étroites 
bandes de biais marquent l'en- 
colure, les manches et le bord 
ide cette robe de lainage cana- 
dien or aux nouvelles formes 
curvilignes. Theme particulier 
du couturier: bandes biais. 


a dat à à 


Pose 14 


Pa 


ot 


{ 
Potites 
Annonces 


Tontt, 3 sous par met. Min. 
um, 75e. Chaque insertion 
supplémentaire, Z sous par met. ! 
Peas de changement de tente. 
Ajouter 15e pour un numére 


de boite 


Pour téléphoner 
une petite annonce 
signalez SPruce 5-8443 


votre 9 h. du malin et midi eu 
ratre th et 4 h de l'aprés-emidi 
du lundi au vendredi 


TISANE CISBEY Vous pouver main- 
nant vous procurer ls célèbre T1- 
SANE CISBEY Lez M. €. Sabourinm 
196, svenne Pravencher, St-Bonifare 
Pa + poste. 8129 traner n2-Tr 

SOPA, FALTEUILS FT TAPIS NET- 
TOVES avec experte pa es mé- 
hotes 1et vlus modernes à domicile 
1, à notre atelier. A “1 cotas refaîts 
1 rermodelt +. plus bas en 


Prix 
e. l'our lation gratuite, appe- 


les Anmerlean Carpet and L'pholsteryr 


Cieaners, 4Ustire 6-1352 n-06-TF 

\ LOUER St-Bonilace. Sa! . 
Le Chambre meublée p 

nine «2-511- wc 


Corsetiere Spencer 


louissrz de bonne santé #4 de beauté | 


| en portant une gaine, un corset où 
un soutien-gorge Spencer, fait sur 
mesure et dessiné spécialement pour 
et |} 
npoelez | 
7, Film | 
Elle » 


Supports pour hommes 
rendez-vous 
EVANS 

1-4507. 


vous 
femmes 
MME 

Park Moad 


Pour 
LILLIAN 
CHapet 


seize ans d'expérienre, | 


| Pas de cheveux gris . . . 


Ai vous faites moace du merveilleux 


produit 1AMAIS GRIS Auast si 
vous soufirez de Mhumatisme ou 
d'Arthrite 

Prrivez pour nos depliants gratuits 


C. C. Jomieson 
hoite postale 22, Transcona 
Téléphone: CAstle 2-4492 


Man. 


HOVATZOS 
*Eloserlanud"" 


Spécialité: fleurs pour mariages 
ouduets de corsage et autres 
Couronnes mortuaires 


253, Winnipeg 
Téléphone: WMitehall 3-2934 


svenue Notre-Dame, 


Signalez CHapel 7-4288 
Transit Service Station 


567, rue Marion, $t-Boniface 


iprés de l'hôtel] Transit) 
Gabr Tétrault propriétaire 


Fntretenons automobiles 
de toutes les marques 


Lubhrification - Réparation de pneus 


ie! 


Pour réparations de dactylogra- 
phes, de machine à additionner, 
pour achat et location de dacty- 
lotypes neuves et d'occosien, 


adressez-vous à 


Reliance Typewriter 


Co. 


ROGER-A., SABOURIN, gérant 


Téléphone 
Bureeu WhHitehall 2-7052 
322, rue Donald, Winnipeg 


PHARMACY 
Maintenant située à 
243, rue Marion, Norwood |! 

A l'angle de la rue Traverse 


à mi-chemin entre les rues 
Faché et Des Meurons | 


Telephone: CHapel 7-3533 


Nous livrons à domicile 


Cartes de souhaits en français 
et en anglais 


ON DEMANDE 
FILLES OÙ FEMMES 


ail délicat Metllet 


Femmes 
demandées 


Tras rs xages 


inexpér 


pou 


imentéees 
apprendre 
de 


COIFFEUSES 


Les nitres d'emplois pour les 
aduées sont plus 


due celles-ci 


coifieuses £ 
‘ombreuses 


Jamais auparavant v a-t-il eu tant 
d'occasions pour les jeunes filles 
ambitieuses 


Fer pour obtenir un 


gratuit 


MARVEL BEAUTY 
SCHOOL 


Donald, Winnipeg 


catalogue 


109, rue 


Man, 


Saskatoon, 
Toronto 


Surrursales 
Calgary, 


Regina, 
Fdmonton, 


Se Ag 4 rc quan à 


DAME BILINGLE 
fnce dGuire ermpi 
Ds: 
LA 
ser h Moîte 
triete, 


mipes ! 


ON DEMANDE — Jeune ! 
Bonne dactylographe et 
tions de tenue des 
mmédiatemnent pa 
hear, réfléreners et ex 
528, La Liberté #1 
venue MreDermet 


L 


ble en te 


temps 


43-539-430 


. + 


M un - : 
0-,:28-42 


ON DEMANDE 


pistolets pour 


Anciens fusils 
ol lection Signaler 


€ Hapei 71-2025 ou s'adresser à Boîte | 
le Patriote, 619, ! 


sat, La 
venue 


Liberté #1 
MicDiermet, Winnipeg !? 
«2-081 -QC 


OPPORTL NITE 
gmer 
neree 


EXCELLENTE. 


duits pour la ferme. Exceller 


ntssion et bon 


A LOUER — St-Bonilace, Logis: 3 piè- 
ces. Entrée et salle de bains privées 
Libre: ler mars. S'adresser à 198, rue 
Goulet, Norwood, 43-540-45C. 


SPENCER 


Vétements de base faits sur me- 
sure pour soulagement des maux 
de dos et mauvaise posture. 

Pour un rendez-vous, appelez, 
après 4 heures, Mme J 
représentante, JUstice 
rue Lansdbwme, Winnipeg 4. 
rélérences, appelez Mme Courtean, 
CEdar 3-5016, 


Horloger suisse 


Louis Matile 
& fils 
maintenont au no 237, rue Garry 


vis-à-vis le nouvel Hôtel des Postes 
Téléphone: WhHitehall 2-6625 


PIANOS ET ORGUES 
À VENDRE 
Agent exclusif pour Îles pianos 
Heintzman et Sherlock-Manning et 
les orgues Hammond. 


Communiquez avec notre représen- 
tant français, M. dean Carignan. 


1. 1. H, McLEAN & CO. LTD. 
Angle des rues Graham et Edmonton 
Winnipeg - Tél: WhHitehal 2-4231 


GUERTIN Frères 
MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et detail — 
Accessoires pour peintres 
1135, rue St. Jamns, Winnipeg 


Téléphone: SUnset 3-7258 


On vous débarrassera 
promptement et gratuitement 
des animaux morts. 


MID-WEST RENDERING 
LTD. 
Appeler à nos frais 


Usine: CHapel 7-1347 


Apres les heures de bureau: 
CHapel 7-9295 


St-Bonitace, Manitoba 


Pour achat, vente ou échange de 

propriétés de ville ou de campo- 

one, fermes, commerces ou hôtels 

Prêts — Tout genre d'assurances 
S'adresser à 


ARPIN HEALTY 


120, ave FProvencher, St-Boniface 


E.-J.-R. ARPIN 
Téléphones: Bur,: CHapel 7-8027 
Res.: Globe 72-3615 


ASSURANCES 


100, editice Paris — Téléphone: 


Crnst liddh € 


ADMINISTRATIONS DE 


» Uk Ld 


IMMEUBLES -— HYPOTHEQUES 


PROPRIETES 


WhHitehall 3-5408 —— Winnipeg 2 


Si vous songez à acheter une CORVAIR, une ENYOY, 
une CHEVROLET ou une OLDSMOBILE, 


un camion 


ou une automobile usagéee. 


N'allex pos conclure un marché avant d'avoir vu 


MARCEL 


Autobus scolaires, 
eu uiages. 


HAJOTTE 
nouveaux 


Livroison immediate 


chez 


Es Community Chev. Olds. Ltd. 


1149, RUE 
Telephones: JUstice 9-8341 


MAIN, WINNIPEG 4, MAN. 


(Residence: Alpine 3-1825) 


APPRENEZ À CONDUIRE 
Téléphonez aujourd'hui — 


LE école SHERMAN 


les grandes 
i de stononnement parallele, 


ttre des leçons sur 


Elle 


6 


et he 
ren Officiel. Prix 
mobile à chongement 
Plusieurs annees de 


menté 
l'exen 


que oue 
©, 
ce vitesse 


serv 


sous 
jes 
la leçon de 2 heures, 
uiomotique Où à double 
ce à Winnipeg et au Mon 


Commencez demain 


AUTO DRIVING 


routes et les rues de vile, et 
a drechon d'instructeurs expé- 
outomotries pour le temps de 
ons une outo- 
controte 
toba 


Signalez SUnset 3-7525 


nécessités domes- 
cosmétiques, pro- | 
te com- 


Catalogue et plan sur 


rénidant à St-Bonte ! A "— nm: 
temp partiel. | 
sanirées | 
nu de semaines incluses S'adres- | 
529. La Liberté et le Pa! 
C9, avenue MeDermet, Win-! 


et 


pour 


dermande Froduits Familex, Dépt. 17, 
160, Delorimier, Montréal, F Q 
A LOUER — St-Bonlface, 125, rue Mas 
O7) Log meuble 1 piéces Poéle 
et éirinérateur. Usage du télepho- 
e Pou où ? jeunes hommes où 
pile bien tranquille. Libre. Signa- | 
ler. CHapel 71-4919 0-475 
A LOUER — Laorette. Logis mo 
5 piéces Bonne location. Pou 
nation, s'adresser au gérant 
la Coopérative de Lorette 
42-447-4IN C0 
A LOLER St-Boniface 125 rue 
“ son, Chambre meublée Le etage 
Lange du téléphone Jeune homme 
anquille de préférence. Signaler: 
CHapel 71-4919 12-509-T.F 
A LOUER St-Bonilace, 8. blvd Ex 
nd. Logis 4 pièces. Entrée et salle 
L bains ?f tes Libre Signaler 
CHapel 17-1555 43-532-450 
A LOUER St-Boniface, 406, rue St- 
Jean-Baptiste. Logis meublé: Z pie- 
ces, grande € er neuf, cham- 
bre À couc 2 dames où 
demoiselle Signaler CEdar 13-4341 
43-531-440 
LA LOUFR St-Boniface, 378, rue Des- 
autels. 3 chambres meublées, 2e éta- 
Le Fa ce ante à ttage Pension 
si désiré Signaler: CEdar 1-313%4 
13-523-43C 
A LOUFR S&t-Boniface La Vé- 
rendrve. Logis non-meublé: 3 pièces 
Entrée et salle de bains privées. Li- 
bre: ler mars Signaler: WHMitehall | 
23-3702 43-524-44C. 
A LOUER — t-Boniface, 379. Place | 
Cabana. Logis. Libre immédiatement 
Signaler: CEdar 3-6741, 43-514-T.F, | 
A LOUER — St-Boniface. Logis privé 
| +5 pièces. ler plancher. Libre: der | 
mars, Kignaler: CEdar 3-4757, i 


42-510-43C. | 


} gnaler : 


— St-Boniface, rue Ritehet 
à ges et ! de 5 pièces 
er *e pet 17-172, le jour, ou 

* Metalt 35-2104, le soir 
1-99 -41€ 
A Loi En Normwood. Grande cham- 
bre meublée avec facilités de cuisine. 
Réfrigérateur. Pour une ou deux de- 


rroiselles propres et respectables. Li- 
bre ler téviter Signaler: CHapel 
:-4847 40-487 -45C 


Ke 


: Masson 


salle de 
mmediatement 


U-538-45C. 


A LOUER — 
Logis: 3 piéces 
bains privées 


Signaler € rend 


Boniface e 
Entrée et 
bre 


32-5293 


Boniface 


Ste 
Pre 


A LOUER — St 
Devriendt. 255, avenue 
Beau grand logis dans 
moderne: 1 piéces. Less 
cheuse, 985 par mois bre immé- 
diatemen S'tationneme vec prise 
de courant gratis Signaler: CEéar 
21-4283 U-S16-TF 


sppts 
che 


veuse et sé- 


A LOUER — St-Bonfiace. Logis 4 +- 
| ces, Enirée et salle de bains privées 
| Libre ler mars Signaler Witemal 
{1 21-1254 entre 7 h. et &# h. pm. ou Île 
1 de 11 h am. à 7 h, pm 


43-515-440€ 


Jeudi 


état. Prix 
Marion. 


A VENDRE — Radio en bor 

| NI2 S'adresser à 144. rue 

Téléphoner. CEdar }-6074 
43-525-430 


A VENDXE 
état. Prix 
226 


—… Poêle élect que en bon 
#75 Signaler: CEdar 3: 


43-523-440 


A VENDAE Formules 
1gues. Livrets de 

Livrets de 50 reçus: ?25c. (Ajouter 

| 5 pour frais de poste), Prix spé- 
| ciaux pour commandes de 10 livrets 
| ou plus. S'adresser à Boîte 422, La 
Liberté et le Patriote, 619, avenue 

| MeDermot, Winnipeg 2 26-422-TF 


de reçus bi- 
5 eçus 15e 


A VENDRE 
St-Boniface — Semi-duplex 
2 salles de bains 
catholiques et autc 
logis, 3 pièces au 
129'. 82,000 
17-6047, 


ces 


et é£ 
enu 

| Lot 
£gnaler 


ise 
su 
si- 


2e 
comptant 
43-536-43€ 


an 
60 x 
CHapel 


A VENDRE St-Boniface 
pièces. Chauffage: eau c 
e. Garage. Possession 
gnaler: CEdar D 3292 


Maisor 
haude ° 
immédiate. Si- 

43-527 -440 
A VENDRE — St-Boniface. Immeuble- | 
appartement 5 logis Bon 

Belle localité, Termes faciles. $41,500 

Signaler: CEdar 3-6217, 43-535-43C. | 
A VENDRE St-Vital 

pièces 3 chambres à coucher, Grand 

ot Garage #11,900, Signaler: CEdar 

3-62:7. 43-534-43C. | 


Bungalow 6 


A VENDRE — Manteau ‘ 
Grandeur 161:, excellente 
1 ‘“’Medico-Pulsator” surnommé 
petit miracle pour son efifcacité dans 
nombreuses maladies, Signaler: CE- 
dar 3-5967, 43-542-43€, ! 


Sea! Hudson". | 
condition. | 
le ! 


A VENDRE 

Fimwood { 

Bungalow: 5 pièces, Belle grande eui- 
sine myterne. Salon et salle à manger 
21° x 11’, Chauffage: gaz. Soubassement 
à grandeur, Près église et écolc catho- 
liques, autobus et magasins. $9,600, Si- 

CHapel 7-6094. 43-537-43C. | 


| 


A VENDRE — St-Boniface, Maison mo- | 
derne: 6 pièces. Chauffage: gaz, ins- 
tallé en décembre, District exclusi- 
vement résidentiel. À proximité de | 
bam.ïque et du collège. Garage. Pos- 
session pour accommoder acheteur, 
Pas d'agents. Signaler: CHapel 7-4923. 

42-502-43P. 


A VENDRE — Garage. Centre cana- 
dien-français. Jonction 2 grandes 
routes. Bonne école enseignant cours | 
supérieurs. Equipement complet. A-| 
gences: machines aratoires, essences, 
etc. Résidence moderne si désiré. 
Pour informations, s'adresser à La 
Liherté et le Patriote, 619, avenue 
McDermot, Winnipeg 2. 42-507-43P, 


A VENDRE — Parc Windsor. $14,000, | 
Maison: 5 pièces, 3 chambres à cou- 
cher, 988 pieds carrés. Près école 
Béliveau. Grande cuisine. Grand lot 
complètement paysagé. 5% d'intérêt, 
Hypothèque N.H.A. Paiement men- 
suel: $79 P.T.I. Approximativement 
$5,600 comptant. Toute offre raison 


nable considérée. Possession immé- 
diate. Signaler; AlLpine 3-4948. 
43-529-43C. 


| 
' 
| 
| 
| 


| 
! 


Ipesimr ACHETER — District de Ste | 
Pierre. Ferme pour pâturage, Bonne 
eau. essentielle pour troupeau, Bä- 
tisses pas nécessaires. S'adresser à 
Boîte 504, La Liberté et le Patriote, | 
619, avenue McDermot, Winnipeg 2, 

42-504-43C, 


URGENT DEVONS DEMENAGER — 
Désirons maison à St-Boniface, Nor- | 
wood ou St-Vital. Paverons bon mon- | 
tant. Signaler: CHapel 7-2446. 
42-502-T.F. 


À VENDRE 
Rue St-Joseph — $6,800. Bungalow: 4 


pièces, 2 chambres à coucher, Cave 
à grandeur. Chauffage: huile. Comp- 
tant requis: $500, 
Immeuble-appartement moderne Li] 
logis. 10 ans. Chauffage: huile, eau 
chaude, Revenu annuel: 87,356, Comp- 
tant requis: $#15.000 
Immeuble-appartement — 5 logis 
chauffage huile Revenu annuei 


#4,776. Montant requis: substantiel, 


S'adresser à 
À.-C. DESAULNIERS 
Globe 3-4745 ou CHapel 7-6964 


ou } 


H. LEDOYEN 


CHapel 7-6350 
43-541-430, 


TOUGAS REALTY 
190, avenue Provencher 


À VENDRE 

| St-Boniface …— Duplex moderne: 7 pié- 
ces Chauffage £az, eau chaude. 
$#14,700, Comptant requis: $3,000 

St-Boniface — Maison de revenu: mo- 
derne, Près basilique Chauffage 
huile. Revenu mensue $149, plus 
4 pièces pour propriétaire Prix 
#19,900 

| St-Boniface — Maison moderne: f pie- 
ces. Chauffage: gaz, $#11,500, Comp- 
tant requis: 52,500 

Ste-Anne, Man, — Maison: 16 x 20 
Prix: #$600 


Téléphones: 

BUREAU: CHapel 7-8178 

WH 3-2134 
43-517-43C, 


À.-J. Boulanger: 


POUR ACHAT OÙ VENTE de pro- 
pr.$tés à la ville ou à la campagne 
Appeler A. Hamelin à WhHitehall 
1-"4}4 le jour, ou Alpine 3-4192 le 


soir. 


43-513-T.F, 


POUR VENTE de maisons à St- 
niface, Norwooc St-Vital, ou 
pour achat avec $500 comptant ou 
appeler à H. Ledoyven, CHapel 
ou A. Desaulniers, CHapel 
42-508-T.F. 


Bo- 


POUR ACHAT ET VENTE 
PRIETES de viile ou de campagne, 
assurances. feu. automobile, s'adres- 
ser à SYLVESTRE REALTY, 455, rue 
louis Riel, St-Boniface, Téléphone: 
CEdar 3-5050, 40-409-T.F. 


DE PRO- 


POUR TOUT ACHAT, VENTE DE 
PROPRIETE OU PLACEMENT 
D'HYPOTHEQUE, s'il vous plait 
appeler Paul Gagnon Àà CEdar 
3-6217 ou Ray Thériault, à LEnox 
32-6017, 34-296-T.F. 


$1 VOUS DESIREZ TOUT COMPTANT 
pour votre maison, appelez Gus Fre- 
detie à SPruce 5-3361. Aussi à VEN- 


DRE maison avec comptant requis 
à partir de $500! 26-299-TF 
POUR ACHAT, VENTE OÙ FE- 
CHANGE de proprietes de ville ou 
de campagne fermes, commerces 
ou hôtels. Prêts S'adresser à A. 
Ayotte, 191, blvé Dollard, St-Bo- 

niace. Téléphone: CEdar 3-5845 


24-1%6A-TF. 


meuble | 


revenu, | 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


La question scolaire sera en v 
au Sacré-Coeur, ce dimanche soir 


Dimanche soir, à 8 h, à la|Coeur pour entendre leur point 
salle Guertin, se tiendra une as | de Nigel au sujet de l'aide aux 
semblée des plus importantes! écoles paroissiales et pour faire 


\connaitre l'attitude qu'il en- | 
concernant la cause de nos éco- | de à la prochaine te A la ! 


les catholiques. M. Lemuel Har- | chambre des députés. Tous les! 
ris, député de Logan, donc notre | Parvissiens sont naturellement | 


représentant, viendra rencon- invités. Nous souhaitons que 
trer les paroissiens du Sacré-|tous s'imposent les sacrifices 
| nécessaires gr assister à cette | 

> | assemblée. en va du sort de | 
MARION REALTY nos enfants. Pères, mères, frè- 

res, soeurs, parents, amis, venez. 


66, rue Marion, Nerwood 


À VENDRE 


ST-BONIFACE — 5659000 


Bu 
cher 
Pr 


Soirée paroissiale 


comptant 
1galow: 6 pièces. 3 chambres à cou- 
Presque neuf. Garage. Prés école 
ovencher. #$12900 


Guertin, il'Y aura soirée parois- 
{siale organisée par les Dames de 
Ste-Anne. Le programme com- 
| portera une partie de cartes sui- 


NORWOOD — #3506 comptant lvie de musique et d'amusements. 


Duplex 5 et 3 Prés Précieux-Sang 
Trés bon état Prix: 814,500 Club du Sacré-Coeur 
ST-VITAL — $1.500 comptant | Lundi soir à 8 h. au Sacré- 
Bungalow: 4 pièces. 2 chambres à cou-| Coeur, s'ouvrira le Cours de 
cher. Bon état. Grand lot. 87,500 | Préparation au Mariage organi- 
. |sé par le Club du Sacré-Coeur. 
M. Peul Gagnon, CEder 3-6217 L'importance d'un tel cours 


ou n'est plus à prouver. Tout jeune 

M. Rey Thériault, LEnox 3-6017 |qui se destine au mariage de- 
413-533-4320. |vrait profiter de ces cours. Pour 

{plus d'informations veuillez 
| vous adresser à M. J h Cour- 


À VENDRE chaine en signalant SPruce 4- 
4242. 
St-Boniface — Près hôpits! Duplex 
4 et 4. Privé. Lot: 50 x 120’, $13,500 ss a GES 
à termes 
St-Bonilace — Près basilique. Maison | So pe d I 
pour famille: 8 pièces. 2 plomberies. | ou r e a 
Chauffage: eau chaude axe: 5176 
$13,000 à termes St-V | ti 
Pare Windsor — Bivd Drake. Bunga- g en nn 
3 chambres À coucher 33 ans 


Les Dames Auxiliaires du Col- 


812,7 00. $5,000 comptant. Balance: 5% A : 

d'intérêt à | lège St-Paul organisent un grand 

Nerwood — 237, rue Des Meurons.| souper de la St-Valentin dont 
POLE ES les profits aideront à défrayer 
1a 

à srandeur, Taxe: $160. $12,500. $4,000 les frais du renouvellement de 
comptant l'équipement de la cuisine de} 


St-Boniface — Près église et école Ste- | l'édifice collégial de la ville. 


Marie, Maison: 6 pièces. Peut avoir : : : ñ . 
3 chambres à coucher. $12,500. $4,000 Une cordiale invitation est 
comptant. adressée à tous. Qu'on amène 


| st-Boniface — Près hôpital. Bungalow:|Sa famille et ses amis à l’As- 

4 pièces, Taxe: $128 Cave à ran- | sembly Hall du magasin Eaton, 

PA onu ca huile. 38,500, 1000 | 7, étage, le vendredi 10 février 

He R+ épital. prochain, repas sera servi de 
[Ste LA: AI 120. #8. 500! 94.000 | 5 h,30 à 8 h. 

CRE | Mmes Gérard Normandeau et 

S'edresser à À. AYOTTE Martin Pa om me pt nor: 

à tes conjointes de l'organisation 

191, blvd Dollard, St-Boniface ÎLes responsables des comités 

Téléphone: CEder 3-5845 |sont: Mmes B. J. Kelly, publi- 


cité, C. Lamont, vente des bil- 
lets, J. S. Paterson, trésorière, et 
M. Lyons, contacts téléphoni- 
ques. Pour tous renseignements, 
signalez HUdson 9-7066. 


Bienvenue à tous. Qu'on vien- 
|ne en y amenant famille et amis. 
! Aussi, une chaleureuse réception 
l'attend les étudiants, Le prix du 
billet est $1.25 et il y aura prix 


ou 
À. Vermette, représentant 


CEder 3-4869 
43-521-45C. 


VETERANS REALTY 
302, édifice Melntyre 
Téléphone: WHiteholl 2-7125 


À VENDRE | de présence. 
St-Boniface — Près école Pravencher. 
Dub: , et ne privée. ur 08 
ble plomberie, Comptant requis: $5,- 
800. | A VENDRE 
St-Boniface — 355, rue Des Meurons, ñ ” 
Maison: 6 pièces. Doit être déména- || Norwood — Epicerie avec logis mo- 
gée pour le ler juin, Accepterait | derne. 4, pièces attenant. Gros 
toute offre raisonnable, | chiffre d'affaires, Propriétaire é- 
St-Boniface — Près école Provencher. Pr à Der pour grande maison 
$13,600. Bungalow: 4 pièces. Salle détaisul 
de récréation. Chauffage: eau chau- St-Boniface — Blvd Dollard. Très 
de, huile, Garage. Lot: 50’, Termes beau bungalow: 10 ans. 6 pièces, 
faciles. 3 chambres à coucher, #12; seu- 


lement, à termes faciles. 
Norwood — Rue Eugénie. Maison: 


Norwood — Près Précieux-Sang. #12.- 
300. Bungalow, stuc, 14 ans. 4 pièces. 
3 chambres à coucher, 1 au soubas- | 


6 piéees, 3 chambres à coucher. 


sement. Salle de récréation. Chauf- 

âve: . Chauffage: eau chaude, huile, 
_fage: huile, Taxe: $161. À termes. Grand lot. Garage. Près de tout. 
Norwood — A eee pe 10 Joge- | $12,900, $3,000 comptant, FProprié- 
ments, 10 ans. Revenu mensuel: $800. || taire assumera balance. 
Chauffage: eau chaude, huile. Ga- | £ Le 

rage. omptant requis: au moins !| St-Boniface — Près basilique, Im- 
$25,000. Balance, termes faciles. | meuble appartement: 21 pièces. 6 
Norwood — Près Holy Cross. $6,900. | lomberies. Revenu annuel: $4,389, 


32,000. $19,000 comptant. Proprié- 


Maison semi-moderne, 4 pièces taie sahiiote DaIEneS, 


Chauffage: huile. Garage,. Comptant 

requis: $1,000, St-Vital — Bungalow, stvle 
St-Vital — Près église Ste-Marie. Bun- “Ranch”: 5 pièces, 3 chambres À 

galow: 5 pièces, 4 ne chambres à coucher, 5 ans. $14,900, à termes. 

coucher. Salle de récréation. Garage. à 

Chauffage: huile, Comptant requis: || St-Boniface — Près hôpital. Bunga- 

$6.300. Balance à termes. low: 4 pièces. Soubassement À 

“ grandeur. Possession immédiate, 

St-Vital — Près Loblaw. $13,500. Bun- $8,500. $2,000 comptant, 

galow, Stuc. 4 pièces. 7 ans, Chauf- 

fage: gaz. Garage. Lot: 50'. A termes. purare THEN: SNS Bä- 
Inwood, Man. — Ferme: 316 acres. timents modernes. FULIS artésien, 

Maison: 5 pièces. Garage. Toute clô- Mille pase: px complet: $46.- 

turée, Excellent pour élevage d'ani- 500. Moitié comptant. Propriétai- 

maux, Prix: 85,000. 2 éonsageral contre propriété 
A Le — 195 acres, Au nord du village nt dr 


de St-Pierre. Paurra être vendue au 
complet ou subdivisée en trois par- 
ties: 125, 40 et 30 acres. Vente im- | 
médiate, Appelez M. Carrière, 


J.-R, Poirier REALTY, 
202, ave Harvard, Winnipeg 9 
Téléphone: GRover 5-1876 
ou 
Roger Lejeune, 
327, rue Archibold 
Téléphone le soir seulement: 
‘ CEder 3-6091 
A43-518-4370, 


N. Bernier, 594, rue St-Jean-Baptiste 
CEdar 3-2027 


O. J. DeSteur. 56, rue Lawndale 
GLobe 2-?7285 


Carrière, 133, rue Taché 
GLobe 2-1422 


dos. 
43-519-42C. | 


Vire renommée 


? 


assurance 


est pour vous 


de dignité 
el à EP 


= 


Salon Mortuaire 


DESJARDINS 


138, boulevard Dollard 
St-Boniface, Manitoba 


Téléphone: CEdar 3-4949 


Samedi soir à 8 h., en la salle! 


St-Boniface, le 3 février 1961 


diccésai de Liturgie de 
LA expa nsion [gen sise nt 1S'aistribetion . 


de Fides ous confiée aux Editions Fides. 
en Europe 


Loncement de 
“Canada-Match"” 
| MONTREAL — M. Francis La-| 
coste, ambassadeur de France au! 
Canada, a présidé, dans les | 
|reaux du conseiller commercia 
de France à Montréal, le os MONTREAL De retour | 
ment de ‘“Canada-Match”, nou-| d'Europe, le KR. P. Paul-A. Mar- | 
velles pages canadiennes de la tin, C.S.C., directeur général des | 
revue “Paris-Match" Editions Fides, annonce deux 
“Les pages cénédienses de | importantes mesures destinées à| 


|‘Paris-Match', a ajouté M. La- |accroitre le rayonnement de Pi- | 


|coste, sont destinées à faire sen- | des dans les pays de langue fran- | Buanderie automatique 


On LENS À pers QUES] Lcr s'agit tout d'abord de la ze KING KOIN 


ÉQUIPEMENT 


| prennent, par eux-mêmes au Ca- 
nada et par ceux qui vivent en | minatiog de M. Jean Ritzinger 
érant de la Librairie 


| dehors, à l’activité intellectuelle | Comme Lessiveuses et sécheuses 


t artisti d de’ Fides de Paris. M. Ritzinger était | 
A jusqu'en 1959 directeur de la! double charge 
[Librairie française de Rome! 


de type commercial 
plus machines 


qu'il avait créée en 1954. Avant}! 
|cette date, il était aux Editions | 
Eng Cette re été ren- à 
|due nécessaire par l'expansion in 

| de Fides-Paris. M. Daniel Cham- | 8 ettoyage es 
L4 continue à remplir les fonc-| 


à pièces de monnaie. 
Itions de gérant de la Société | 


| Fides en France Les buonderies automotiques King 
La deuxième mesure consiste | Koin, équipées de LESSIVEUSES et 
en un accord, signé à Bruxelles, | de SECHEUSES COMMERCIALES 


entre le R. P. Martin et la Li-| + dent preti 
brairie de l'Edition Universelle. bre SENDIX, 100 sa R 
Aux termes de l'accord, cette | Plein temps pour une gérance à temps 
Ep rer pe la x rm] partiel. 

et la distribution, en elgique | F 

[et dans les torrhoires sous in- a obtenir rh DT 
fluence belge, des ouvrages pu-|ments quant eux si € C] 
IN THE MATTER of the Estate of|}jjiés par les Editions Fides. |financière d'organisation et de récla- 


MARIE US BRIEON, jeta of | D " R P. 
the City of Winnipeg, in the Province urant son séjour, le me pour les buanderi motiques 
lof Manitoba. widow of the late Alfred Martia a également pris de nom- ? wanderies euto 
| Napoléon Brisson, of the same place, “ | King Koin en s'adressant au principal 
| deceased. breux contacts en vue d'augmen-! ,,  . , . 
| : : d liv _| dépositaire des buanderies à monnaie 
ALL claims against the above estate ter la diffusion es ivres Cana 

diens et particulièrement des| | de votre région: 

must be sent to the undersigned, ogg { dernières nouveautés parues chez | 


ON DEMANDE 


Secretoire-receptionniste 
pour travail demi-journees 
dans bureau protessionnel. 


Téléphoner: CHapel 7-3591 
ou écrire à Boite 530, 
La Liberté et le Patriote, 
619, ave MeDermot, Winnipeg 2. 
43-530-T.F. 


NOTICE TO CREDITORS 


| 


duly verified by Statutory Declaration 


ton, Deniset, Dowhan, Betournay Fides: “Ashini” d'Yves Thériault, |S1 C'EST COMMERCIAL, 
w ves kr” 
|aipeg 2 Manfioba, on. or Detore |] ‘La mission du diocèse de St. C'EST PHILCO-BENDIX. 


{ilth day of March, AD. 1961 
DATED at Winnipeg, Manitoba, 
first day of February, A.D. 1961 


GRAFTON, DENISET, DOWHAN, 
BETOURNAY & MULDOON, 


Solicitors for the Executrix. 


tn 0 ao 8 24 Ecrivez, télégraphiez ou téléphones 

| Maurice Matte, ‘’Dans le mus- C. À. Louder, 

lkeg” de Marguerite-A. Primeau 720, avenue Corydon, 
Winnipeg 9, Manitoba 


let la “Messe, directoire posto- | 
| Téléphone: GRover 5-0175 


this 


| 


| 
| 
| 


| ral”, une édition de la Commis- 


GUARANTY TRUST 


Compagnie conadienne 


Solides progrès en 1960 
$ 7,500,000 
500,000 


he 94,000,000 
13,000,000 


.$249,000,000 
29,000,000 


776,000 


Fonds de capitaux et de réserves . 
Une augmentation de 7% sur 1959 . 


Dépôts 
Une auementation de 16% : sur 1959 . 


Actif entre les mains de la compagnie ... 
Une augmentation de 1394 sur 1959 


MLMLOE 


Protits nets . $ 


Une augmentation d 13% 9 sur 1959 
$ 


jsui ua sain 


Revenus par part . 
Une augmentation de 14% sur 1959. 


BUREAU AVISEUR DE WINNIPEG 


A. B. FLETT, 
président 

N. W. BREWER L'hon. Errick F, WILLIS, CR, 

Henri D'ESCHAMBAULT 

Lincoln JOHNSON 

surintendant de J'Ouest 


WhHitehal 2-2584 


À. B. ADAMSON 
J, C, HEWITT 
A. P. FLETT 
gerant 

4, avenue Portage 


Un service fiduciaire dans tout le Canada 


ce 
_ RIEN 
N'ARRIVE? 


par manière d'acquit, cette merveille qu'est 
l'électricité. 


Mais qu'elle vienne à manquer — Oh la la! Quel monde miséra- 
blement sombre et ennuyant! Car l'Electricité favorise les loisirs. 

| ajoute quelque chose à vos joies, vos plaisirs, votre repos dans le 
travail vite et bien fait. 


Durant la Semaine Nationale de l'Electricité, la Manitoba Power 
Commission se joint à l'industrie de l'électricité pour payer un tribut 
d'hommage à Thomas Edison et aux autres pionniers de l'électricité 
et promet solennellement de continuer à fournir aux citoyens 
grâce à l'électricité. 


* de cette province t'ne vie plus réconfortante. .. 


Semaine Nationale de l'Eiectricité, du 15 au 11 février 
THE MANITOBA POWER COMMISSION 


N'achetez jamais un appareil électrique avant d'avoir passé chez 


FONTAINE & COMPAGNIE 


Téléphone: CHapel 7-1425 


165, avenue Provencher 


